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Un vol d'auto
chaque jour
a Saint-Jean

Au cours de la première moitié
de l'année en cours, pas moins de
185 vols de voitures ontété rappor-
MERE CEE

sophie GAGNON
AER RR

tés sur le territoire de la munici-
palité de Saint-Jean-sur-Richelieu,
soit l'équivalent d’un vol à tous les
jours. Comparativement à la même
période l’an dernier, il s’agit d’une
hausse fulgurante de 41,2%.

Ce nouveaufléau s’étend à tou-
te la région. En tout 265 voitures
ont disparu dans le Haut-Richelieu
depuis le début de 1991, pour une
valeur d'au moins $2 millions.

Cette épidémie de vols de voi-

tures, surtout des japonaises, incite
de plus en plus d’automobilistes à
se protéger. Dansla région,les sys-
tèmes antivol, d’une valeur d'en-
viron $180, sont plus populaires
que les systèmes d'alarme. Le
burinage est aussi à la mode.

Quant aux compagnies d'assu-
rances, elles avouent ne plus avoir
le choix. En début d année, plu-
sieurs d’entre elles ont augmenté
leurs primes pour pallier à cette
hausse importante des vols de
voitures tout en offrant des rabais
aux assurés qui mettent toutes les
chances de leur côté pour décou-
rager les voleurs.
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$29 millions
saisis a St-Luc

Vendredi dernier. aprés un
mois d'enquête, la section Contre-
façon du bureau de la GRC de
 

maryse GERVAIS
LJ

Montréal, aidée de deux gen-
darmes. du détachement de Saint-
Jean, a procédé à la saisie de $35

- millions de faux billets améri-

cains, dont $29 millions dans le
garage d'un duplex de la rue Jean-
Talon, à Saint-Luc.

De toute l’histoire de la GRC,

il s'agit de la plus importante
saisie de fausse monnaieau

pneumatique. des plaques etun
couteau à presse ont également été
découverts à Saint-Luc. Aucun
individu n'a été arrêté à cet
endroit, mais la GRC poursuit ses
recherches.

Les coupures étaient de qualité
moyenne, mais étaient suffisam-
ment bien faites pour tromper la
population et les commerçants.

 

 



# aN y e © , .

ebut de feu de foret au mont St-Gregoire Johannais soupconne «. / .

Un début de feu de forêt s’est déclaré. dos. ajoute-t-il, et il a dit qu'il repasserait le a ression sexuelle
lundi soir dernier, au sommet du mont «Le feu était étendu sur une surface lendemain pour vérifier si tout était correct. ———
Saint-Grégoire, exigeant l'intervention des
pompiers d'Iberville. Toutefois, n’arrivant
pas à maîtriserle feu, ils ont dû faire appel à
a Société de conservation du Suddu
Québec en charge de l'extinction des feux
de forêt.
 

maryse GERVAIS
PITUTEURIAEE

C'est une résidente de Saint-Grégoire qui
a donné l'alerte, vers 17h40, après avoir
aperçu de la fumée et des flammes au
sommet de la montagne. Une équipe de ||
pompiers volontaires d'Iberville s'est ren-
due sur les lieux, escaladant le mont Saint-
Grégoire avec des réservoirs d'eau sur le

d'environ 30 pieds carrés. à précisé
l'assistant directeur du service des Incendies
d'Iberville, M. Fernand Sylvain. Comme
c'est un endroit où il y a beaucoup de
roches, seule de la petite végétation brûlait.
Aucun arbre autour n'avait été touché».

Avec leurs pelles, les pompiers ont tenté
de contrôler le feu, répandant ensuite de
l'eau sur la végétation. «Nous avions
l'impression de l'avoir éteint, mais comme
il commençait à faire noir, nous ne
pouvions pas vraiment savoir si le feu
courait encore sous les roches». commente
M. Sylvain.

«Un garde-feu de la Société de conserva-
tion du Sud du Québec était avec nous.

Il était environ 21h30 quand nous sommes
redescendus». Mardi matin, vers 10 heures,
trois garde-feu devaient justement intervenir
à nouveau, des flammes surgissant ici et 1a
entre les roches. Un hélicoptère-réservoir
de la Société a tenté de s'approcher du
brasier, mais le vent soufflait trop fort.

Au moment d'aller sous presse, les
ardes s’apprétaient à éteindre le feu grâce

5 un système de tuyaux alimentés par une
citerne du service des Incendies d’Iberville
stationnée au pied de la montagne. La cause
de l'incendie reste encore à déterminer,
mais selon la Société de conservation, il est
fort probable que ce soit le’ fait d’un
promeneur ayant mal éteint une cigarette.

Un Johannais est soupçonné d'agression sexuelle
sur une fillette de dix ans. L'homme de 36 ans a
comparu au Palais de justice de Saint-Jean, lundi. Il a
été incarcéré en attendant son enquête sous caution.

1H) HII Hit

  

Le délit se serait produit vendredi soir dernier.
dans un endroit public de la rue Jacques-Cartier. à
Saint-Jean. Le prévenu aurait profité du fait que la
fillette était endormie pour l’amener dans la salle de
toilettes et pratiquer sur elle dés attouchements
sexuels. L'homme était en libération sous condition
pour le même genre de délit.
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265 véhicules volés dans le Haut-Richelieu depuis le début de 1991

Un voi d'auto par jour à Saint-Jean
À tous les jours, un véhicule automobile est

volé à Saint-Jean. Au cours de la première
moitié de 1991, 185 vols de voitures ont été
rapportéssur le territoire de la ville, une hausse
fulgurante de 41,2% comparativement à la
même période l’an dernier. Le fléau s’étend à
toute la région. En tout 265 voitures ont disparu
dans le Haut-Richelieu depuis le début de 1991,
pour une valeur d’au moins $2 millions.

Déjà au début de
1990, la fréquence des
voïs de véhicules (au-
AHIHHEUEatdidi

sophie GAGNON
ITERTAHARI

tos, camions, motos,
tout-terrain) à Saint-
Jean avait commencé à
accélérer. À l'automne,
à mesure que la réces-
sion s’installait. les

74

 

vols changeaient encore
de vitesse pour attein-
dre des proportions iné-.
galées, pour un total de
303 vols en 1990, Etle
phénomène ne s’est pas
résorbé depuis le début
de 1991. Au contraire.
Au cours des derniers
mois. le nombre de vols
a même doublé par
rapport à la même
période l'an dernier.

   

Bien que les statisti-
ques de vols de voitures
soient d'un tout autre
ordre de grandeur à
Iberville, la tendance
est aussi à la hausse. En
effet. 16 plaintes de
vols de véhicules ont
été rapportées jusqu’à
présent en 1991, contre
9 à pareille date l'an
dernier.

Du côté de la Sûreté
du Québec maintenant,
1 y a eu 64 plaintes
pour vols de véhicules
depuis le début de
l’année, dont 41 uni-
quement à Saint-Luc.

«II est difficile de com-
arer précisément avec

1990es données de

United Nations
Fondsdes Natio

«Pour prévenir les vols de voitures, la règle à suivre est simple:ilfaut
décourager les voleurs en leur compliquant la tâche», explique Réjean

Lalanne, responsable de la prévention au service de Police de aint-Jean.

   

puisque le système de
compilation a été modi-
fié. Toutefois. nous
estimons que les vols
de voitures sont en
hausse d'environ 50%
depuis six mois», indi-
que le caporal Serge
Thomassin, responsa-
ble des enquêtes au
poste de la Sûreté du
Québec de Saint-Jean.

Eu 63% des
véhicules retrouvés

Depuis le début de
1991, environ 63% des
véhicules rapportés vo-
lés ont été retrouvés
tandis qu’en 1990. le
pourcentage s'établis-
sait à 65%. Le taux de
réussite_ semble très
élevé mais il inclut les
véhicules retrouvés in-
cendiés ou «déshabil-
lés» par les voleurs. De
plus, les vieilles voitu-
res sont plus souvent
retrouvées que les neu-
ves», ajoute M. Lalan-
ne.

Quant au nombre de
suspects arrêtés en rap-
port avec ces vols. il ne
représente qu'une petite
fraction des méfaits. «II
y a très peu de mises en
accusation pour ce type
de méfaits, si bien que
de nombreux profes-
sionnels des vols d'au-
tos sont toujours sur la
route». souligne M.
Lalanne. Le service de
Police de Saint-Jean
évalue à $2,5 millions
la valeur des 303 véhi-
cules volés sur son
territoire en 1990.

HE Les voleurs ont
la vie facile

À quoi cette épidé-
mie est-elle attribuable’
«La récession». répond
sans hésiter Réjean La-
lanne, responsable de la
prévention à la Sûreté
municipale de Saint-
Jean. Mais selon lui,
les dispositions de la loi

Total pour les six premiers mois de 1991: 265

et certaines clauses de
polices d'assurance
rendent la vie beaucoup
trop facile aux malfai-
teurs.

«Nous soupçonnons
u'une proportion gran-
issante de méfaits sont

en fait des vols simulés
où les propriétatires
d'autos agissent de
connivence avec des
voleurs qui abritent
leurs activités illégales
sous le couvert d'un
commerce de pièces
d'auto usagées. Le pro-
riétaire de la voiture
aisse sa voiture a un
endroit prédéterminé.
Le voleur va ensuite la
cueillir. la ramène au
garage et la met en
ièces pendant la nuit.

Ensuite. I"automobi-
liste rapporte le vol et
profite de la clause
«valeur a neuf» pour
s'acheter une auto neu-
ve», résume M. Lalan-
ne.

Uneautre tactique de

Territoire

 

de la SO
(sauf Saint-Luc) . 23 MA

plus en plus répandue
découle du fait que le
Québec est la seule
rovince canadienne où
es voitures jugées irré-
parables («scrap») peu-
vent être reconstruites
et remises sur la route.
Cet état de faits à pour
conséquence que plu-
sieurs malfaiteurs
achètent les carcasses
de voitures accidentées
au Québec. en Ontario
et au Nouveau-
Brunswick, enlèvent le
numéro de serie et
l'échangent avec celui
d'une auto volée de
mème modèle.

B La prévention
avant tout

Pour enrayer le fleau
des vols d'autos. Re-
jean Lalanne n'a mal-
heureusement pas de
solution miracle. «La
règle d'or en prévention
est de prendre tous les
moyens pour compli-
quer la tâche aux vo-
leurs, afin de les décou-

 
rager», dit-il.

À son avis, le burina-
ge des vitres de voitures
est efficace et la plupart
des systèmes antivol
constituent de bons
achats: «Ce n'est pas
Une garantie, mais ça
aide! Toutefois, sans
dépenser un sou. les
automobilistes peuvent
aussi prendre quelques
précautions qui incite-
ront les malfaiteurs à
aller voir ailleurs.

«Les automobilistes
doivent verrouiller leur
auto en tout temps et
porter une attention

articulière à leurs clés.
] est aussi recommandée
de choisir un endroit
eclairé pour garer sa
voiture. De plus, il faut
laisser les objets de
valeur dans la malle
arrière et conserver le
certificat d'immatricu-
lation sur soi». rappelle
le responsable de la
prévention du service
de Police de Saint-Jean.

 

   

   

CLAUDE RIVARD
 

OPTICIENS D'ORDONNANCES

e LENTILLES CORNEENNES
e FABRICATION DE LENTILLES SUR PLACE
e LE PLUS GRAND CHOIX. DE MONTURES DE
QUALITÉ DANS LA RÉGION

1005, BOUL. DU SEMINAIRE, N., ST-JEAN-SUR-RICHELIEU,
TEL: 348-4231 ou 348-4656
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Epidémie de vols de voitures

Pour protéger le véhicule lvi-méme
 

RESETTR Ty Lat

Les systémes antivol sont plus

populaires que les systèmes d'alarme
Jusqu’a tout récemment, les systèmes d’alar-

me avaient, dans la région, la faveur des
propriétaires d’autos pour se protéger contrele
vol d’objets de valeur à l’intérieur du véhicule
ou encore se prémunir contre les actes de
vandalisme à l’extérieur de la voiture. Toute-
fois, avec la recrudescence des vols d’autos à
Saint-Jean depuis un an, les automobilistes ne
cherchent lus seulement à se protéger contre
ce type de délits. Ce qu’ils veulent surtout, c’est
empêcher la disparition complète de leur
véhicule.

Que ce soit pour éviter
le vol de certains objets
ou celui de l'automobile.

SUSIEbEadeb

maryse GERVAIS
SLEDEENnn

les moyens disponibles
sur le marché sont nom-
breux. Barre de métal
servant à cadenasser le
volant et la pédale à
frein. système d'alarme
à options multiples,
système antivol qui em-
pêche de mettre le véhi-
cule en marche ou enco-
re burinage des différen-
tes pièces de l'automo-
bile. Les moyens sont
nombreux donc. mais il
est difficile de faire dire
aux vendeurs lequel est
le plus efficace. Imman-
quablément, le meilleur
est celui qu'ils offrent à
leurs clients.

Eu Système
antivol

«Chose certaine, chez
nous, ce qui est le plus
en demande depuis cing
ou six mois, c’est le
sytème antivol électro-
magnétique. qui coupe
l'allumage, le démarrage
et l'arrivée d'essence.
précise Sylvain Lussier,
représentant chez Le-
beau Vitres d'Autos.
C'est un système qui est
surtout recherché par les
automobilistes de 30-40
ans qui possèdent par
exemple une Corolla ou
une Jetta».

À son avis, ce
système, qui coûte $180,
installation comprise, est
un moyen très efficace
pour empêcher le vol du
véhicule lui-même
«Pour désamorcer le
système, al faut absolu-
ment trouver où se ca-
chent les trois capteurs,
que nous installons à des

endroits différents, su-
vant le choix du client.
Et ces capteurs n’émet-
tent pas de courant élec-
trique. Îls ne peuvent
donc pas être détectés
par un appareil».

Si un voleur réussit
tout de même à les
trouver, il devra ensuite
deviner l'ordre dans le-
ued ils doivent être
ésamorcés. Et chaque

fois qu'il tentera de
démarrer sans avoir trou-
vé la bonne combinai-
son. le klaxon se mettra
en marche. Ce qui.
mentionne M. Lussier.
est à la fois trop compl-
qué et pas assez discret
pour les «joy riders» qui
veulent simplement s'of-
frir une petite balade aux
frais du propriétaire.

«Même les voleurs
professionnels n'ont pas
vraiment de temps à
perdre à essayer de trou-
ver des capteurs, surtout
qu’il y en à trois. Et s'ils
ont le choix entre voler
un véhicule qui n'est pas
protégé et en voler un
autre qui l’est. 1ls choisi-
ront le premier, c'est
certain», dit-il.

EH Prime d'assurance

Selon le propriétaire
de Vitro Plus, Pierre
Charbonneau, ce qui
influence le plus les
automobilistes dans l'a-
chat de systèmes de ce
genre. ce sont les primes
offertes par les compa-
gnies d'assurance. «Et
par les temps qui cou-
rent. dit-il. il semble
qu'elles encouragent
leurs clients à acheter
des systèmes antivol plu-
tôt que des systèmes
d'alarme. Il faut croire
qu'elles préfèrent payer
pour le vol d'une radio

« Buffets chauds ou froids

* Service à domicile ou salle

à manger

que pour celui d’une
auto».

M. Charbonneau affir-
me vendre une dizaine
de systèmes antivol par
semaine depuis le début
de l'année. Contraire-
ment aux systèmes of-
ferts chez Lebeau. ces
derniers empêchent seu-
lement la mise en mar-
che du moteur, mais
coûtent aussi $180.

«L'important, est-
me-t-il. c'est d'empê-
cher le démarrage. Cou-
per l'arrivée d'essence
ou l'allumage ne change
pas grand-chose». Il
concède cependant qu'il
est un peu plus long de
trouver trois «boutons».
quoiqu'il reste convain-
cu qu'en 30 ou 40
secondes. un voleur n'a
pas le temps d'en décou-
vrir un seul. «Et après ce
délai. il va Voir ailleurs».

M. Martin Provost.
propriétaire de Radio
d'Auto Martin. qui vend
également des systèmes
anti-démarrage seule-
ment. est pour sa par
convaineu que les
systèmes qui Interrom-
ent aussi l'allumage et

Parris ée d'essence com-
portent certains risques.
«Un système électron!
que restera toujours un
système électronique.
S'il fait défaut pendant
qu'on est sur la route. ça
eut être dangereux.
aut mieux se contenter

d'un système le plus
simple possible». croit-
il. Il avoue toutefois
n'avoir jamais entendu
arler d'accidents reliés

à des systèmes antivol à
trois interrupteurs. ni
même à un seul.

M Système d’alarme

Que ce soit chez Le-
beau Vitres d’Autos.
Vitro Plus ou Radio
d’Auto Martin, tous s'e-
tendent par contre pour
dire que le moyen de se
protéger contre le van-
dalisme ou le vol d'une
radio ou d'un téléphone
cellulaire reste le
système d'alarme, dont
le coût peut varier entre
$150 et... $800!

Règle générale. plus 1l

Claude Bissonnette
prop.

cmp

 
Le prix d’un système d’alarme varie entre $180 et $800, suivant le

nombre d’options. Aux dires de M. Sylvain Lussier, représentant chez
Lebeau Vitres d’Autos, la demande est beaucoup moins forte, toutes
proportions gardées, à Saint-Jean qu’à Montréal Est par exemple.

y a d'options, plus c'est
dispendieux. Parmi ces
options. l’on retrouve le
détecteur de mouve-
ments. le détecteur de
chocs. le détecteur de
brise-vitre et le détecteur
de micro-ondes (surtout
utile dans le cas d’une
auto avec un toit ouvrant
ou encore d’une décapo-
table afin de détecter la
présence d’une main qui
tâtonne à l’intérieur du
véhicule).

«Mais la demande
pour les systèmes d'alar-
me à Saint-Jean est
moins forte qu'elle était,
affirme Sylvain Lussier.
Alors qu'avant nous en
vendjons un par jour en
moyenne. maintenant.
c’est un par semaine. Si
je compare au nombre
vendu dans des secteurs
comme Montréal Est ou
Longueuil. c'est vrai-
ment peu». Vitro Plus et

BARBQe

hezJr, Reine du poulet”

: 359, 9e Avenue, Iberville

DEPUIS 20 ANS

Radio d’Auto Martin
vendent aussi un ou deux
systèmes d'alarme par
semaine.

M. Charbonneau indi-
ue que ce sont essen-

tiellement les propriétai-
res d'autos sport de 20-
25 ans qui s’en procu-
rent. Aux dires de Syl-
vain Lussier, le fait que
ces systèmes fassent du
bruit y est sans doute
pour quelque chose. «Ça
offre une certaine pro-
tection mais en plus, ça
impressionne les chums,
au même titre qu’un bon
système de son».

Ce sont souvent ces
mêmes automobilistes
qui achètent des barres
e métal pour cadenasser

le volant. et parfois aussi
la pédale à frein. Il s agit
d'un moyenrelativement
eu dispendieux (entre
$25 et $135). mais pas

tres utilisé. entre autres
parce que la barre est
encombrante et qu’il faut
prendre le temps de la
mettre en place et ensuite
de l’ôter.

B Burinage

Tous ces systèmes ne
peuvent toutefois garan-
tir à 100% que les autos
ne seront pas endomma-
ées ou volées. D'ail-
eurs, les voleurs profes-
sionnels ne sont pas plus
incommodés par le bruit
d’un klaxon que par
celui d’un système d’a-
larme. Aussi, ils ne sont
pas nécessairement à
l'épreuve des remorqua-
ges.

Ils n'empêchent pas
non plus la revente de
pièces, advenant qu'un
voleur arrive à partir
avec l'auto. À cet effet,
le système le plus dis-

* Peut servir de 1 à 5 000 personnes

ha)

suassif reste incontesta-
blement le burinage.
Pour les vitres seule-
ment, le côut est d’une
trentaine de dollars. tant
chez Lebeau que chez
Vitro Plus.

Les concessionnaires
offrent aussi en option le
marquage des pièces lors
de l’achat d’une automo-
bile. C’est le cas entre
autres de Déry Automo-
bile et de Daigneault et
Frère.

Selon M. Paul Char-
entier, vendeur chez
éry. au moins un ache-

teur sur trois choisit
maintenant cette option.
«Nous l’offrons depuis
quatre ou cing ans. mais
il y a une nette progres-
sion de la demande de-
puis un an environ».

M. Christian Cléroux,
directeur commercial
chez Daigneault et Frere,
évalue poursa part qu'un
acheteur sur 2 1/2 prend
maintenant cette option à
l’achat de sa voiture
«Ça se vendait déjà pas
mal avant, mais. depuis
le début de l’année. ça
semble être devenu aussi
nécessaire qu'un ant-
rouille», affirme-t-1l.

Le prix du marquage
est de $200 et plus.
suivant le nombre de
pièces sur lesquelles le
numéro de série de l'au-
tomobile est inscrit (vi-
tres, roues, lumières.
toit, ailes, batterie. dé-
marreur, radiateur. etc.)

Seulement avec le bu-
rinage des vitres. les
revendeurs se voient pri-
vés de $2,000 à $2.500
de profits. Plus il y a de
ièces marquées. Moins
’automobile est intéres-
sante.

Comme les autres
systèmes, il n'est cepen-
dant pas à toute épreuve.

Ainsi que l’admettent les
commerçants interrogés.
il faut souvent combiner
différents systèmes pour
s'assurer d’une protec-
tion complète. Et il faut
garderà l'esprit qu'on ne
se défend pas des voleurs
d'occasion de la même

façon que des voleurs
professionnels.
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Les assureurs n’ont plus le choix
 

 

  Épidémie de vols de voitures

Les primes d'assurance montent,
mais la prévention est récompensée
Quidit vol, dit assurances. Qui dit recrudes-

cence de vols, dit hausse des primes. Or, devant
l’épidémie de vols d’autos dans la région et
l’augmentation des réclamations qui s’ensuit,
les compagnies d'assurances ont été contraintes
d’augmenter leurs primes d’environ 4 à 5%
pour pallier à cette hausse importante, tandis
que de plus en plus d’assureurs offrent des
rabais aux assurés qui font buriner leur voiture
ou quifont l’achat d’un système d’arlarme.

Les compagnies d'as-
surances voient défiler
les réclamations au mê-

ANHHHHORaL

gilles LEVESQUE
FTTHTEETERHOTENTHSITES

me rythme que les appels
logés aux policiers lors-
qu’une voiture est volée.

M. Claude Bernard,
coutiers d’assurances
our Marsan et Bernard,
L’Acadie, parle d’une

hausse des réclamations
pouvant varier entre 20
ét 25% par rapport à l’an
dernier. M. Michel
Brault, président de As-
surance Brault, croit
pour sa part, sans avoir
de chiffres précis sous la
main, que cette hausse
est beaucoup plus im-
portante, voire d'environ
40%.

Tous deux s’accordent
toutefois pourdire que le
problèmeest sérieux. Au
point où la très grande
majorité des compagnies
d'assurances ont été for-
cées. en début d'année.
de tenir compte de cette
recrudescence des vols
d’autos dans l'augmen-
tation des primes d'assu-
rances.

Si M. Brault hésite à
avancer un chiffre précis
concernant le pourcenta-
ge de la hausse des
primes relié au vol. M.
Bernard, lui. soutient
qu'il est raisonnable d’a-
vancer que l’assuré paye
de 4 à 5% de plus
qu’avant. Il ne s'attend
toutefois pas à de nou-
velles majorations pour
couvrir l'augmentation
des vols d’autos.

EN Prévention

Comme les véhicules

coûtent de plus en plus
cher et que la clause
«valeur a neuf» fait mal
aux assureurs. les com-
pagnies comptent se
tourner de plus en plus
vers la prévention en
accordant des primes aux
assurés qui mettent tou-
tes les chances de leur
côté.

«En ce moment, il y a
des compagnies qui of-
frent un rabais pouvant
atteindre jusqu'à 15%
sur la partie de la prime
portant sur le vol, ce qui
peut se traduire par une
baisse annuelle variant
entre $25 et $30 pour
l’assuré qui fait l’acqui-
sition d’un système d’a-
larme. Je pense que cette
tendance va aller en
s’amplifiant», précise
M. Bernard.

«Les compagnies
n’ont pas le choix, en-
chaîne M. Brault. H leur
faut trouver des moyens
de réduire les vols d’au-
tos. Plusieurs encoura-
gent le burinage et l’ins-
tallation d'un système
d'alarme, et c’est une
bonne chose. Je pense
que bientôt. ça va deve-
nir chose courante.»

C'est un fait que les
compagnies d'assuran-
ces n'ont plus vraiment
le choix pour freiner
cette hémoragie. Toutes
sont bien conscientes
que ce n'est pas en
offrant la clause «valeur
à neuf» qu’elles vont
réduire le nombre de
vols. Bien au contraire.
Cette clause est le fruit
de la compétition de plus
en plus féroce que se
livrent les assureurs.
Malheureusement, cette
clause valide pour deux
ans n’encourage pas les

assurés à faire l’acquisi-
tion d’un système d'alar-
me.

Mais en bout de ligne.
ce sont tous les assurés
qui vont payer la facture.
Et gare à ceux. sem-
ble-t-il, qui auront la
malchance de se faire
voler leur véhicule à
deux reprises. Ces mal-
chanceux. dit-on. pour-
raient avoir de la diffi-
culté à s'assurer à l’ave-
nir.

EH Mauxde tête

S'il est déjà pénible
d’avoir à constater que
son véhicule a été volé,
les semaines qui suivent
sont loin d’être reposan-
tes pour l'assuré. C'est
ainsi par exemple qu'au-
cune compagnie d'assu-
rance ne dédommagera
un assuré avant une
période d'au moins tren-
te jours, le temps de
permettre aux policiers
de trouver le véhicule
volé et de compléter leur
enquête.

L’assuré aura toute-
fois droit à une indemni-

Plusieurs compagnies d’assurances offrent
maintenant des rabais aux clients qui protègent
leur véhicule contre le vol. Sur la photo: un

 
système antivol d’une valeur de $180. (photo
bruno PETROZZA)

té pour la location d’un
véhicule. Mais là enco-
re, l’assuré aurait intérêt
à s’informer sur le mon-
tant qui lui sera alloué.
Géréralement, cette in-
demnité s'applique pour

une période de trente
jours au maximum et
n’est que de $25 par
jour, ce qui est peu.

Or, comme il arrive
rarement qu’un chèque

couvrant le vol d’une
voiture ne soit émis
avant au moins 45 Jours,
voire souvent 60 Jours,
l'assuré devrait bien lire
son. contrat et s'assurer.
quitte à payer un peu

plus, que les maux de
tête seront moins péni-
bles en cas de vol.

Et qu'arrive-t-11 avec
les véhicules volés? «On
les retrouve rarement.

très rarement». répon-
dent MM. Brault et
Bernard. Le temps où les
voitures volées à Saint-
Jean étaient retrouvées le
lendemain à La Prairie
serait chose du passé.

Surtout les modèles sport
 

Les voleurs préfèrentles japonaises.
Avant. c'était les allemandes. Mais

maintenant, ce sont les voitures japonaises
que les voleurs d'autos préfèrent. Surtout
les modèles récents d'allure sportive.
Iti 0) [UBHITHRL Bipeget

sophie GAGNON

 

 

«Les voitures de marque Honda. Toyota,
Nissan et Mazda sont les modeles les plus
susceptibles de se faire voler. Toutefois, les
vols de camions 4x4 sont également
fréquents. Du côté des voitures américai-
nes, ce sont les Cavalier sport et les Sunbird
sport qui sont le plus souvent la proie des

voleurs». raconte Réjean Lalanne. de la
Sûreté municipale de Saint-Jean. M. Lalan-
ne précise que peu importe le modèle ou la
marque de véhicule, le blanc et le noir sont
les deux couleurs préférées des malfaiteurs.

Et quel est I'endroit le plus «risqué» ou
garer sa voiture”? Les stationnements des
centres commerciaux du quartier Norman-
die, en particulier à cause de la proximité de
l’autoroute 35, qui permet aux voleurs de
prendre rapidement la poudre d'escampette.
«Ces derniers temps, il y à eu de nombreux
vols dans le stationnement de l'ancien
Pascal. Par contre. il y en a moins gu avant
au Carrefour Richelieu puisque les policiers

exercent une surveillance accrue à cet

endroit». précise M. Lalanne

WB Apres
le vol

S'il vous arrivait d'avoir la mauvaise
surprise de découvrir que votre auto a
disparu, il est à conseiller de ne pas attendre
avant de rapporter le vol aux autorités
policières, Ainsi. le véhicule sera inscrit
rapidement au fichier des véhicules volés du
Centre de renseignements policiers du
Québec. augmentant d'autant les chances
que le voleur se fasse prendre la main dans
le sac.

 

 

entre de réparation
autorisé SONY

Nous réparons tous les produits SONY.
que nous vendons

ainsi que les marques suivantes:

SANYO - ÉLECTROHOME: PANASONIC-

TECHNICS » HITACHI - SAMSUNG - FISHER  
  LO

G.
3
0
m

LI
p
e
r
s
e
m

of
‘S
iv
AN
vi
d
VO
VE
VI

71
s
v

 



-
—
—

-
-
_

 

Les clôtures
et la loi

~ Les bonnesclôtures font les
j bons voisins, dit le dicton. Au
Heu des clôtures, nos gouver-
nements ont établi des
«champs de compétence».
Ainsi, tel domaine est de
juridiction fédérale, tel autre

domaine est de juridiction provinciale. Il en
est de même entre le Provincial et les
gouvernements municipaux et scolaires. Il
en sera bientôt de même avec les gouverne-
ments régionaux (M.R.C.).

 

Du moins, il devrait en être ainsi. Chacun
devrait faire sa job et bien la faire. Malheu-
reusement, surtout en politique, on dépasse
souvent les bornes. Le pouvoir de dépenser,
avec ce qu'il comporte de jouissances, l'em-
porte sur le bon jugement et la bonne
administration.

Ainsi, chacun peut, en cas de problèmes -ce
qui arrive constamment- s'en remettre à son
homologue. Les erreurs que l’on fait retom-
bent ainsi sur la tête de l'autre. Et vogue la
£alère!

À notre niveau, à plus petite échelle,
chacun de nous avons aussi nos limites, ou si
vous le préférez, nos bornes. À la campagne,
les cultivateurs séparent leurs animaux et
leurs cultures avec diverses clôtures. Des
petites et des plus importantes. Dans tous les
cas, la clôture (et le fossé) qui séparent les
voisins sont construits et entretenus moitié-
moitié par les deux voisins.

Règle générale, les voisins s'entendent sur
la sorte de clôture, la profondeur du fossé et
leur entretien. Et chacun pale sa part. Dans
les cas contraires, la loi impose le partage
des frais, et ce même si un des deux voisins
déclare qu'il n'a pas besoin de fossé ni de
clôture. Chacun ne pouvant empêcher l’eau
de la terre du voisin de se déverser sur ses
terres. Et chacun devant garder ses animaux
chez lui.

En ville, la c'est autre chose. Là aussi, règle
générale, les voisins s'entendent et la clôture
(le plus souvent la haie) est installée
directement sur la ligne des terrains et
chacun paie sa part.

Si les voisins ne s'entendent pas, cepen-
dant, là, tenez-vous bien, cela risque de
provoquer la guerre. La Loi, dans le cas des
villes, est épouvantable. Un propriétaire peut
décider seul qu'il n'aime pas la vue que le
voisin lui offre. I] peut alors ériger un mur.
Pas une haie, pas une clôture, mais un mur
de dix-huit (18) pouces de large par dix (10)
pieds de haut. Pas moins, pas plus.

+ C'est la seule sorte de mur qu'il peut ériger
unilatéralement. Bien plus, une fois son
oeuvre terminée, il peut tout simplement
faire parvenir la moitié des frais de son mur
à Bon voisin qui sera alors obligé de payer sa
part.
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Ainsi va la loi. À l’époque elle avait
- probablement ses raisons. La protection
devrait être à la base de ce raisonnement.
Mais, aujourd'hui.

J'estime toujours que les lois de nos
législateurs arrivent trop tard, qu'ils suivent
de trop loin les moeurs, et que nos législa-
teurs oublient, par la suite, de les corriger.
Ces lois, faites pour éviter les abus, en oréent
elles-mêmes de pires.
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Robert PARADIS

Emplois d'été
en récession

On se doutait bien que
les étudiants a la recher-
che d’un emploi d'été
auraient à frapper à
bien des portes cette
année avant de se trou-
ver du travail. La ferme-
ture de la conserverie
David Lord conjuguée à
la récession et à la mo-
rosité des consomma-
teurs laissaient présa-
ger un été chaud et sec
pour les jeunes en quête
d'un emploi.
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Malheureusement, la “
réalité sur le terrain
s'avère pire que les plus sombres prévisions. Aussi
bien l'écrire: du travail pour les étudiants dans la
région, il n'y en a pratiquement pas cette année. On
estime qu'à peine 300 jeunes de Saint-Jean et des
municipalités environnantes ont eu la chance de se
trouver du travail, alors qu'il y a à peine deux ans, ils
étaient plus d’un millier à pouvoir compter sur un
revenu durant la saison estivale.

 

Robert Paradis, éditeur
Rene! Bouchard, rédacteur en chef

: Gilles Lévesque, directeur de l'Information

Tr,

Pourtant, et il importe de le souligner, ce ne sont pas
les campagnes de sollicitation auprès des employeurs
qui ontfait défaut. Des efforts louables ont été déployés
par plusieurs organismes pour promouvoir l’embau-
che d'étudiants. Mais peine perdue, les employeurs
n'ont pas répondu à l'invitation, faute, sans doute, de
pouvoir offrir du travail cet été. La récession leur a fait
mal, et rares sont ceux qui ont vu leurs affaires
reprendre un rythme normal.

Pas étonnant que les jeunes désireux de travailler
soient démotivés. Au mieux, à ce stade-ci de la saison,
les plus travaillants peuvent espérer une «jobine» de
quelques jours mal rémunérée. C’est mieux que rien,
mais c’est tout de même décourageant. Disons que ce
n’est pas la situation idéale pour motiver un étudiant
à poursuivre ses études. Plusieurs pourraient en venir
à croire qu’il n’y a plus d'emplois pour eux.Et il n’y a
rien de plus insécurisant que d'étudier tout en sachant
que le travail est rare. Mais c’est de loin préférable au
décrochage.

Une telle pénurie de travail est aussi synonyme de
maux de tête financiers pour bien des jeunes... et leurs
parents. Pour ceux qui fréquentent le cégep ou
l'université, cette dure réalité se traduira par d’énor-
mes sacrifices. Un cauchemar de plus pour les familles
à faibles revenus.

Cette pénurie d'emplois d’été témoigne de l'ampleur
de la crise économique qui s'achève et de la faiblesse de
la reprise qui s'annonce. La récession, on le constate
maintenant, a fait des dégâts beaucoup plus impor-
tants qu'anticipés. Plusieurs en souffrent, et il faudra
bien du temps, semble-t-il, avant que les pots cassés
puissent être recollés.

En attendant que le soleil économique brille à
nouveau, les étudiants devront redoubler d’ingéniosité
en essayant de créer leur propre emploi. Peintres
étudiants, une jeune compagnie nouvellement créée à
Saint-Jean, en est un bel exemple.

gilles LÉVESQUE
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Bâtiment incendié à St-Sébastien

En début de soirée, mercredi dernier, les pompiers
de Saint-Sébastien ont été impuissants à combattre un
incendie qui a complôtement détruit une grange située
au 711, route 133, Saint-Sébastien. Cet incendie pour

le moins spectaculaire a occasionné des dommages
importants mais n'a pas fait de blessés. (photo bruno
PETROZZA)
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Aux grands maux, les grands moyens
Monsieur le directeur,

«Il n'eut pas même un regard
ni en amont ni en aval, pour la
rivière lente et limpide dont les
courbesse déroulaient parmi les
prairies, au milieu des bouquets
de saules et des peupliers».

Zola, La terre, I, IV

Cette rivière nous appartient.
Il faut donc se l'approprier.
Depuis trop longtemps Saint-
Jean tourne le dos à sa rivière.
C’est pourtant elle qui est en
mesure de tout remettre en

valeur et plus particulièrement
notre centre-ville moribond.
Heureusement on semble l’avoir
enfin compris: un «Comité de
développement du centre-ville»
vient d'être formé et entend
recommander une modification
profonde au règlement d'urba-
nisme en vigueur visant à stop-
per la construction de nouveaux

bâtiments en bordure «Est»
d'une partie de la rue Richelieu
et permettre l’expropriation
pour fins publiques des bâti-
ments existants, afin de dégager
une pleine vue sur ce qui serait

un fleuve en d'autres pays.

Aux grands maux, les grands
remèdes. Si une ville se gère au
jour le jour, ce doit être néan-
moins à l’intérieur d'un plan à
long terme. C'est d'un tel plan
qu'a besoin Saint-Jean pour
rattraper son identité diluée aux
quatre points cardinaux. Tout
chambardement d'un vieux
mais désuet tissu urbain est
dérangeant et coûteux, cela sus-
citera certes oppositions et ré-
sistances. Dans l'intérêt de la
collectivité il faut, moyennant

Vous croyez que l'espoir fuit?
Monsieur le directeur,

C'est bien connu, le riche
domine le pauvre, et celui qui
emprunte est l’esclave de celui
qui prête. Proverbe &&:7 Petit
voleur coffré, gros voleur cou-
ronné!

J'en ai encore une bonne
douzaine de ces maximes, qui ne
sont pas de mon cru, mais
illustrent bien les causes et. le

malaise économique qui collent
à la peau des hommes d'affaires

et des gouvernements depuis

des lunes.

Pas moyen d'ouvrir la T.V. ou

un journal pour avoir une nou-
velle pour le moins rassurante

sur les tendances économiques

actuelles. C’est une suite ininter-

rompue de fermetures d'usines

et de commerces, taxes nouvel-

les ou d'anciennes avec plus de

mordant, faillites de plus en

plus grosses, vandalisme, vols

de menus et gros objets, petites

et grosses sommes,et la liste ne

fait que varier et s’étirer.

La Bolduc et sa ruine-babine

trouverait les accents propres à

nous faire patienter au creux de

la vague, en attendant la remon-

tée promise par les optimistes.

Elle parlerait sûrement de cein-

ture, fermeture, temps durs,

serrure et «volure»!

«Serrons-nous la ceinture»,

clament bien haut les «moralis-

tes» qui n’ont qu'à se servir, en

serrant la ceinture. des autres.

À quoi bon se priver, quand on

n’a qu'à «pitonner» pour aller
chercher 4 milliards pour frais
de services bancaires, en une
seule année. À ce chiffre, on
parle plutôt d'honoraires pro-
fessionnels. Les mots vols et
larsins ne sont pas employés.
C’est pas poli. Mais il faut tout de
même admirer la «bravoure» de
ceux qui nous volent en plein
jour, avec la complicité des
gouvernants.

M. Paradis, vous croyez vrai-

ment que l'espoir fuit? Faudrait
d’abord croire qu’il a déjà existé,
dans un passé pas trop lointain.
Avec le recul du temps,il serait

possible d'en déceler des traces.
J'ai bien aimé votre édito qui
illustre bien les problèmes des
gens de la terre et les autres. Des
mots bien choisis et qui font
image (sauf la merde) ne s’ou-
bliront pas de sitôt, à cause
justement des remèdes de che-
val employés, et de l’ostracisme
dont sont victimes les guéris-
seurs trop faibles en grec et en
latin! Le Crédit Agricole et la
Colonisation, regardés hier en-
coré comme la planche de salut
de l’agriculture, sont devenues

pour l’agriculteur la planche de
la guillotinel

Ici je fais timidement allusion
à un groupe de politiques qui a
marqué l'histoire de l'Ouest ca-
nadien, en particulier, il n'y a
pas si longtemps. Une seule
province a pu donner $&00
milliards (en 20 ans) en pale-
ments de péréquation. Ils au-
raient pu les garder pour eux ou
les prêter (comme les 200 mil-
Lions de Bennett à Lesage). Mais
non. Dans un effort méritoire

pour essayer de garder le Cana-

da aux vrais Canadiens, ils se

sont oubliés commeleurs prédé-

cesseurs depuis Aberhart de

défunte mémoire.

Pendant plus de 55 ans, ils

nous ont murmuré, dit, chanté

et, crié sur tous les tons ce qu'il

fallait faire pour corriger ou

atténuer le non-sens financier.

Ils nous ont même balisé la voie

et offert le conseil d'aviseurs

non corrompus par l'Ecole Eco-

nomique de Londres, une exces-
sive rareté en ce temps.

Mais non. Le chant des

Cyrènes d'Ottawa était plus mé-

lodieux parce qu'inspiré par les

valets de la finance. Plus tard, la

guerre et les mesures de guerre

(et les & milliards de cadeaux à

l'Angleterre) sont venus boule-

verser une économie à peine

relevée, avec la promesse d'un

autre espoir, aussi vite envolé

en fumée. Comme quoile régime

actuel ne peut donner que crise,

guerre, réparation de guerre et

recrise; formant ainsi le plus

meurtrier des cercles vicieux.

«Les gouvernements se repro-

duisent» quelques fois en mieux.
Le tout est de savoir les recon-
naître. et les garder. Aussi
étrange que cela puisse paraître,
certaines provinces se sont mê-
me écoeurées d'être trop bien
administrées!

À quand le tour du Québec,
l'enfant £âté du Canada ou de la
Confédération?

J.P. LANGLOIS
Saint-Jean-sur-Richelieu

J'appuie le député Clément Couture
Monsieur le directeur,

J'ai lu avec intérêt le dossier

de Marc-O. Trépanier au sujet de

la «Querelle politique autour du

Nautique».

J'appuie complètement le dé-

puté fédéral de Saint-Jean, M.

Clément Couture, personne

intègre et honnête qui prend

une position claire dans un

dossier qui sent l’embrouille et

la politicaillerie à plein nez. En

effet, d'après ce que j'ai compris

du dossier, la municipalité vou-

drait devenir propriétaire du

terrain de la marina, puis négo-

cier le prix de location avec le
commerçant actuel, et ce, après
que la Ville en soit devenue
propriétaire.

Ça me fait penser à une
négociation syndicale ou le pa-
tron demanderait aux syndiqués
de signer la convention collecti-

ve avant d'en arriver à une

entente sur les augmentations
salariales. Le patron disant, que

si on ne s'entend pas on ira voir

un arbitre. Ce «résonnement»

me surprend beaucoup de votre

part monsieur le Maire!

Heureusement qu'il y a encore

des gens comme M. Clément
Couture qui défendent des com-
merçants qui triment dur de-
puis plusieurs années à l’exploi-
tation du patrimoine familial.
En effet, M. Clément Couture
m'’apparaît comme une person-
ne ayant un bon jugement et du
gros bon sens. C'est des hommes
comme vous qu'il nous faut pour
défendre nos droits.

Merci, et continuez dans ce
sens M. Couture.

Serge BILODEAU

Saint-Jean

dédommagement, passer outre.
Préparer l’opinion, dire et répé-
ter qu’à long terme la valorisa-
tion du patrimoine de chacun

passe par la valorisation de sa
ville. Bref, faire en sorte que la
population non seulement ap-

puie le plan proposé mais en
réclame l'exécution sans qu'il
soit cédé aux demi-mesures et
aux compromissions.

Souhaitons donc bonne exécu-
tion au parrain du projet, Mon-

Testament d‘unarbre!
Monsieur le directeur,

Témoignage recueilli par une
étudiante en anthropologie.
Vous savez, ces drôles d'indivi-
dus qui ramassent les derniers

récits de populations en péril,
les objets témoins du passé... et
qui en font leur terrain. Voici
donc le document en question:

Je me situe malheureusement

près de la muraille nord du
palais de justice et je suis voué à
être coupé éventuellement et
inévitablement, me dit-on.

Excusez mon style vieillot, je
ne suis pas né de la dernière
pluie. Vos grands-pères m'y ont
planté là depuis fort longtemps.

J'ai été témoin d'événements
spectaculaires qui heureuse-
ment n'ont plus cours comme la
promenade quotidienne des cri-
minels et leur pendaison. Je me
rappelle encore de la dernière,
j'en frémis encore du faite aux
racines.

Je préfère de beaucoup me
souvenir des faits ordinaires
comme la naissance des petits
de mes locataires, les écureuils

ou de la nichée des moineaux,
comme les parties de cache-ca-
che de vos enfants, comme les

concerts d'été… Mais c'est déjà
du passé...

sieur Bonaldo. gérant de notre
ville, et À Monsieur Paradis,
président du Comité de dévelop-
pement du centre-ville. Puis-

sent-tls avec l'appui du milieu et

des élus racheter la conduite de
tous ceux qui dans le passé

n'eurent «même pas un regard
ni en amont ni en aval pour la

rivière lente et limpide.»

Jacques CARTIER
d'Iberville

Oui, mon temps est désormais
compté! J'ai eu très peur le lundi
matin de la Confédération. dJ'é-
tais sous l'impression qu'elle

constituait une fête joyeuse

Détrompez-vous. Dans mon cas
désormais, elle ne l’est plus. Ils

sont venus couper mes bran-

ches mortes, en attendant de
venir couper tout le reste...

Pourtant, je ne comprends pas

les raisons justifiant ma
condamnation. J'ai bien effectué
mon devoir d'arbre, c'est-à-dire
de donner ombre et protection

que ce soit contre le vent ou les

nuages de plomb de la Balmet…
Je ne suis pas malade ou conta

gisux... Mes confrères et voisins
(certains représentants d'es
sences rares me dit-on) sont de

mon avis.

Au lieu de promouvoir un
projet d'agrandissement utopi-
que et coûteux pourquoi ne pas
plutôt nous écouter, entendre le
vent dans nos branches, goûter
la paix de notre allée et laisser
les limites du parc comme elles
sont présentement.

Donc, ne nous laissez pas
massacrer au nom du progrès,
ne nous abandonnez pas à notre
triste sort, sauvez-nous...

Françoise LAMOTHE
Saint-Jean

Une grande émotion
Monsieur le directeur,

Je me rappelle d'un évêne-
ment lors de mon voyage en
Italie en 1954,à l'hôtel où nous
étions descendus à la terrasse
pour le petit déjeuner.
L'atmosphère était tendue. Mon
père et moi ignorions ce qui se
passait. Des jeunes défilalent
sur la place en auto avec des
drapeaux italiens et quelques-
uns ont monté à la tour de
l’église pour y faire flotter le
drapeau tricolore et sonner les
cloches.

Le maître d'hôtel nous a expli-
qué qu'une équipe sportive ita-
lienne avait remporté un tour-
noi en Autriche. Quelle émotion!
J'imagine que si un alpiniste
italien avait escaladé l'Everest
pour y hisser son drapeau, tous

les Italiens du monde entier
seraient descendus dans la rue

pour célébrer l'événement.

C'est pourquoi j'ai éprouvé
une émotion semblable lorsque
J'ai appris qu'un Québécois, Yves
Laforest, avait réussi pareil
exploit en plantant notre fleur-
delisé au sommet du monde!
Bravo pour ce geste patriotique
et merci à la Société Saint-Jean-
Baptiste d'avoir consacré à no-
tre héros tout un char allégori-
que afin de commémorer son
exploit! Félicitations à notre
société nationale pour cette idée
patriotique et surtout à notre
alpiniste pour avoir fait l’hon-
neur du Québec!

Bien à vous,

Honoré RIZZOLI
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«Mois, je suis pour que les motos

ne circulent plus la nuit dans le
centre-ville. J'y demeure et c'est
effectivement très bruyant la nuit.
On devrait aussi penser à faire payer
des grosses amendes à ceux qui font
du vacarme.»

Annie Dextraze
Saint-Jean

Pour ou contre|

des motos dans

 

 

 

 
«Je ne suis pas contre ceux qui

conduisent des motos. Je he suis pas
d'ici mais je pense qu’ils ont le droit
d'aller aux mêmes endroits que les
automobilistes. Les autorités muni-
cipales devraient cependant surveil-
ler davantage ceux qui font du
bruit.»

Oscar Marion
Saint-Alexandre

«À certaines heures seulement,
soit après l'heure dè fermeture des.
magasins. D'après moi, on devrait
surtout empêcher les motos qui font
beaucoup de bruit de circuler, que
ce soit dans le centre-ville ou
ailleurs.

Sébastien Choquette
Saint-Jean

 

«Selon moi on doit contrôler
davantage ceux qui font du bruit le
soir et la nuit. Que ce soit les autos
ou les motos, il devrait y avoir
beaucoup plus de surveillance.»

Jean-Guy Perreault
Saint-Jean

‘interdiction
le centre-ville?
 

«Je suis pour que les
motos circulent dans le
centre-ville. Par
contre, il pourrait y
avoir une réglementa-
tion beaucoup plus
stricte.»

Mario Lambert
Iberville

 

«Je suis pour que
l’on interdise aux mo-
tos de circulerle soir et
la nuit dans le centre-
ville. Il faut absolu-
ment que l’on prenne
des mesures pour en-
rayer la pollution par
le bruit.»

Nancy Gélinas
Saint-Jean

 

«Je ne suis pas
favorable a I'interdic-
tion des motos. Je
crois par contre que
l’on devrait en interdi-
re l'accès dans le cen-
tre-ville après dix heu-
res le soir.»

Évelyne Grenier
Saint-Jean 

«Moi, je suis
contre. Les motocy-
clistes ne font pas plus
de bruit que certains
automobilistes. Si la
police surveillait un
peu plus, il y en aurait
moins de bruit. Après
une couple de contra-
ventions, il y en a qui
se tiendrait tranquil-
le.»

Doris Marcil
Saint-Jean

 

«Je suis contre. On
devrait plutôt installer
des radars à décibels et
attraper ceux qui font
le plus de bruit. C'est
sur que le centre-ville
n’est pas la campagne
et qu'il ne faut pas
s'attendre à ce que ce
soit toujours tranquil-
le.» 

François Plouffe
Saint-Jean 

«Moi, je suis contre
au boutte. Cela n’a pas
d’allure d'empêcher
les motos de circuler
dans le centre-ville.
Les gars de motos ne
s’énervent pas plus
que d’autres. Je vous
jure qu'il y a des
automobilistes qui cir-
culent à pleine vitesse
sur la Place du quai
avec la radio à plein
volume. Vous pensez
que c’est mieux ?

Michel Demers
Saint-Jean
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du maïs aux automobilistes qui fréquentent la route 133, à Sabrevois.
(photo bruno PETROZZA)

$4 la douzaine
 

Déguster du maïs sucré
le 10 juillet coûte cher!
Du jamais vu. Non, jamais Martin

Reid, habituellement le premier pro-
ducteur de la région à vendre du maïs

Hh

gilles LEVESQUE
 Hatem

sucré aux automobilistes qui fréquen-
tent la route 133, à Sabrevois, n’avait
réussi à mettre ses épis en vente un 10
juillet. Les passants qui se réjouissaient
de ce nouveau record devaient toute-
fois accepter d'en payer le prix: $4 la
douzaine.

Chez les Reid, depuis maintenant
une dizaine d'années, on se fait un
point d'honneur d'être les premiers à
combler l'appétit des consommateurs
qui raffolent de ce légume. Martin
Reid a toutefois recours à une méthode
culturale un peu plus coûteuse. mais
combien efficace pour lui permettre de
remporter ce pari annuel.

Il utilise des paillis en plastique. ce
ui contribue à accélérer la croissance
es plants sans pour autant affecter la

qualité du maïs. Et comme il a fa
exceptionnellement beau et chaud en
juin, il a pu battre son ancien record de
quatre jours.

C'est ainsi que mercredi dernier, il a
pu aménager son kiosque près de la
route 133. Il avoue que les passants
n’en revenaient pas. Plusieurs
croyaient qu’il s'agissait de maïs
importé. Tous croyaient toutefois
Martin Reid sur parole lorsque venait
le temps de payer. $4 pour douze épis
de maïs dont l'apparence n'est pas
comparable avec celle des épis que l'on
pourra goûter dans trois semaines.
c’est cher.

Martin Reid est le premier à
l'admettre. La loi de l'offre et de la
demande. il la connaît. Tellement bien
qu'aujourd’hui. mercredi, il prévoit
vendre son maïs cinquante cents moins
cher. voire possiblement un dollar de
moins. Il importe toutefois de souli-
gner que certains commerces exi-
geaient jusqu'à $5 la douzaine en fin de
semaine dernière.

Depuis une dizaine d’années, les Reid sont souventles premiers à offrir

  

 

À Sainte-Angèle-de-Monnoir
 

La Sûreté du Québec à Marieville

poursuit toujours son enquête relati-
vement à une noyade survenue

IIHTBLAEPLEHREREY

claude PIETTE
JARRERRSEEEEETSHITER

samedi dernier, au camping Domai-
ne du rêve, à Sainte-Angèle-de-

Monnoir. La victime, Stéphanie
McNeil, de Chambly, n’était âgée
que de quatre ans. à

Unefillette de 4 ans
est retrouvée noyée

Selon les brèves informations
obtenues auprès de la Sûreté du
Québec. la fillette aurait échappé à
la surveillance de ses parents. Après
des recherches, la jeune fille aurait
été découverte inanimée sous la
glissoire de la piscine du camping.

Malheureusement, il était trop
tard. On a bien tenté de la réanimer,
mais les médecins n’ont pu que
constater son décès à son arrivée à
l’hôpital du Haut-Richelieu.
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Jambon cuit
extra-maigre

5,70$ kg 59

Ib

Foi
Joegras 09

6,58$ kg b

Jambon fumé à
l’ancienne et
forêt noire
10,98$ kg

\_ Ib 

FESTIVAL DE LA CHARCUTERIE
CNLTX

9 4,38$ kg 0

Salami parisien
boeuf

7,02$ kg 19

Ib

Saucisson
viennois 09
6,58$ kg Ib

Simili-poulet

 

   

 

  FROMAGERIE

OKA

54
/100 g

BRIE ET
double creme
de Vaudreuil

32  
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La plus importante saisie av Canada
 

~
~

Sar ediddins Cet SENERENP REBELband. .

La GRC saisit $29 millions de faux
billets américains a Saint-Luc
La section Contrefaçon du bureau de la GRC

de Montréal, aidée de deux gendarmes du
détachement de Saint-Jean, vient de saisir $35
millions de faux billets américains, dont’ $29
millions à Saint-Luc. De toute l’histoire de la
GRC, il s’agit de la plus importante saisie de
fausse monnaie au Canada.

La GRC était sur la
piste depuis un mois
environ. Vendredi soir

1

maryse GERVAIS
Ce ARE te !

dernier (12 juillet). elle
arrétait un individu,
Christian Gendron. 30
ans, qui se trouvait au
volant .de sa voiture. à
Verdun. Environ $6
milhons “de faux billets
de $20 américains
étaient cachés à l'inté-
rieur de l'automobile.

Au cours de la nuit,
les membres du bureau
de Saint-Jean se ren-
daient dans le garage
d'un duplex de la rue

Jean-Talon. à Saint-Luc.
découvrant pour leur part
des billets totalisant une
somme de $29 millions
(une trentaine de boîtes
environ) provenant du
mème réseau. La plus
importante saisie jamais
faite au Canada aupara-
vant était de $$ millions.

«Deux presses, un
châssis pneumatique.
des plaques et un cou-
teau à presse ont égale-
ment de découverts à
Saint-Luc». à précisé le
surintendant Alfred Mi-
chaud. commandant de
la sous-division de
Montréal.

L'adresse exacte du

lieu où a été effectuée la
saisie sur la rue Jean-
Talon ne peut être dé-
voilée pour l'instant.
aucune plainte n'ayant ’
encore été déposée à la
Chambre criminelle et
pénale de la Cour du
Québec. district d'Iber-
ville.

Le seul suspect arrêté
dans cette affaire. Chris-
tian Gendron, a comparu
au Palais de justice de
Montréal. samedi, sous
des accusations de pos-
session de monnaie
contrefaite. Il est pré-
sentement incarcéré. Au-
cun individu n’a été
arrété à Saint-Luc mais
la GRC poursuit ses
recherches.

En conférence de
presse. le surintendant
Alfred Michaud indi-
quait que lors de la
saisie. l'impression était
déjà complétée pour des
billets représentant une

  
Du matériel d’imprimerie a également été découvert à Saint-Luc, soit

 

deux presses, un châssis pneumatique, des plaques et un couteau à
presse.
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Au cours de la nuit du vendredi 12 juillet, les
membres de la GRC du bureau de Saint-Jean se
rendaient dans le garage d’un duplex de la rue

somme de $20 millions.
tandis qu'elle était par-
tiellement achevée pour
les $15 millions restants.

«La série n’avait en-
core jamais circulé, a
mentionné le surinten-
dant Michaud. Les bil-
lets étaient probablement
destinés à la Grande
région de Montréal».

Selon les analyses du
laboratoire judiciaire de
Montréal, les coupures
de $20 américains sont
de qualité moyenne. «Le
papier est de bonne
qualité, a souligné le
surintendant. mais un
peu trop doux. Et cer-
tains détails ont été omis
sur les billets. Les om-
brages ne sont pas de très
grande qualité non plus.
n les examinant un peu.

il est assez facile de voir

SD
ATTN
TAILLEUR,
a

 

   
Nicodemo Pisano

propr.

Saint-Jeanur-Rich

347-0028 

qu'il s'agit de faux».

Il ajoute toutefois que
la qualité est suffisam-
ment bonne pour trom-
per la population et les
commerçants. «Des bil-
lets de moins bonne

  

Jean-Talon, à Saint-Luc, saisissant des billets
de $20 américains totalisant une somme de $29
millions. (Photos bruno PETROZZA)

qualité encore ont déjà
circulé au Canada», a-
t-il déclaré.

La dernière saisie de
faux dans la région re-
monte à 1988. Elle avait
eu lieu à Saint-Blaise.

Les membres de la GRC
actuellement en poste
n’étaient cependant pas
en mesure de préciser le
montant total représenté
par ces billets. Du maté-
riel d'imprimerie avait
également été découvert.
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Sur l’eau
KB Despoliciers de la Sûreté munici-
pale de Saint-Jean ont distribué des
contraventions. samedi dernier. Rien

nn

sophie GAGNON
THEATEREDIUEDUOOALOBEERORRR ERNIEODODEREGIONELb

de bien neuf là-dedans, direz-vous.
Sauf que ces «cadeaux» ont été remis à
des plaisanciers alors que les policiers
effectuaient de la patrouille nautique.
Ils ont distribué sept contraventions à
des plaisanciers qui conduisaient des
embarcations non immatriculées ou qui
n'avaient pas le nombre requis de gilets
de sauvetage à bord de leur embarca-
tion.

De telles patrouilles nautiques de-
vraient se dérouler presqueà toutes les
fins de semaine sur les eaux de la
rivière Richelieu. De plus, la GRC fera
de la patrouille sur l’eau pendant les
deux fins de semaine du Mondial de la
montgolfière. En plus de vérifier les
certificats d'immatriculation et l’équi-
pement des embarcations, les policiers
prévoient effectuer du radar et faire
passer des alcootests aux plaisanciers.
À ce sujet, notons qu'un plaisancier
qui dépasserait la limite permise de 80
milligrammes d'alcool par 100 millili-
tres de sang est passible d’une amende
et pourrait perdre son permis de
conduire une automobile, au même
titre que si l'infraction s’était produite
sur la route.

24 vélos
disparaissent

IR Les vols de vélos prennent des
proportions épidémiques à Saint-Jean.
La semaine dernière. 24 bicyclettes ont
été rapportées volées à la Sûreté
municipale, soit plus de trois par jour!

Depuis le début de 1991, il y a eu un
total de 203 vols de vélos à Saint-Jean,
une hausse de 57%qu rapport à l’an
dernier. Environ 10% des vélos dispa-
rus sont ensuite retrouvés.

La discrétion a
bien meilleur goût

BM Le mardi 9 juillet, un mineur a
reçu une contravention de $100 pour
avoir consommé de l'alcool sur une
voie publique. L'adolescent a été pris
en flagrant délit pendant qu’il buvait de
la bière sur le trottoir, à la sortie d’un
bar de la rue Richelieu.

En plein
jour!

HI Les voleurs n'opèrent pas que la
nuit. Dimanche dernier, cinq vols ont
été perpétrés dans des véhicules sta-
tionnés le long de la Place de Quai.
entre 16 et 18 heures! L'un des cinq
vols a permis aux malfaiteurs de mettre
la main sur une collection de 50
disques compacts. Le bureau des
enquêtes du service de Police de
Saint-Jean demande aux gens qui
auraient pu apercevoir les voleurs en
action de communiquer avec un en-
quêteur, au 347-5563.

Bambin blessé

HE Un cycliste de huit ans « été happé
par un véhicule alors qu’il traversait en
diagonale la rue Pierre-Caisse, à la
hauteur de la rue Choquette, non loin
du Carrefour Richelieu. Blessé. le
bambin a dû être transporté par
amblulance à l’hôpital du Haut-Riche-
ieu.

     
      

 
    

   

centres porticipants. Nouveaux clients seulement.

«Je suis très contente d'avoir suivi monprogramme
de perte de poids chez Nutri/Système.»

«Je remercie tout le personnel qui a été pour moi très
stimulant et très encourageant. Grâce à eux,
j'ai perdu les 26 livres que j'avais en trop.»

Le programme complet de
Nutri/Sysième aidera
plus D'UN MILLION
de clients cette année.

NOTRE CLENTE.
DENISE HOULE
DE MONT SAINT-GREGORE.
A PERDU 26 LMRES

BER Plus qu'un regime. Ua systeme vv

diTTIk weesTTT
APPELEZ DÈS AUJOURD'HUI POUR UNE CONSULTATION GRATUITE SANS OBLIGATION!

359-4422
575, rue Pierre-Caisse, bureau 110

Saint-Jean-sur-Richelieu

Calculé sur la moitié du poids que vous désirez perdre. Ne comprend pas le coût des aliments. Valable aux

      

   

   

    
    

         

  

  

  

 

Perquisitions
HE Une opération conjointe de la police de
Saint-Jean, de la Sûreté du Québec de Saint-Jean et
de la Sûreté municipale de Longueuil, a permis de
mettre le grappin sur deux suspects en rapport avec
une série de vols sur des chantiers de construction.
l'occasion de deux perquisitions menées à Saint-Ba-
sile-le-Grand, les policiers ont retrouvé une valeur de
$7,000 de matériaux volés (portes, fenêtres, laine
isolante) sur un chantier de construction de la rue
Bristol. Les deux suspects, deux frères de 21 et 23
ans. de Saint-Basile-le-Grand, sont présentement
incarcérés pour d'autres vols similaires qu'ils
auraient commis à Longueuil.

Vol à l’étalage
HE Un homme et une femme d'origine chilienne.
résidant à Montréal, ont été arrêtés le 11 juillet pour
un vol à l’étalage de $888 perpétré dans un centre
commercial de Saint-Jean. Ils ont été libérés sous
condition en attendant leur procès.

grammatien
ans l'édition de la
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2,000 Suisses fêtentla
Confédération helvétique
Contre toute espéran-

ce, ce sont 2,000 Suis-
ses qui ont pris part à la

COE ples EEREenerotrent

maryse GERVAIS
ALERLFEET GREERLIER

Journée champêtre
commémorant le 700°
anniversaire de la
Confédération helvéti-
ue. dimanche dernier.
tee journée, organi-
sée dans le cadre de la
163° édition de l'Expo-
siton de Bedford, a été
un succès sur toute la
ligne selon le comité
organisateur.

le 1° août 1291.
[TOIS CANONS SUISSES
signaient un pacte qui
allait donner naissance
a la Confédération hel-
vétique. C'est d'ail-
leurs à cette époque que
la légende de Guillau-
me Tell. qui aurait été
contraint de percer d'u-
ne flèche une pomme
placée sur la téte de son
fils, a vu le jour.

Pour souligner cette
alliance, les autorités
suisses ont invité tous
leurs concitoyens, de
même que les ¢mi-
grants helvetes, a orga-
niser des fêtes. Au
Québec, des festivités
sont notamment pré-
vues à Montréal, à
Québec et à Sutton au
cours des prochaines
semaines.

Dans la région, le
responsable du comité
de la journée agricole
suisse, M. Jean-Paul
Cuénoud. s'était fixé
pour objectif d'attirer
environ 1.000 des
9,000 Suisses du Qué-
bec.

le beau temps ai-
dant, plus du double se
sont présentés. Au to-
tal. M. Cuénoud, un
Suisse qui habite main-
tenant à Sainte-Brnigide.
estime qu'au moins
3.000 personnes d’ori-
gine québécoise et
helvète ont pris part aux
activités de dimanche
dernier à l'Exposition.

«Nous n'avions ja-
mais espéré qu'autant
de gens se joindraient à
la fête. commente-t-il
Avec pour résultat que
vers 14 heures, diman-
che. il n’y avait déjà
plus de raclette ou de
saucisses à deguster
sous le grand chap:
teau. Par chance. il
restait encore de la
saucisse à la boucherie
de Sainte-Brigide. Pour
ce qui est du fromage.
nous sommes aller en
chercher chez Kaiser».

Mis à part ce petit
anicroche, tout s’est
déroulé comme prévu.
Dès 11 heures, les
Suisses des différentes

associationshelvètes du

   
»

Lise

Alors que le comité organisateur n’attendait qu’un millier d’Helvètes
de tous les coins du Québec, dimanche dernier, à l'Exposition agricole de
Bedford, environ 2,000 Suisses et Suissesses ont finalement pris part à la
fête.

Québec ont assisté à un
service religieux vecu-
ménique. avant de se
rendre à proximité de
l'hôtel de ville où un
arbre commémoratif à
été planté. Ils ont égale-
ment chanté l'hymne
national helvète «La
prière patriotique».

«Les visiteurs ont
aussi eu droit-à une très
belle parade: Il y avait
entre autres des chars

Zachéos ont dansé lusieurs ron

allégoriques sur les
thèmes de la montagne
et des vignobles. de
même que des groupes
de danse et aussi des
animaux. Plusieurs ont
d'ailleurs été impres-
sionnés par les grosses
cloches suisses accro-
chées au cou des va-
ches».

Mais il n'y avait pas
que des cloches pour
mettre une touche fol-

 pce

Les danseurs professionnels du groupe Les
es

.
Suisses,

mettant une touche folklorique aux festivités
commémorant le

Confédérationhelvétique, .................T—
700° anniversaire de la

klorique à la journée
champêtre. Trois cor-
nistes avec leurs 1m-
menses cors des Alpes.
utilisés autrefois en
montagne pour commu-
niquer, étaient aussi à
Bedford. Des chanteurs

  
   

  
  
    
    

   

De toute
façon,

tyroliens du Trio
Spuehler. accompagnés
d'un accordéon. y sont
aussi allés de leurs
chants montagnards.
yodlant à qui mieux
mieux pour les specta-
teurs. Ét puis un «cla-
queur» de fouet a donné
une démonstration de
son savoir-faire. faisant
justement claquer sa
lanière de cuire de
façon à imiter le bruit
de la foudre.

«Le groupe Les Za-
chéos a également été
très apprécié, dansant
plusieurs rondes et
mettant de la couleur
dans la fête». mention-
ne M. Cuénoud.

La journée s'est ter-
minée sur un bal mu-
sette avec le
Schwärzwald Trio.
Vers 1h30 du matin. les
derniers fétards sont
partis. Ils se sont don-
nés rendez-vous à
Montréal. le 1°" août
prochain. Et le 3 août.
ils se rejoindront à
Sutton. comme ils le
font à chaque année le
premier samedi suivant
la fête de la Confédéra-
tion helvétique.

vous finirez bien
par revenir chez

 

  

 
Des cornistes suisses ont soufflé dans leurs

énormes cors des Alpes, utilisés jadis par les
montagnards pour communiquer entre eux.
(Photos françois LABBE)
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Deux plages fermées à Venise et Hemmingford
Les eaux de baignade des plages publiques

Champlain, à Venise-en-Québec, et Camping
Canne de bois, à Hemmingford, sont fermées
pour cause de contamination élevée. La
population doit s'abstenir d’aller sdebaigner

tétant qu’un avis contraire n’aura pas

Des prélèvements ef-
fectués le 3 juillet der-
nier par les analystes de

SCHEMEUSIEHAIROHIth

maryse GERVAIS
HULUHRNMHE

l'opération «environne-
ment plage» du
ministère de l'Environ-
nement du Québec dé-
montrent que ces eaux
de baignade sont pol-
luées. s vérifications
plus poussées ont été
réalisées le 8 juillet,
confirmant ces résul-
tats.

La Direction régio-
nale responsable de la
surveillance des plages
pour la Montérégie a
donc envoyé des avis
de contamination bacté-
riologique aux exploi-
tants concernés, de meé-
me qu’aux municipali-
tés de Venise-en-Qué.
bec et de
Hemmingford. Confor-
mément à l’article 83
de la Loi sur la qualité
de l’environnement, les
municipalités doivent
en interdire l'accès
jusqu’à ce que les eaux
soient assainies.

C’est la première fois
depuis le début de la
saison que ces deux
plages reçoivent les
cotes «D». Lors d’une
analyse récente, les
eaux de baignade de la
plage du Camping Can-

ne de bois avaient été
jugées de bonne quali-
té, contenant entre 21 et
100 coliformes fécaux
ar millilitre d’eau.
our ce qui est de la

plage Champlain, les
analystes de l'opération
«environnement plage»
en étaient à leur
première visite le 3
Juillet.

Par ailleurs, des
prélèvements égale-
ment effectués le 3
Juillet aux plages Veni-
se, à Venise-en-Qué-
bec, et Camping lac
Crystal. à Saint-Ber-
nard-de-Lacolle, indi-
quaient aussi la présen-
ce de plus de 200
coliformes fécaux par
mullilitre d'eau, soit un
contamination élevée.
Toutefois, après vérifi-

PERSONNES
S'ADONNENT A
L'INTER CROSSE
AU CANADA    

 

donné.

cation le 8 juillet, les
deux plages obtenaient
la cote «A» pour
«excellente qualité».

B Cotes «C» ou «D»

M. Mario Fontaine,
de la Direction régio-
nale de la Montérégie,

mentionne que jusqu'à
maintenant, en moyen-
ne 30% des plages de la
région ont reçu les
cotes «C» ou «D».
«Lorsque nous dépas-
sons 10%, précise-t-il,
ça commence à être
élevé. Mais nous n’a-
vons pas fait de compa-
raison avec les résultats
de l’année dernière
pour savoir s'il s'agit
d'une progression».

Il explique que ces
mauvais résultats sont

été, évadez-vous…0REEu +est loujours nut march

{ENSEMBLE|
MOBILIER %
DE CUISINE -
on chéne massif
« Couleur noire

Prix imbattable
un

essentiellement attri-
buables au conditions
climatiques. «Plus il
fait chaud, plus il y a de
risques que les eaux
soient contaminées, Le
fait que le nombre de
baigneurs augmente
beaucoup lorsqu'il fait
beau explique aussi que
les plages finissent par
être impropres à la
baignade», dit-il.

Pourquoi? Entre au-
tres parce que les bai-
gneurs ne respectent

 

pas toujours certaines
règles élémentaires en
se soulageant dans
l’eau...Pour que les
plages obtiennent de
onnescotes, il faudrait

donc, comme dirait
Gilles Vigneault en
parlant du vieux Polo et
de la vieille Margo
«arrêter de pisser dans
l’eau»! Les oiseaux,
ui laissent tomber leur
lente sans trop se sou-
cier des baigneurs, re-
présentent aussi un
problème.

AE

  

 

EggED

E Eaux excellentes

Malgré tout, certai-
nes plages ont obtenu
de bonnes cotes lors de
récentes analyses. C’est
le cas des plages du
Centre de plein air
l‘Estacade, à Saint-
Paul-de-l’Ile-aux-Noix,
du Camping MDAGré-
goire, Notre-Dame-
du-Mont-Carmel et du
Domaine les arpents
verts, à Napierville.
Les résultats du 8 et du
11 juillet indiquent que

lls&FRÈRES

ces eaux de baignade
sont d'excellentes qua-
lités.

Pour ce qui est des
plages Domaine du rê-
ve, à Sainte-Angèle-
de-Monnoir, et Lac
Mineur, à Saint-Jac-
Ques. le-Mineur, les
ernières analyses leur

accordent respective-
ment la cote «B» pour
«bonne qualité» et «C»
pour «qualité médio-
cre».

SAINT-
BLAISE

avec contrôle à distance

À PARTIR DE 325° =

TÉLÉVISEUR STÉRÉO 20 PO

one350° 8

BFRKINE
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Ventre trottoir de la Sidac
 

Les consommateurs ont

envahi le centre-ville
Lasemaine dernière, la température clémente a

permis aux marchands du centre-ville de Saint-Jean
de faire de bonnes affaires au cours de leur vente
trottoir annuelle. Des consommateurs venant des
quatre coins de la région ontlittéralement envahi les
rues Richelieu et Saint-Jacques pour profiter des
meilleurs rabais possibles.
SHINEHARIEDEEIRSDIIAL

sylvie PROVOST
(ny Hu

Organisée depuis cinq ans par la Sidac centre-ville,
la venie trottoir donne aux marchands l’occasion
d’écouler sans trop de pertes une foule d'articles non
vendustout en baissant leur inventaire. +

&

  

En fouillant bien, il était possible de trouver
des articles à des prix ridiculement bas.

 

En attendant sa mère, ce bambin observe le
comportement des consommateurs.

  
Des milliers de ma-
lentendants ont re-
trouvé leurs activités
grâce à l'aide auditi-
ve. Elle est si petite et
se glisse confortable-
ment dans le canal de
l'oreille.

  

>a20

Laflamme & Ass. ;

 

  

   
  
  
  
  
  

 

   

Règle générale, les gens se rendent au centre-ville
pour profiter des spéciaux et c’est pourquoi ils se
dépêchent à être les premiers à fureter dans les
étalages.

Cette année, les habitués sont venustrès tôt, dès le
mercredi matin. C’est à peine si les commerçants
avaientfini de s'installer que les gens occupaient déjà
la rue. Selon de nombreux marchands, les affaires ont
été meilleures cette année. Les gens se sont
promenés, ont fouillé… et ont acheté.

«Les marchands quej'ai rencontrés se sont dits très
satisfaits et plusieurs m’ont déclaré avoir réalisé de
meilleures caisses que l'an passé», confirme M.
Gilles Lord, président de la SIDAC.

Les consommateurs ont entre autres acheté des
articles pour le chalet, une nouvelle paire de souliers
de plage pour la petite dernière ou encore une paire
de verre fumée à moitié prix. Après ces quatre
journées d'activités intenses. le centre-ville a pu
retrouver son calme habituel.

 
  

; de la vente trottoir, la rue Richelieu était
bondée declients à la recherche d'aubaines.(photos bruno PETROZZA)

Dès la première journée
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Audioprothésistes

re comessionnire propre ;
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Des flaques d'algues déjà visibles à la surface de l’eau
 

Le niveau du Richelieu est anormalement bas
Il ne pleut pas souvent depuis le début de

l'été. Le
témoigne.

jaune «brûlé»
ais il y a aussi un autre indice de la

es pelouses en

sécheresse: le niveau de la rivière Richelieu est
anormalement bas. L’eau s’est retirée un mois
lus rapidement qu’à l’accoutumée,si bien que
es niveaux habituellement enregistrés à la mi-
août sont déjà atteints.

«On voit déjà des
laque» d'algues à la
surface de l’eau, ce qui

STEINBRETILLing

sophie GAGNON
STASISBILEIRERTE

n'est pas habituel à cette
période-ci de l’année»,
commente Serge Letarte,
capitaine et copropriétai-
re des Croisières Riche-
lieu.

Selon M. Letarte, la
situation n'est pas criti-
que pour l'instant. Mais
si la-sécheresse continue
à sévir, la prolifération
d'algues deviendra un
fléau à mesure que l'été
avancera.

«Lorsque le niveau de
la rivière est bas, l’eau se
réchauffe plus rapide-
ment et il y a plus
d'algues à la surface de
l'eau. Les algues se
prennent dans les hélices
et nous devons arrêter le
bateau en cours de trajet
pour dégager les hélices,
ce qui incommode les
passagers. S'il ne pleut
pas bientôt, nous serons
pris avec ce problème
plus tôt qu’à l'accoutu-

 

mée», explique le copro-
riétaire des Croisières
ichelieu, un bateau qui

fait tous les jours la
navette entre Saint-
Jean-sur-Richelieu et
l’Ile-aux-Noix.

mu Des odeurs
nauséabondes!

Robert Bibeau, sur-
veillant des relevés hy-
drologiques à Environ-
nement Canada. indique
également que le niveau
de la rivière Richelieu
est plus bas que la
moyenne. pour la pério-
de de l'année. «Le même
phénomème peut être
observé partout au Qué-
bec à cause des faibles
précipitations qui sont
tombées depuis le prin-
temps», note M. Bibeau.

I ajoute que le pire
inconvénient que risque
d'entraîner un niveau
d'eau si bas, en juillet,
est que l'odeur d'algues
séchées commencera à
se faire sentir plus tôt,
cette saison.

«En se retirant, l’eau
laisse à découvert plus

d'algues qui pourrissent
à la surface de l’eau,
dégageant une odeur
nauséabonde. Il y a fort à
parier que si le temps sec
perdure, les propriétaires
de chalets en bordure de
la rivière devront com-
mencer à supporter cette
mauvaise odeur très
bientôt», souligne le sur-
veillant des relevés hy-

Saviez-vous qu'il est préférable et même recomman-

dé de confier votre véhicule accidenté aux experts

carrossiers de votre concessionnaire auto ? Celui-ci

effectue le travail au taux horaire accordé par votre

assureur et vous bénéficiez en plus de la Garantie du

manufacturier GM. Donc, n'attendez pas, consultez

les spécialistes de l'équipe RONDEAU Pontiac, Buick,
Cadillac et constatez par vous-mêmeque:

me

 

SatishOT    
tion
C'EST GARANTI CHEZ:

: PIEN LYN
866-7011

 

 

    

————

i)
mp EE 4
mmTT 
   

  

drologiques.

8 Statistiques
Hier (mardi) le lac

Champlain était a 28,86
mètres (94,69 pieds) au-
dessus du niveau de la
mer. Les relevés hydro-
logiques quotidiens indi-
quent que le niveau du
lac a baissé
régulièrement d’un ou

 

LE

 

      

 

À cause de la rareté des précipitations, le niveau de la
rivière Richelieu est anormalement bas.
PETROZZA)

deux centimètres par
jour au cours des deux
dernières semaines, sauf
à une occasion, où il a
grimpé de trois
centimetres.

Commentle niveau du
lac se compare-t-il avec
la méme période, par les
années passées? Les sta-
tistiques de 1990 ne sont

pas disponibles parce
que l'appareil de mesure
était défectueux. Toute-
fois, la moyenne du
niveau d’eau en juillet
1989 était de 29,46
mètres alors qu’elle s’é-
tablissait à 28,86 mètres,
en juillet 1988.

L’étiage (le niveau le
plus bas d’un cours

    
y

NDRED

années, c’est en

Er

(Photo bruno

d’eau) du lac Champlain
est habituellement enre-
gistré à l’automne. Au
cours des dix dernières

1982
que le niveau d’eau est
escendu le plus bas. Il

avait atteint 28,58
mètres, soit 28
centimètres de moins
que le niveau actuel du
lac. !
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Faibles rendements pour la 2° coupe de foin

La sécheresse commence à
inquiéter les céréaliculteurs
C’est sec. terrible-

ment sec dans les
champs. Sec au point
COUDESHBIGRNGRRn

gilles LÉVESQUE
SABIEIHRradot

où les producteurs de
cultures commerciales
commençent à mani-
fester des signes d’im-
patience. D’excellents
qu’ils étaient il y à à
peine quelques semai-
nes, les rendements
dans bien des produc-
tions commencent à
fluctuer à la baisse. Et
il faudra bien plus
qu’une averse pour cor-
riger la situation.

En juin, il n’a prati-
quement pas plu. En
juillet, du moins
jusqu’à maintenant, ce
n’est guère mieux.
Lorsqu'il pleut, le sol a
si peu à boire qu’on
parle à nouveau de
sécheresse dans les
jours qui suivent.

Mais, tient à préciser
l’agronome Gilles Du-
buc, du bureau de ren-
seignements agricoles
du ministère de l’Agri-
culture, des Pêcheries
et de l’Alimentation du
Québec à Iberville, 1l
n’y a pas lieu de pani-
quer. Du moins pas
pourl’instant.

Il n'en demeure pas
moins que la deuxième
coupe de foin est af-
freuse. C’est le jour et
la nuit par rapport à la
première coupe. «Je
viens tout juste de
terminer ma deuxième
coupe et je peux vous
dire que ce n'est pas
bon du tout», com-
mente M. Maurice Sur-
prenant, producteur à
Saint-Alexandre.

Le manque d'eau y
est évidemment pour
quelque chose. Maisil
y a plus de l'avis du
jeune producteur. «Je
pense sérieusement
qu’on commence a res-
sentir les effets de la
destruction de la cou-
che d’ozone, dit-il. De-
uis trois ou quatre ans,
e soleil est beaucoup
plus chaud. Curieuse-
ment, la deuxième cou-

de foin est bien
inférieure à celle que
nous obtenions avant
tandis que la troisième
coupe est assez bonne
dans l’ensemble.»

m Céréales

Pour ce qui est des
céréales, tels l’avoine,
le blé et l'orge, ceux
qui ont eu la chance de
semer avant le 10 mai
devraient obtenir une
assez bonne récolte.
Les prévisions sont par
contre beaucoup plus

sombres pour les pro-
ducteurs qui n’ont pas

nePE

C’est s

semés tardivement»,
confirme l’agronome
Dubuc. un avis que
partage le producteur
de Saint-Alexandre.
Quant au maïs-grain,

eu la chance d’effectuer
leurs semis avant la
mi-mai. «C'est un fait
que la sécheresse laisse
des traces dans les
champs qui ont été
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ec dans les champs. Suffisamment sec pour commencer à inquiéter les producteurs

de cultures commerciales.

il semble offrir une
meilleure résistance à la
sécheresse. L'aspect
général des plants varie
toutefois d’une région à
une autre. Mais dans

         

 

l'ensemble, les maïsi-
culteurs continuent
d'anticiper de bonnes
récoltes. Reste qu'il
faudra ‘de la pluie, et
vite.
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Une visite remarquée
 

Le Collège militaire accueille
le prince Bin Salman Bin Abdulaziz

Il devait arriver en hélicoptère, mais c’est
finalement en auto que le prince sultan Bin
Salman Bin Abdulaziz s’est présenté au Collège
militaire royal de Saint-Jean vendredi dernier.
Arborant le costume traditionnel arabe, cet
invité de marque eu droit au traitement
réservé aux chefs d’État.

L'arrivée de cette
altesse royale n'est pas
passée inaperque. À
HOREGELSE HS PEHODIEL CODEAAIE CRAOHEE

gilles LÉVESQUE
SLAMGEERRORBANEHH

peine venait-il de dé-
arquer de voiture, es-

corté d'un collègue ara-
be et de quelques gar-
des du corps, qu'on
invitait le prince à
passer la garde en revue
en présence de plu-
sieurs représentants du
Collège et des médias
d'information.

A la fois jeune et
beau. voire aussi un
tantinet intimidant
derrière son costume, le
prince a vite conquis le
coeur de ses hôtes.
Sous la conduite du
brigadier-général
Charles Emond. l'al-
tesse royale s'est d'a-
bord fait expliquer l’ho-
raire de sa Visite pour
ensuite échanger avec
les personnes invitées à
le rencontrer. dont la
conseillère Lise Dallai-
re-Durocher et le
conseiller Germain
Bonneau.

Mais à entendre les
membres de l'équipe
ui l’entourait, c'est
ans les rues de Mon-

L’ait

tréal que le prince au-
rait préféré être en ce
beau vendredi matin.
Ce dernier se serait en
ettet plaint de n'avoir
pratiquement rien vu de
a métropole depuis son
arrivée de Riyad. Mais
avant de visiter le Mont
Royal et les spendeurs
de Montréal, 11 devait
par la suite se rendre à
Trois-Rivières, où il
était attendu à l'hôtel
de ville.

HE Astronaute

Mais que faisait ce
beau prince au Collège
militaire? Rien d’autre
ue de visiter ce haut

lieu de savoir après
avoir inauguré, la veil-
le. au Palais des
congrès. l'exposition
«L'Arabie Saoudite
d'hier à aujourd'hui»,
l'une des plus grandes
expositions jamais pré-
sentées à Montréal.

Le prince sultan Bin
Salman Bin Abdulaziz
n'a pas fait que Visiter.
Il a aussi entretenu les
autorités et les élèves
de l'institution de
l'histoire. des traditions
et de la culture de son
pays ainsi que de sa
participation à la mis-
sion spatiale Discove-

ry.

Cette altesse royale
est en effet le premier
astronaute arabe à avoir
participé au vol de la
navette américaine Dis-
covery, en 1985. Il a
d'ailleurs profité de
l'occasion pour pré-
senter un film sur cette
mission spatiale.

& Exposition

Pour en revenir à
l'exposition «L’Arabie
Saoudite d'hier à au-
Jourd’hui», celle-ci est
installée sur au-delà de
100,000 pieds carrés.
Elle a déjà fait une
tournée de plusieurs
grandes villes euro-
péennes et américaines
et a accueilli jusqu'à
maintenant plus de dix
millions de visiteurs.

La tournée canadien-
ne de l'exposition com-
mence à Montréal et se
poursuivra à Toronto en
août. Ensuite, l'expo-
sition se déplacera à
Séville, en Espagne.
pour l'exposition uni-
verselle de 1992.

Essentiellement une
exposition culturelle
qui relate les 5,000 ans
d'histoire et de civili-
sation arabe, on y pré-
sentera entre autres la
géographie, l'Islam, la
vie quotidienne, l’ar-
chitecture, le dévelop-
pement moderne du
pays, la famille royale
et les apports indus-
triels et scientifiques.

 
royale, que l’on voit en compagnie du brigadier-général

Charles Émond, a participé à un vol de la navette américaine Discovery,
en 1985.

L'exposition sera ou-
verte jusqu'au 28 juil-
let, de 11 à 21 heures.
L'entrée est gratuite. Il
s'agit d’un geste d'a-
mitié de la part de
l’Arabie Saoudite en-
vers le Québec.

à partir de
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Le prince sultan a eu droit au traitement réservé aux chefs d’Etat.

(photos bruno PETROZZA) :
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Baisse de 10% à 15% chez les agences de voyage
 

La récession s'attaque aussi aux vacances.
Les Québécois et les gens du

Haut-Richelieu voyageront moins
à l’étranger cet été et consacreront

 

marc-o. TRÉPANIER
HIE NINH

moins d'argent a leurs vacances
annuelles. La récession et la TPS,
reflétées par la hausse du taux de
chômage et la baisse du pouvoir
d'achat, auront fait ses ravages
dans les projets de vacances.

«Dans l’industrie, c'est beaucoup
plus lent qe l’an passé», constate
Francine Simard de l'agence de
voyages Sears de Saint-Jean. Elle
note que la tendance générale est
traduite par une baisse de l’ordre de
10% à 15% des affaires par rapport

   

     

 

  

 

  

     

  

e Zoom x6

e Lampe en option (PVLT11K)

e Doublage audio-vidéo

e 2 LUX
seulement

  

 

Palmcorder” PV-11-K

Ces caractéristiques

et plus encore pour

à l'été dernier.

«Les gens voyagent moins à
l'extérieur du Québec et leurs
voyages durent moins longtemps».
souligne Chantal Circé de l'agence
Club voyages Eden.

«Les réservations sont moins
importantes que l'été dernier. Il y a
bien des grossistes qui ont de la
difficulté», signale Patrick Laroche
de l’agence de voyage D'Accoste.

Des constatations confirmant les
derniers chiffres de Statistiques
Canada qui indiquent que 34% des
Canadiens ne quitteront pas leur
domicile cet été et que 54% des
voyageurs ne quitteront pas le pays.
“La récession aurait annulé 14% des

Grâce à leur compatibilité avec le format VHS. les caméscopes

Palmcorder 1991 de Panasonic constituent le chaînon manquant de

la technologie : la simplicité.

projets de voyages outre-mer.

Chez Club Voyages Eden. on
témoigne du choix de plusieurs de
asser leurs vacances au Québec par
e fait que de plus en plus de clients
ont recours à l'agence pour faire
leurs réservations d'hôtel. Les Îles
de la Madeleine sont une destination
choyée cet été dans les agences de
voyage.

La Floride demeure toujours
populaire. toujours au numéro un
des destinations nord-américaines.
mats le volume est à la baisse. «On
vend beaucoup de République domi-
nicaine. Les gens recherchent des
forfaits tout inclus, boisson fournie
et trois repas par jour à environ
$800», souligne Francine Simard de

 Obturateur a pose ultra-

brève à 6 vitesses

e À lux

 

    

   

  Palmcorder: PV-19-K

e Zoom x8

e Lampe

e Fondu numérique

(avec 9 options)

e Mise au point automatique

 

l'agence Sears.

Chez Voyage D'Accoste. Patrick
Laroche a observé. comme ses
collègues des autres agences d'inl-
leurs. que l'Ouest canadien est cette
année une destination plus recher-
chée qu'auparavant. La France
demeure la destination la plus
populaire vers l'Europe

«Les nouvelles portes d'entree
vers la France comme Mulhouse et
Nantes se vendent bien. L'Europe
est quand même demeuré hon dans
la région», souligne Chantal Circe
de Club Voyages Eden. «l'Europe.
confirme Francine Simard de Fa-
gence Sears. est plus forte que la
normale.»

Dans les jours qui viennent, nus à
part ceux qui plamfient leurs vacan-
ces qu'ils prendront en septembre ou
octobre. les agents de voyages
misent sur les achats impulsifs de
dernière heure pour augmenter leur
chiffre d'affaires

Dans notre région frontahere, le
magasinage aux États pour une
pérode de vingt quatre heures ou de
quarante-huüt heures se poursuivront
probablement chez les chercheurs
d'aubamnes friands des aller-retour
chez l’'Oncle Sam Les plages de la
Nouvelle-Angleterre devraient
continuer d'aturer les Quebécoirs
Mais pour de plus courtes périodes
en tentant néanmoins d'étrer au
maximum le dollar vacance à l'abri
de la TPS
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À trois semaines du

  

Avec un clown, un lapin...
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Le Pére Noél et un ours polaire au Mondial
Habituellement, le

Père Noel ne quitte le
Pôle Nord que le soir du

uleLoaEa

sophie GAGNON
' Eitan

24 décembre. Mais cette
année, 1l fera une excep-
tion. Il sera à Saint-Jean
pour le Mondial de la
montgolfiere, en compa-
gnie d'un ours polaire.
d'un clown, d'un lapin et
de six autres ballons de
forme spéciale

«Les ballons de forme
spéciale ne voleront pas
tous en même temps.
Comme par les années
passées, les visiteurs
pourront en voir davan-
tage au cours des deux
fins de semaine. Mais,
chose certaine, au moins
une forme spéciale sera
onflée à chaque envo-
ée». indique Jacinthe
Boucher, coordonnatrice
des communications au
Mondial.

@ Père Noël

Jamais auparavant le
Festival de
montgolfières du Haut-
Richelieu n'aura ac-
cueilli une montgolfière
de forme spéciale aussi
grande que le Père Noël.
n effet, le Père Noël

mesure 186 pieds de
hauteur, soit l'équivalent
d'un immeuble de 15
étages. À titre de compa-
raison, la montgolfière à
l'image de la statue de la
liberté mesurait 140
pieds de hauteur.

Il faudra 120,000
pieds cubes d'air pour
gonfler le gros bonhom-
me vêtu de rouge et
blanc qui porte sur son
dos un sac rempli de
cadeaux. D'ailleurs, par-
mi les cadeaux que l'on
peut voir déborder du sac

 
de joujoux du Père Noël,
il y a un clown que les
enfants pourront égale-
ment voir en grand for-
mat puisque lui aussi
sera à Saint-Jean pendant
le Mondial. Il s’agit d’un
clown à l'habit rouge,
rose et jaune, qui salue
les visiteurs grâce à sa
main articulée. L'autre
main tient une margue-
rite alors qu'au bout de
ses deux pieds, on voit
un ballon et un chien.

«Le Père Noël et le
clown appartiennent au
même propriétaire. C’est
lui qui a eu l’idée d’inté-
grer le format réduit du
clown dans le sac de
jouets du Père Noël»,
indique Lc "is Payette,

à

YEHYYay)
D’une grosseur comparable a l’éléphant rose, cet ours polaire fera

frissonner les spectateurs.

berg pour le ciel bleu de
Saint-Jean et un lapin
doré sautera de nuage en
nuage. Les dimensions
exactes de ces ballons de
forme spéciale n’étaient
pas disponibles au mo-
ment d'aller sous presse.

Outre ces quatre pri-
meurs à Saint-Jean, les
gens pourront revoir le
dinosaure. Tony le tigre.
l'éléphant rose et la
soucoupe volante. Deux
autres formes spéciales
seront dévoilées ultérieu-
rement.

E Gonflement
de nuit

Par ailleurs, pour la
première fois dans l’his-
toire du Festival de
montgolfières du Haut-
Richelieu, 11 y aura un
gonflement de nuit d’en-
viron 35 montgolfières,
le mercredi 14 août, au
son d’un concert spatial
du Cercle philharmoni-
que. Seule la flamme des
brûleurs illuminera de
temps à autre les
montgolfières qui seront
retenues au sol par des
cordes. Des projecteurs
accentueront les effets
spéciaux.

 

du service des Commu-
nications du Mondial.

bien d’autres surprises
pour les visiteurs qui se
rendront à Saint-Jean, du
10 au 18 août. Un ours
polaire troquera son ice-

En plus du Père Noël
et du clown, il y aura

Celapin doré sautera de nuage en nuage dans
le ciel de Saint-Jean.
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Tél.: 348-4545, 658-5754 ?

Parmiles dix montgolfières de forme spéciale
qui participeront au Mondial,il y aura aussi un
€ vagéant qui saluera les visiteurs de sa main
art .
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Les aérostiers seront

les rois des
Les politiciens et les dignitaires

auront leur place sur l’estrade d’hon-
neur lors de l’ouverture et de la clôture
du Mondial. Mais les aérostiers seront
les rois de ces deux cérémonies.

(NIEHS DIEAL LESSERIO TUETOO EERR DOSE LEEHECORSEDOERR TERP0A

sophie GAGNON
 

«Les pilotes de montgolfières sont.
les vraies vedettes du Championnat
mondial. C’est pourquoi. pour les
cérémonies d'ouverture et de clôture.
nous leur avons réservé un rôle de
choix, semblable à celui qu’on accorde
aux athlètes qui participent aux Olym-
iques. Les pilotes de chaque pays
eront donc leur entrée sousla tente en
marchant derrière leur drapeau natio-
nal», raconte Nicole Laporte, directri-
ce-adjointe du protocole.

Les drapeaux des 27 pays partici-
ants seront accrochés aux mâts de la
lace des nations, sur le site de

l’aéroport, lors de la cérémonie d’ou-
verture du Mondial, le samedi 10 août,
en après-midi. À ce moment-là, le
maire Delbert Deschambault recevra
officiellement le drapeau du Cham-
pionnat mondial des mains d’un
représentant de Saga au Japon, ville
hôtesse du 9° Championnat mondial,
en 1989.

Au cours de ces deux cérémonies.

cérémonies
d’une durée d’une heure, les discours
des dignitaires seront entrecoupés
d'extraits du spectacle-concept. À la
clôture, les trois médaillés du Mondial
seront dévoilés au public. Ensuite, le
maire de Saint-Jean remettra le drapeau
du Championnat mondial à un repré-
sentant du comité organisateur du
prochain Mondial, qui se déroulera au
Luxembourg. en 1993.

Par ailleurs, il y aura beaucoup plus
d'hôtes et d'hôtesses que par les années
passées sur le site de l'aéroport. En
effet, il y en aura 38, comparativement
à 22 l’an dernier. De plus, leur rôle
sera accru.

«Les hôtes et hôtesses seront appelés
à renseigner les visiteurs, au kiosque
d’information et un peu partout sur le
site. Ils serviront également de guides
aux groupes et aux invités de marque,
en plus d'aller accueillir les pilotes et
les officiels à leur arrivée aux aéroports
de Dorval et de Mirabel. Afin de se
préparer à répondre à toutes les

questions sur Saint-Jean et le Mondial.
ces bénévoles ont assisté à trois soirées
d’information», indique Marie Signo-
ri-Guérin, directrice du secteur du
protocole.

La plupart des hôtes et des hôtesses
sont bilingues. Quelques-uns parlent
également le portugais, l'italien, l’es-
pagnol et le créole.

   
La famille du Mondial

Hoar
| DE MONTGOLFIÈRE

 

de ;

grandit
La grande famille des bénévoles du Mondial compte maintenant 1,000 membres! Déjà, des

centaines de bénévoles se sont vus assigner la tâche qu'ils rempliront, du 10 au 18 août. Le comité
organisateur du Mondial contacte présentement les autres personnes inscrites sur la banque de
noms, afin de leur offrir les postes qui ne sont pas encore comblés. Par ailleurs, environ 250
personnes ont assisté à une soirée d’information destinée aux bénévoles du Mondial de la
montgolfière, le mardi 9 juillet, à l’auditorium du Cégep. (Photo bruno PETROZZA)

La Chambre de commerce descend
dans la rue pour vendre le Mondial
La Chambre de commerce du Haut-Richelieu a à

coeur la réussite du Mondial de la montgolfière. Elle
est même descendue dans la rue pour le vendre.
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La directrice générale de la Chambre de commerce
du Haut-Richelieu,. Mme Diane Campeau, souligne
l'importance économique que représente le Cham-

FOBEEEERSTE)RTTsprue pe pte phi

gilles BERUBE
[NERA TIRE) Lili 6 Rd PM CES TT

wnnat mondial de montgolfieres pour la région du
PauRichelieu Elle souhaite donc inciter Ye plus
grand nombre de personnes et de commerçants à
contribuer à la réussite de l'événement

La semaine dermière. la Chambre de commerce à
profité de la vente-trottoir du centre-ville pour
promouvoir la vente de famons et de banderolles
décoratives aux couleurs du Mondial. En même
temps. il s'agissait d'une façon, pour la Chambre, de
participer activement à la vente d'été du centre-ville.

En outre, dans le but de favoriser le pavoisement
durant le prochain Festival de montgolfières.
l'organisme a sollicité, samedi dernier, les commer-
cants et les gens d'affaires du boulevard du
éminaire, la principale artère de Saint-Jean. En

outre, la Chambre a tenu un kiosque de vente pendant
toute la journée dans le mail du Carrefour Richelieu.

Notons qu'au cours des prochaines semaines.
d'autres activités sont prévues pour susciter la
décoration de la ville aux couleurs du Mondial. Des
articles, notamment des petits drapeaux. seront mus
en vente vers la fin du mois.
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Chantal Vaillancourt et René Couture
se sont unis le 6 juillet 1991.  

Venez voir notre nouveau systeme de

gigojection de fond” qui transferme le dq
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M. Jacques Trudel.

$700,000 plutét

que $1,875,000

Moins de
commandites
que prévu
Le contexte économique difficile a incité les

multinationales à sabrer dans leurs budgets de
marketing. Résultat: le comité organisateur du
Mondial n'a amassé que $700,000 en commandites,
soit moins de la moitié de l'objectif de départ. qui se
chifffait à $1,875.000.

Sp pt a peprpOOIE be i

sophie GAGNON
DE RPG GhLIBREE GE DEHIUIER BO DRI

 

 

FEalibi

«Nous espérions pouvoir financer l'événement
avant la première journée du Mondial. Mais la
récession a rendu cet objectif impossible à réaliser.
Nous devrons donc compter sur les recettes aux
guichets pour financer en partie l'événement. Ce
n'est pas dramatique mais 11 va falloir que la
température soit de notre côté pendant le Mondial».
indique Jacques Trudel, vice-président au finance-
ment du Mondial.

En entrevue, M. Trudel à révélé que cing
entreprises ont déjà versé des sommes de l'ordre de
$100.000 au Mondial. Oerlikon aérospatiale. Mol-
son, ICG, Kodak et Rivobec. Deux autres entreprises
seraient également sur le point de parafer une entente
avec le Mondial. En tout, les commandites majeures
devraient donc totaliser $700.000.

Jacques Trudel compte également sur le tirage
«Envolez-vous en auto» pour renflouer les coffres du
Mondial. «La Fondation des maladies du coeur du
Québec a pris le tirage en main. Si cet organisme
écoute les 500 billets, cela représentera des profits
de $150,000 pour le Mondial», indique M. Trudel.

Le vice-président exécutif au financement se dit
égalementtrès satisfait de la prévente des passeports
du Mondial, qui a pris fin lundi. «Nous avons atteint
B0% de notre objectif», dit-il. Il note également que
le proggramme-souvenir a généré des ventes d'espaces
publicitaires sans précédent.

Selon la structure de financement annoncée lors
d'une conférence de presse. en février dernier, le
Mondial devait toucher des commandites totales de
$1.875,000. réparties de la façon suivante: quatre
commanditaires majeurs, à $250.000 chacun, quatre
commanditaires de fins de semaine. à $125.000
chacun et cinq commanditaires de journée (lundi au
vendredi), à $75,000 chacun.

Il faut toutefois préciser que si cet objectif de
oe art n'a pas été atteint, le budget global de
‘événement a également été révisé à la suite de
coupures. notamment dans la programmation.
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La ville emprunte $508,000 pour deux rues dans Normandie
La ville de Saint-Jean-sur-Richelieu vient

d’adopter un règlement d’emprunt de $508,000
pour financer des travaux de construction de
chaussée, de trottoirs, d’égout, d’aqueduc et
d’éclairage sur les rues Chaput et Lemoyne,
dansle quartier Normandie.

Ces deux nouvelles
rues sont situées à proxi-
mité des rues Rodier et me
Camaraire. Les travaux

a Saint-I_u  

Bienvenue!
KE En cette période de déménage-
ments, des dizaines de familles vien-
nent de s’installer dans leur nouvelle
maison ou leur nouveau logement. sur
le territoire de Saint-Luc. Avec toutes
ces mutations immobilières. les deux
responsables du service municipal
«Saint-Luc vous accueille». Sylvie
Bonin et Chantal Lessard. ont beau-
coup de pain sur la planche!
 

sophie GAGNON
 

En effet, sur rendez-vous, les deux
responsables du comité d'accueil se
rendent au domicile des nouveaux
résidents pour leur souhaiter la bienve-
nue. Mais il ne s’agit pas uniquement
d’une visite de courtoisie puisque les
deux femmes fournissent aux arrivants
tous les renseignements nécessaires
pour les aider à s'intégrer rapidement à
eur nouvelle ville et à leur nouvelle
région. Les nouveaux Luçois reçoivent
entre autres des dépliants sur les
services municipaux. des cartes de la
ville et du Haut-Richelieu ainsi qu’une
liste d’adresses et de numéros de
téléphone utiles, tout ça gratuitement.
Pour profiter de ce service, les gens
n’ont qu’à téléphoner à l’hôtel de ville
de Saint-Luc (348.7348).

Un peu de
courtoisie, svp
M L'été. plusieurs plaisanciers met-
tent leur embarcation à l’eau à l'île
Sainte-Thérèse. Certains d’entre eux
stationnent leur véhicule sur le terrain
ou même dans l'entrée privée des
résidents de l'île. Afin de remédier en
partie à ce problème, le conseil
municipal de Saint-Luc a approuvé
l'installation d’un panneau interdisant
le stationnement en bordure de la rue
Caron.

et les montants qui y sont
«4Attachés se lisent com-

suit
règlement numéro 2267:

$146,700 pour la cons-
truction de la chaussée,
$27,400 pour la cons-
IIHRHERnna

gilles LEVESQUE
AHIRRITERp

truction d’une
piétonnière. $88,900
pour la construction d’é-
gouts pluviaux. $60.800
pour la construction d’é-
gouts domestiques.

dans le

 

M.Gilles Dolbec.

De plus, en séance de conseil. le
mardi 2 juillet, le maire de Gilles
Dolbec a demandé aux propriétaires
d’embarcations de faire preuve d’un
peu plus de courtoisie à l'endroit de
résidents de l’île. «Plutôt que de se
stationner de chaque côté des rues de
l’île, les plaisanciers devraient garer
leur véhicule au Pavillon Jeunesse»,
suggère le maire Dolbec.

Larue Savard
rejoindra le
boulevard St-Luc
HE La rue Savard débouchera prochai-
nement sur le boulevard Saint-Luc,
non loin de la rue Saint-André. Avec
ces travaux, la rue Savard se rendra
dorénavant du chemin Grand Bernier
au boulevard Saint-Luc. Étant donné
que le boulevard Saint-Luc est une
artère de juridiction provinciale, les
autorités municipales doivent obtenir
de Québec un permis avant d'entamer
les travaux de raccordement de la rue
Savard au boulevard Saint-Luc. Une
demande à cet effet a été adressée au
ministère des Transports du Québec.

 

 

  

 

N’ATTENDEZ PASDELE LIRE DANSLESJOURNAUX

erine
\le-

perviateul, :   
tLAND. vere eur

ah ve ect re monn

268 getson file12
afrent quPART al
ane: To

spev

wont
ulée-

an auf?

DONNEZDETOUTCOEUR
DES AUJOURD'HUI!

32, rue Saint-Charles ouest, Bureau 205

Longueuil, Québec J4H 1C6

(514) 442-6387, (514) 871-1551

 

ainsi quê- \
néral1estu 234     

 AUGMENTEZ VOS
CHANCES DE LUTTER
CONTREL'ENNEMI

onnre NUMÉRO 1
““aucoux AU CANADA    
 

a on ilkd kt I

$62,100 pour la cons-
truction d'aqueduc,
$33.600 pour l'éclairage
et $23,000 pour l’arpen-
tage, l'expertise et la
surveillance.

Ces divers travaux
totalisent $442.500, à
laquelle somme s'’ajou-
tent des frais contingents
s'élevant à $65.500.
porta ainsi la note à
508.000. Cet emprunt

se fera au moven d’une
émission d'obligations
émises en coupures de
$1.000 ou de multiples
de $1.000.

   

    

- Zoom 10x1

* Hi-Fi stéréo

5 LUX
  

» Haute définition

* Effets spéciaux multiples

Super près apécieé
es magasin

Ces obligations sont
datées du 1” juillet 1991
et sont remboursables en
séries de vingt ans. Le
taux d'intérêt est de 12%
l'an et les obligations
sont payables semi-an-
nuellement le 1° janvier
et le 1°" juillet.

Comme pour les au-
tres règlements du genre.
le montant de l'emprunt
en capital et intérêt est à
68.34% à la charge des
propriétaires riverains
dont les propriétés sont
situées en front. sur ou

7

°

longeant les sections des
rues où les travaux dé-
crétés par le present
règlement sont exécutés,
et à 31,66% en partie à
la charge des biens-fonds
imposables situés dans la
ville selon leur valeur au
rôle d'évaluation

B Régistre

Cela dit. les résidents
de Saint-Jean qui. pour
Une raison ou une autre.
veulent s'opposer à ve
règlement d'emprunt de-
vront se présenter à
l'hôtel de ville de Sant-

Canon AToiciraL

HI-

Jean demain, le jeudi ES
juillet. pour y signet le
registre. Pas moins de
677 signatures sont ne
cessaires pour que le
règlement ne soi pas
appliqué.

Une fois cette demai

che complétee. la ville
fera parvenir une deman
de d'approbation au
numistère des Affinres
mumcipales ans qu'au
mimstère de l'Environ-

nement Les travaux de-
vraent normalement de-

buter tard au cours de

l'automne.
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TELEVISION ET CENTRE AUDIO

Hébert et Gouin
160, rue Notre-Dame, (con ve Sar-Lous)
Saint-Jean-sur-Richelieu

MINI-CHAÎNE STÉRÉO

À TÉLÉCOMMANDE
+ Syntonisation AM-FM stéréo avec mémoires

- Double égalisateur à 5 bandes
 Magnétophone à touches électroniques et auto-inversion

» Haut-parleurs détachables
- Lecteur au laser en option 375°

BALADEUR «WALKMAN»
AM-FM STEREO CASSETTE

Cian.

  

id:se

348-5210

  

TÉLÉPHONE SONY
SANS FIL

- » 3 mémoires à accès direct

« Antenne flexible

+» Se fixe au mur
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Ascenseur, chambre forte, peinture
 

La MRC reste dans son immeuble et le rénove §
La MRC du Haut-Richelieu dera son

édifice de la 4° Avenue, à Iberville et elle le
rénovera. L'organisme espère s’en tirer avec un
budget de l’ordre de $1

sibilité de vendre son immeuble etécarte la
,000. Du coup, elle

de s’installer dans des locaux en location.

Toute cette affaire
remonte à l'automne der-
nier quand les maires ont

ROCHERATRRAOUENnt

HEHETHHEHSEBIHIN

adopté un budget pour
des travaux qui ren-
draient la bâtisse confor-
me aux normes actuelles
dans les édifices publics.

Bien que l'édifice an
seulement une dizaine
d'années, il ne permet
pas aux personnes handi-
capées d'accéder à tous
les étages. Pour un orga-
nisme public, c'est pour
le moins préoccupant.
Mais il faut bien le dire,
les maires sont devenus
plus sensibles à la ques-
tion depuis qu'ils doi-
vent aider un des leurs à

temps de se prononcer
sur la construction de
l’ascenseur, le maire de
Saint-Jean, M. Delbert
Deschambault, a deman-
dé une nouvelle évalua-
tion. M. Deschambault
se demandait s’il ne
valait pas mieux vendre
l'édifice et en construire
un autre conforme aux
besoins de la MRC ou
encore, louer des locaux.

À la veille de la
séance du mois de juin,
le directeur du Service
d'évaluation de la MRC,
M. Luc Beaudoin, a
remis un rapport subs-
tantiel aux maires. Ces
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Le siège social de la accéder à la salle du derniers se sont donné un
MRC à été construit à la conseil avec son fauteuil: MOIS supplémentaire
fin de la décennie 70, à roulant. pour l’étudier.

l'époque du conseil de B Location
comté d'Iberville. Déjà à
l'époque, le gouverne-
ment entrevoyait la
création des MRC et le
regroupement des bu-
reaux d'enregistrement.

a Iberville

Il y a deux mois, après
avoir demandé une éva-
luation sur la construc-
tion d’un ascenseur, le
projet a pris de l'am-
pleur. Lorsqu'est venule dé, incluant les frais

Selon le préfet de la
MRC, M. Charlemagne
Vaillancourt, le prix de
location annuel deman-

 

Tournoi de golf
Le 27° tournoi de golf annuel de la

ville d'Iberville se déroulera le samedi
7 septembre au Club de golf de Saint-
Jean. Cette année, les bénéficiaires des
rofits du tournoi seront le Centre de
névolat d'Iberville, la Roseraie bleue

rayon d'espoir, le tournoi de baseball
pee-wee et le tournoi de hockey pee-
wee. Pour la partie de golf et le souper.
le coût de l'inscription est de $90. Pour
le souper seulement, le coût sera de
$35. Les intéressés doivent réserver
avant le 23 août en composant le 347-
1413,

En vacances

KE Les activités sont arrêtées pendant
les vacances de la construction à l'hôtel
de ville d'Iberville. Notons au passage
l'horaire de travail particulier des cols
bleus pendant l'été. Du lundi au
mercredi, les employés du service des
Travaux publics travaillent de 7 à 16
heures, avec une heure pour dîner. Le
Jeudi. 1ls travaillent de à 16 heures,
mais ils prennent seulement 30 minutes
pour diner. Le vendredi, 1ls travaillent
de 7 heures à 13h15 et n’arrêtent pas
pour diner.

Rues à réparer
BB Lors de l'assemblée extraordinaire
du 8 juillet dernier, le conseil munici-
pal d'Iberville a adopté un avis de
présentation relatif à un règlement
autorisant l'exécution de travaux de
avages dans diverses rues d’Iberville.
our ce faire, la ville réalisera un

emprunt par émission d'obligations.

Plusieurs des rues d'Iberville sont dans
un piètre état. Une firme spécialisée
mandatée par les autorités municipales
pour faire une étude approfondie de 33
rues conclut que 28 de ces 33 rues
devraient être réparées en priorité.
L'avis de présentation déposé le 8
juillet concernerait 14 rues seulement.

Le régistre
IE L'hôtel de ville sera exceptionnel-
lement ouvert aujourd'hui. C’est au-
jourd’hui, le 17 juillet, que les
contribuables qui s'opposent au
règlement d'emprunt pour la construc-
tion d’infrastructures municipales sur
la 5° Avenue peuvent aller signer le
registre. Si le nombre de contribuables
signent le registre, le conseil municipal
devra laisser tomber le règlement ou
aller en référendum. Rappelons qu’il
s’agit là d’un emprunt de 5 ,46 million
qui permettrait à la ville d'Iberville de
profiter des travaux du programme
d'assainissement des eaux pour instal-
ler un égout pluvial le long de la 5°
Avenue.

 

 

  
 

Le Centre Dentaire Carrefour Richelieu désire
informer la population que ses bureaux sont ouverts

durant toute la période estivale
aux heures habituelles.

Il y a toujours un dentiste pour répondre aux
urgences.

600, rue Pierre-Caisse, bureau 34
Saint-Jean-sur-Richelieu

348-4956 

d’entretien, oscillait en-
tre $14 et $16 le pied
carré, selon les différents
édifices à bureaux dispo-
nibles dans l'aggloméra-
tion. La MRC a besoin
d’une superficie de
5.200 pieds carrés. Uni-
quement pourla salle du
conseil, 11 faut compter
environ 2,000 pieds car-
rés.

L'immeuble de la
MRC est entièrement
payé et il est presque
neuf. Par année, 1l coûte
$25,000 en frais d’en-
tretien, ce qui inclut
l'électricité et le chauffa-
ge. soit $3.44 le pied
carré. Sa valeur mar-
chande est estimée à un
demi-million. Cepen-
dant, il n’est pas certain
que la MRC pourrait le
vendre facilement
compte tenu de sa situa-
tion et de la dispombilité
de locaux le long des
principales artères de
‘agglomération.

E Bureau
d’enregistrement

Jusqu’à ce mois, la
MRC touchait un loyer
de $25,000 de la Société

immobilière du Québec
pour le Bureau d’enre-
gistrement. Rappelons
que sous la pression des
notaires de la région, les
Bureaux d'enregistre-
ment d’Iberville et de
Napierville ont été re-
roupés - avec celui de

Saint-Jean. au 320, Sé-
minaire. Bref. jusqu’à
maintenant, en tenant
compte de ce revenu,
l'édifice ne coûtait rien
aux contribuables de la
MRC.

À compter du mois
d'août. le local du Bu-
reau d'enregistrement.
qui a été prêté au Re-
groupement des person-
nes handicapées. sera
officiellement libre. Les
maires ont décidé de
profiter de l’occasion
pour réorganiser l’édifi-
ce et le rendre plus
fonctionnel pour les dif-
férents services de la
MRC.

EN Travaux

Lors de la séance
régulière de mercredi
dernier, le conseil des
maires a autorisé la firme
d'architectes Giroux
Vadnais à préparer les

lans pour construire
l'ascenseur. Le mandat
prévoit également la
construction d’une
chambre forte pour l’en-
treposage des archives
au sous-sol.

Actuellement, le bu-
reau du secrétaire-tréso-
rier et le secrétariat, qui
logent au rez-de-chaus-
sée, sont plutôt exigus.
Ils seront donc déména-
gés dans les locaux du
Bureau d'enregistre-
ment, également au rez-
de-chaussée. L'urbaniste
dispose actuellement
d'un local contigu à la
salle du conseil. à l'étage
de l’édifice. Il rejoindra
lui-aussi ses collègues au
rez-de-chaussée. Son lo-
cal sera transformé en
salle de caucus.

EH Handicapés

Pour l’instant, le Ser-
vice d'évaluation restera
au sous-sol. Cependant,
le conseil évaluera la
possibilité de le reloger
aussi dans l’ancien Bu-
reau d'enregistrement.
La MRC occuperait ainsi
la totalité de l'étage et
une partie du rez de
chaussée. Le sous-sol et

les locaux occupés parle
secrétariat et le secrétai-
re-trésorier seraient of-
ferts en location. La
superficie locative de
l'édifice est de 7.351
pieds carrés (excluantles
aires communes). Il reste
donc un peu plus de
2,000 pieds carrés à
louer.

D'ailleurs, mercredi
dernier, les maires ont
proposé au Regroupe-
ment des personnes han-
dicapées d'occuper le
secrétariat et le bureau
du secrétaire-trésorier.
soit une supérficie de
520 pieds carrés. La
MRC demande un loyer
mensuel de $600. ce qui
représente un taux de
location annuel de
$13.84 le pied carré. On
est pas loin du prix du
marché. En juin. le
Regroupement s’était dit
prêt à payer entre $150
et $200 par mois.

Enfin, tant qu'à y
être, les maires ont auto-
risé le budget pour re-
eindre l’intérieur de
‘édifice, un travail qui
n’a pas été fait depuis
l’inauguration du siège
social.
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Certains détaillants se ser-
vent de cette stratégie.
mais chez Verti-Store nous
vous garantissons les prix
les plus bas à l'année
longue.   
SERVICE À
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GRATUIT  
DRAPERIES
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Zone agricole
M La MRC a amendé
son règlement de
contrôle intérimaire de
façon à ajuster les
périmètres urbains des
municipalités à ceux dé-
crétés par le gouverne-
ment du Québec, le 12
juin. Rappelons que le
gouvernement a alors
entériné la nouvelle zone
agricole du Haut-Riche-
lieu proposée par la
Commission de protec-
tion du terrtoire agricole
du Québec.

Jugement
favorable
lB La MRC aobtenu un
jugement favorable dans
le dossier qui l’oppose à
MM. Wilfrid Laroche et
Jean-Paul Lasnier, de
Sainte-Brigide. Celui-ci
concerne une maison
historique qui a été dé-
ménagée sans obtenir un
permis de la municipali-
té. Sur le terrain où elle
est présentement,la rési-
dence contrevient au
règlement de la MRC.
C'est M. Laroche qui
avait déménagé la mai-
son qu’il a vendue par la
suite à M. Jean-Paul
Lasnier.

Les contrevenants ont
maintenant 45 jours pour
enlever la bâtisse de
l’emplacement actuel ou
pour demander un nou-
veau permis à la munici-
palité. Il serait étonnant
ue cette dernière modi-
1e sa position. Rappe-
lons qu’à la séance de la
MRC du mois de juin,
un groupe de citoyen a
proposé de transformer

maison historique en
un musée en l'honneur
de M. Rosaire Benoît,
un historien de la muni-
cipalité.

Procédures
suspendues
IE Le conseil des mai-
res a accepté de suspen-
dre les procédures dans
un dossier de contraven-
tion touchant le Domaine
Florent, de Venise-en-
Québec. Cette entreprise
a installé des maisons
mobiles en zone inonda-
ble. Actuellement, elle
demande un amende-
mentà la cartographie de
la plaine inondable de la
baie Missisquoi. Le Do-
maine Florent prétend
ue ses terrains sont au-
essus de la cote d’inon-

dation. La MRCattendra
qu’une décision soit pri-
se à ce propos.

Procédures
reprises
BB Par contre, la MRC
doit reprendre les procé-
dures dans le dossier
Roman. Dans ce cas,il
s'agit de propriétaires
d'un terrain situé dans le
quartier Saint-Eugène.
Le terrain en question a
été remblayé dans la
rivière. Ce dossier a déjà
fait l’objet d’un long
débat. Il y a plusieurs
mois, les propriétaires en
étaient venus à une en-
tente avec le ministère de
l'Environnement. Ils de-
vaient retirer une partie
du remblais. De son
côté, la MRC a suspendu

æe

les procédures. Il semble I Le ministre des Af- préciser au règlement la Ce dernier ne semble pas  ajourné ses audiences sur Ja municipalité de Sabre-
que les propriétaires faires municipales du vocation de lieu d’en- avoir tenu compte du le dossier du site d'en- vois. Comme le tribunal
aient changé d'idée et Québec, M. Claude fouissement de déchets point de vue de la MRC. fouissement de déchets ne siège pas l'été, les

qu'ils refusent mainte- Ryan, a approuvé l’a- pour ces deux lots. Cette que la MRC se propose audiences reprendront

nant d'effectuer les tra- mendement au règlement YOCâtion est déjà prévue Audiences ‘aménager à Sabrevois. les 10, 11 et 12 septem-
vaux. de contrôle intérimaire 34 schéma d'aménage- ° > Quatre rs n'ont pas bre. En outre, le 16

de la MRCquitouche les MENt. La municipalité de ajournees suffi pour vider la ques- septembre. les commus-
Amendement lots 237 et 238 de la Sabrevois avait demandé tion. Les 25,26, 27 e128 sares doivent se rendre

municipalité de Sabre- 3 ministre de ne pas D Le Tribunal d'appel
vois. vo . prouver le projet de en matière de protection
ois. Il s'agit en fait de réslement de la MRC. du territoire agricole a

juin. le tribunal a enten-
du la preuve de la MRC

sur le terrain pour siéger
à nouveau le 17 septem-approuvé

et une partie de celle de bre.
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Saint-Jeanésur-es



En tournée à Saint-Jean
 

Les jeuneslibéraux se disent toujours aussi souverainistes
Les jeunes de la Commission-Jeunesse du

Parti libéral du Québec étaient de passage à
Saint-Jean-sur-Richelicu, le mardi 9 juillet
dernier, en vue de sonder le terrain pour le
Congres 1991, qui se tiendra les 2, 3 et 4 août
prochain a Saint-Augustin, dans la région de
Québec. Encore une fois, ils ont répété leur
position constitutionnelle: rien de moins que le
rapport Allaire.

Cela fait un an mainte-
nant que les jeunes libé-
raux ont pris leur virage

ELC

maryse GERVAIS

souverainiste et ils est-
ment qu'il est temps de
définir les nouvelles
orientations que le Qué
bec devra prendre apres
le référendum de 1992

«les jeunes ne veulent
plus discuter si oui où
non le Québec doit être
le maitre d'oeuvre de tel
ou tel secteur. mais
qu'est-ce qui arrivera
après qu'il le sera deve-
nu», « déclaré au CA-
NADA FRANÇAIS Ja
présidente du Congres.
Manon Gagnon

De l'avis de la presi-
dente. al n'y a aucun
doute possible. Le réfé-
rendum aura bel et bien
leu ut les Québécois

La ministre Vézinaa FY5

“de la

n'accepteront pas une
ligne de moins que ce
qui est contenu dans le
rapport Allaire. adopté
sans changement impor-
tant par les jeunes libé-
raux en mars dernier.

Les militants libéraux
Comnussion-Jeu-

nesse ne semblent d'ail-
leurs pas du tout dérou-
tés par les positions
fédéralistes exprimées
par leur chef, le premier
Ministre Robert Bou-
rassa. «Il fait sa job.
nous à indiqué Sylvain
Frenette. représentant de
Saint-Jean au Congrès
1991. Notre job à nous
c'est de faire valoir les
positrons des jeunes du
Québec au sein du Par-
tn.

Le président de lu
Commussion-Jeunesse.
Mario Dumont. men-
tonne pour sa part que
les libéraux se sont déjà
entendus sur une démar-

Saint-Jean le 13 août
La ministre d'État à

l'Emploi et à l'Immigra-
bon et aussi ministre

d'Etat du Troisième âge.
Mme Monique Vézina.
sera à Saint-Jean le 13
août prochain dans le
cadre d'une visite pour le
moins chargée.

gilles LÉVESQUE

A 11 heures. la mi-
mistre Visitera le Centre
des. ainés de Saint-Jean
et profitera de l’occasion
pour échanger avec les
membres des divers re-
Eroupements de person-
nes du troisième age

En après-midi. à
14h30, Mme Vézina se
rendra au Centre d'Em-
loi du Canada situé sur
e boulevard du Séminai-
re Nord. Elle v rencon-
trera le directeur. M.
Eugène Belec, ainsi que
le personnel du Centre.
À 15h30. la mimstre

 
La ministre Moni-

que Vézina profitera
de son séjour à Saint-
Jean pour visiter le
Centre des aînés.

® visitera le Foyer Provi- de la 10° édition du
= dence. à Saint-Luc. Championnat mondial de
2 ‘ montgolfières. Elle v est
Z Il va sans dire que attendue à 16h30. Si les
= Mme Vézimna profiterade vents sont favorables.

son passage à Saint-Jean
pour se rendre sur le site

elle effectuera une en-
volée à 18 heures.

 

PNEUS ST-LUC ENR.
Usagés à partir de 20$
Neufs à partir de 39$
Danielle Rondeau
André Decamps

359-6750
321, boul. Saint-Luc
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che consitutionnelle clai-
re. La prochaine étape
selon lui est donc de
S’entendre sur une direc-
tion de société pour le
Québec de l'après réfé-
rendum.

Crest dans cette opu-
ue que la Commission-
eunnesse consulte cet

été les jeunes libéraux de
toute fa province afin
qu'ils se prononcent sur
la direction sociale et
économique du Québec.
la gestion de l'appareil
gouvernemental ainsi
que l'élaboration d’une
constitution québécoise.

Les militants libéraux
de toute la province sont
également invités à pré-
parer des résolutions
concernant les priorités
de leur région pour les
soumettre au 9° Congres,
qui devrait réunir envi-
ron 800 participants,
dont 125 de la Montéré-
gie.

«Jusqu'à maintenant.
indique toutefois Sylvain
Frenette, les jeunes du
PLQ du comté de Saint-
Jean n'ont pas formulé
de propositions. Mais
nous en discuteront pro-
chainement».

 

160_rue Notre-Dam
CYYemen
348-5210

  

  

ARTIRE)

BERT
ET GOUIN

 

—-

Dans l’ordre habituel,

   

Sylvain Frenette,
représentant de Saint-Jean au Congres 1991,
Manon Gagnon, présidente du Congres, Mario

HN Pauvreté

Par ailleurs. le
deuxième thème du
Congrès annuel sera la

pauvreté au Québec. De
l'avis de la Commus-
sion-Jeunesse. il est ur-
gent de s'attaquer à ce
problème qui touche de

Dumont, président de la Commission-Jeunesse,
et Éric Montigny, responsable du thème de la
pauvreté au Congrès. (Photo bruno PETROZZA)

plus en plus de jeunes.
Les points qui seront

au centre du débat sont la
politique familiale, la
prévention du décrocha-

 

Gi

ge et la revalorisation de
la formation profession-
nelle. le développement
régional. l'emploi et le
problème des sans-abri.
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Ex-recteur du CMR

Castonguay nommé membre de l'Ordre du Canada
M. Jacques Castonguay, ex-

recteur du Collège militaire
royal de Saint-Jean, psycholo-

SIRENSEEDETTORITRECLRHOSSE

gilles LÉVESQUE
AVIVELÉCORUOOEORRHOOCOLLOPLÉCOUSOECOISIGIHLCOCHOOONEEUCEONRENQERLEUCORODEOHSEOCELEOOHOEOECONBEMOEH

gue et historien, vient d’être
nommé membre de l'Ordre du
Canada. Considéré comme le
plus grand honneur que puisse
accorder le pays, cette distinc-
tion honorifique lui sera remise
par le gouverneur général du
Canada, M. Ray Hnatyshyn, à
l’occasion d’une cérémonie d’in-
vestiture prévue pour le 30
octobre.

Originaire de Québec, M.
Castonguay, qui était
dernièrement de passage à
Saint-Jean, a participé durant
plusieurs années au développe-
ment du Collège militaire.

Il était recteur de cette institu-
tion lorsque l’Assemblée natio-

nale du Québec amenda sa
charte pour en faire une univer-
sité complète le 17 juin 1988.

Celui qui figure au nombre
des 73 récipiendaires de l’Ordre
du Canada est détenteur d’un
doctorat de l'Université de
Montréal. Récemment, il a reçu
un doctorat ès lettres du Collège
militaire.

Reconnu pour sa contribution
à l’histoire québécoise, M. Cas-
toffguay a publié une quinzaine
de volumes et de nombreux
articles. Son intérêt pour l’his-
toire militaire s’est concrétisé,
entre autres, par la publication
d'ouvrages sur trois régiments
québécois: le Royal 22° Régi-
ment, les Voltigeurs de Québec
et le Régiment de la Chaudière.

M. Castonguay, qui habite
actuellement Saint-Romuald, est
cette fois le seul résident de la
région de Québec à recevoir cet
honneur.

Plan de crédit sur place si accepté
(Chèques personnels acceptés)

Le CHICamorprix! LAGRANGE AUX AUBAINES 133

M. Jacques Castonguay, ex-recteur du CMR, vient
d’être nommé membre de l’Ordre du Canada.
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536, ROUTE 133
(À 5 minutes de Saint-Jean-sur-Richelieu)

SABREVOIS

347-0426, 346-4264   

 

   

 

 

  

 
 

AVIS PUBLIC
AVIS PUBLIC est, par les présentes. donne que
conformément à un jugement de la Cour supérieure
district d'Iberville. rendu le vingt-cinq juin. mil neuf cent
quatre-vingt-onze (1991). (dossier no 755-14-000049-
743). 1l sera procédé. le trente juillet. mil neu! cent
Qquatre-vingt-onze. à dix heures (10 00 heures) de
I'avant-midi. au bureau du notaire SOusSIgné., au numéro
170 de la rue Longueuil. en la cité de Saint Jean sur
Richelieu. (té! 346-4446. code 514). à la vente à
l'enchère et à l'adjudication publiques de l'immeuble
appartenant à MM Marc Pinsonneault et Luc
Pinsonneaul!t. inapte. et désigné comme suit. savoir

DÉSIGNATION

A. Un immeuble avec maison et batisses dessus ergees
situé dans la municipalité de Saint-Blaise. province de
Québec. et portant le numéro 440 de la Route numéro
223. connu et désigné comme etant te lot numéro
QUATRE de la subdivision officielle du lot originaire
numéro DEUX (2-4) du cadastre officiel de la Paroisse
de Saint-Jean. division d'enregistrement de Saint-Jean

B Un immeuble vacant situé dans la municipalite de
Saint-Blaise susdite et compose de

a Une partie du lot originaire numéro DEUX (Ptie 2) du
cadastre officiel de la Paroisse de Saint-Jean. identitiée
par les lettres ABCDEFGHIA. de figure irrégulière
commençant au point À (situé à l'intersection de la hgne
séparant les terres connues et désignées comme élant
les lots numéros UN et DEUX dudh cadastre avec la
hmite Ouest de la Route numéro 223). de là. suivant une
direction OUEST sur une distance de trois cent soixante
sept mètres et vingt et un centimètres (367.21m)
Jusqu'au point B. de là, suivant une direction NORD-
OUEST, sur une distance de cinq cent sept mètres et
vingt-sept centimètres (507.27m). jusqu'au point C. de là.
suivant une direction EST sur une distance de sept cent
daeeEd mètres et cinquante centimètres
{/81.50m) Jusqu'au point D. de là. suivant une direction
UD sur une distance de cinquante-sept mètres et

cinquante-deux centimètres (57.52m) jusqu'au point E
de là, suivant une direction OUEST sur une distance de
vingt-neut mètres et dix-sept centimètres (29.17m)

juSqu'au point F. de 1a, suivant une direction SUD-
OUEST sur une distance de quarante-cing matres et
vingt centimetres (45.20m) jusqu au point G. de la.
suivant une direction SUD sur une distance de trente
sept mètres et cinquante-huit centimètres (37.58m)
Jusqu'au point H. de là, suivant une direction EST sur
une distance de cinquante-neut mètres et deux
centimètres (59.02m) jusqu'au point |. de là. suivant une
direction SUD sur une distance de deux cent quarante et
un mètres et quinze centimètres (242 sm Jusqu'au
point de départ À, et bornée vers le Nord par des parties
du lot numéro TROIS (Ptie 3) dudit cadastre, par partie
des lots numéros 3-41 et 3-37 du même cadastre et par
partie dudit lot numéro 2-4. vers l'Est par la Route
numéro 223 et par partie dudit lot numéro 2-4. vers le
Nord-Ouest par parties des lots numéros 142 et 143 du
cadastre officiel de la Paroisse de Saint-Valentin et par
artie du lot numéro 41 du cadastre officiel de la
aroisse de Sainte-Marguente-de-Blairfindie et au Sud

par une partie dudit lot onginare numero 1 et par partie
du méme lot numéro 2-4,

b. Une partie dudn lot onginaire numéro DEUX (Pte 2).
identifiée par les lettres JKLMNOPQRSJ. de figure
irrégulière. commençant au point J (situé à l'intersection
de la limite Nord de la Vingtième Avenue, à Samnt-Blaise
susdit avec la limite Est de ladite Route numéro 223), de
là, suivant une direction NORD sur une distance de cent
quinze mètres et treize centimètres (115,13m) jusqu'au
point K. de là, suivant une direction EST sur une distance
de deux cent cinq mètres et soixante-dix-neuf
centimètres (205.79m) jusqu'au point L. de là, suivant
une direction SUD sur une distance de dix-neuf mètres et
queye-vngt-un centimètres (19.81m) jusqu'au point M,

Jà, suivant une direction EST sur une distance de sept
mètres et soixante-deux centimètres (7,62m) jusqu'au
point N. de là, suivant une direction SUD sur une
distance de quarante-six mètres et cinquante-huit
centimètres (46,58m) jusqu'au point O, de là, Suivant une
direction OUEST sur une distance de quinze mètres et
vingt-cinq centimètres (15.25m) jusqu'au point P. de là.
suivant une direction SUD sur une distance de vingt-trois
mètres et soixante-quatorze centimètres (23,74m)
jusqu'au point Q, de là, suivant une direction EST sur
une distance de quinze mètres et vingt-cinq centimètres
g5:28m jusqu'au point À, de là, suivant une direction
UD sur une distance de vingt-cinq mètres et quatre-

vingt-onze centimètres (25,91m) jusqu'au point S, de là.
suivant une direction OUEST sur une distance de deux
cent seize mètres et quarante-huit centimètres (216,48m)
jusqu'au point de départ J, et bornée vers le Nord par
une partie du lot numéro 2-3 dudn cadastre, vers l'Ouest
par la Route numéro 223, vers le Sud par une partie
dudit lot numéro 1 et vers l'Est par d'autres parties dudit
lot numéro 2.

c. Une partie du même lot numéro DEUX (Ptie 2),
identifiée par les lettres TUVWXYZT, de figure
irrégulière, commençant au point T (situé à l'intersection
de la limite SUD du lot numéro 3-1 dudit cadastre avec la
limite EST de la Route numéro 223), de là. suivant une
direction EST sur une distance de cent trente et un
mètres et quatre-vingt-huit centimètres (131.88m)
jusqu'au point U, de là, suivant une direction SUD-
OUESTsur une distance de vingt-cinq mètres et
cinquante-cinq centimètres (25,55m) jusqu'au point V, de
là, suivant une direction EST sur une distance de vingt et
un mètres et cinquante-deux centimètres (21.52m)
jusqu'au point W, de là. suivant une direction SUD-
OUESTsur une distance de trente-huit mètres et trente-
trois centimètres (38.337) Jusqu'au point X, de là,
suivant une direction SUD sur une distance de
cinquante-quatre mètres et quarante-huit centimètres
Sagem jusqu'au point Y, de là, suivant une direction
UEST sur une distance de cent cinquante-trois mètres

et douze centimètres (153,12m) jusqu'au point Z. de là,
suivant une direction NORD-EST sur une distance de
cent dix-huit mètres et quatre-vingt-dix centimètres
(118,90m) [usqu'au point de départ T, et bornée vers
l'Ouest par ladite Route numéro 223, vers le Sud par une

rtie du lot numéro 2-1 dudit cadastre. vers le Nord par
s lots numéros 3-1. 3-2, 3-3, 3-4. 3-5, 3-6, 3-7 et 3-8 du

même cadastre et vers l'Est par d'autres parties dudit lot
numéro 2

Pour les conditions. s'adresser au notaire
soussigné Signé à Saint-Jean-sur-Richelieu (Québec)

Le 15 juillet, 1991

Me Nathalie Desmarais, notaire   
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cette*semaine
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Conférence
sur les oiseaux
KB Le service des Loisirs de la ville de Saint-Jean
invite la population à assister, le lundi 22 juillet, à 19
heures, au parc Honoré-Mercier (coin Loyola et
boulevard du Séminaire). à une rencontre d'informa-
tion sur les oiseaux.

M. Réal Boulet, observateur au Club d'ormtholo-
gie du Collège Marie-Victorin, sera sur place pour
parler des différentes sortes d'oiseaux, des oiseaux
migrateurs et des mangeoires. Il sera également
disponible pour répondre aux questions des partici-
pants. 11 est important de noter qu'en cas de pluie,
cette rencontre sera remise au lendemain.

Collecte de sang
8 La population de Venise-en-Québecest invitée à
participer, le mercredi 24 juillet, de 14h30 à 20h30, à
une collecte de sang qui se déroulera au sous-sol de
l'église de Venise-en-Québec, située au 150, 24° Rue
Ouest.

Lave-o-thon
HE Les Clubs Ados de Saint-Jean, en collaboration
avec la Maison des jeunes «Le Dôme», tiendront un
lave-o-thon, le samedi 20 juillet, de 9 à 17 heures,
dans le stationnement de la Place Saint-Jean sur le
boulevard du Séminaire. à Saint-Jean. Les fonds
amassés lors de cette journée serviront à financer
certaines activités des adolescents qui participent au
programmeestival.

Danse en plein air
IE Le programmeestival d'animation dans les parcs
de la ville de Saint-Jean organise une soirée dansante
pour les personnes du 3° âge, le vendredi 26 juillet, à
19h30, au parc Beaulieu.

L’orchestre les Gais Chevaliers sera sur place pour
faire danser les participants. Le coût d'admission est
de $4.50 par personne. Les billets sont actuellement
en vente la réception du Centre culturel Fernand-
Charest, 190, rue Laurier, à Saint-Jean. En cas de
pluie, la soirée sera remise au vendredi 9 août.

 

 
Présidente
pendant 12 ans
Une soixantaine de membres du Club

de bridge de Saint-Jean se sont réunis, le
14 juin dernier, pour rendre hommage à
Mme Maiïté Basque qui a quitté son poste
après 12 années à la présidence du club.
Pourl’occasion, les membres lui ont remis
une montre et des fleurs en guise de
remerciement pour toutes ces années de
dévouement.  

 RÉG.: 995 $

ENSEMBLE NORBEC
5 MORCEAUX.

1%:
REG. :

RÉG.: 229 $
PHOTOGRAPHIE
LÉGÈREMENT DIFFÉRENTE

  599 $
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La Maison Mgr Moreau prête à accueillir
d'autresfilles en difficulté en août
Après

Maison Mgr
activités réguli

quelques semaines de vacances, la
oreau d’Iberville reprendra ses
ères le 14 août. Les jeunes filles

ui désirent suivre la prochaine période de
ormation doivent dès maintenant faire des
démarches auprès de leur agent de l’Aide
sociale pour s’y inscrire.

La Maison Mgr Mo-
reau a été créée il y a
trois ans par Sr Hélène
CEAEMTEC

sylvie PROVOST
THERATRIRRREEOHUBOREBIE

Bousquet, du Centre de
bénévolat d’Iberville,
our venir en aide aux

Jeunes filles en difficul-
té. Sur une période de 12
mois, à raison de trois
jours par semaine. ces
jeunes filles améliorent
leurs connaissances dans
différents domaines tout
en apprenant à gagner
leur autonomie.

Au cours de cette
formation, les partici-
antes reçoivent des in-
ormations afin d’être en
mesure de mieux gérer
un budget, d’élaborer
des menus équilibrés et
d’en savoir plus sur la
psychologie de l’enfant.
On y apprend également
à lire, à compter, à faire
du bricolage et à se
débrouiller en couture.

Pour participer aux

  
  

     

   

   ak 1
Des oeuvres a

activités de la Maison
Mgr Moreau, les jeunes
filles doivent être éligi-
bles aux prestations de
l'aide sociale. En géné-
ral, elles sont référées
par les agents de l’aide
sociale, le CLSC ou le
Centre de bénévolat d’I-
berville. Sur place. les
jeunes mères peuvent se
prévaloir gratuitement
d’un service de garderie
et le repas du midi est
cuisiné par les partici-
pantes.

En plus d'être en
mesure de mieux se
débrouiller au niveau
matériel, les jeunes filles
ont l’opportunité de dé-
couvrir leur potentiel,
d’échanger sur des
problèmes et de se faire
de nouvelles amies.
«Nous leurs offrons des
notions importantes pour
être mieux préparées à
faire face aux problèmes
uotidiens. Les jeunes
illes qui arrivent ici sont
souvent désemparées et
viennent de traverser des
périodes difficiles. Nous
es accueillons à bras
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Les jeunes filles qui participent aux activités
de la Maison Mgr Moreau améliorent leurs
connaissances dans différents domaines tout en

ouverts et nous les ai-
dons à être mieux prépa-
rées à faire face aux
problèmes de la vie»,
souligne Mme Marie
Tremblay, directrice de
la Maison Mgr Moreau.

Depuis un an, les
participantes ont l’op-
portumité de suivre un

cours de gérontologie
offert par le ministère de
l'Éducation du Québec.
Ce cours, initialement
offert par correspondan-
ce, est dispensé une fois
par semaine par Mme

arie Richard,
infirmière au CLSC
Vallée des Forts, qui agit
à titre de professeur-cor-

   
apprenant à devenir plus autonomes.(photo
bruno PETROZZA)

recteur.

«Il est important pour
les jeunes filles de suivre
ce cours car il leur donne
d'abord la chance d'ac-

céder éventuellement au
marché du travail, mais
aussi d’en apprendre da-

besoins des autres»,
ajoute Mme Tremblay.

«Ici nous offrons aux
Jeunesfilles un passeport
pour la vie. Après leur
séjour à la Maison, cer-
taines de nos finissantes
accédent au marché du

tres décident de s'occu-
per de leur famille et de
vaguer aux différentes
tâches quotidiennes»
conclut-elle.

La Maison est
entièrement subvention-
née par le Centre des
services sociaux de la
Montérégie et trois per-
sonnes y (travaillent à
temps plein. Pour mieux
poursuivre leur travail.
es membres du conseil
d'administration ont créé
dernièrement. la Fonda-
ton Mer Moreau d'Iber-
ville. Dès l'automne pro-
chain. les responsables
de cette nouvelle Fonda-
tion lanceront une cam-
pagne de souscription
afin d’amasser des fonds.
pour venir en aide à un
lus grand nombre de

Jeunes filles en difficul-
té.

Actuellement la Mar-
son Mgr Moreau est en
mesure de recevoir an-
nueflement une quinzai-
ne de participantes. Les
Jeunes filles intéressées à
participer aux activités
de la Maison peuvent
présentement s'informer
auprès de leur agent de
l'Aide sociale ou com-
muniquer avec les res-
ponsables de la Maison
au 347-0600. à compter

vantage sur soi et sur les travail tandis que d'au- du 14 août.

 

Le Regroupement des personnes handicapées de la région du Haut-Richelieu présentait
dernièrement son exposition annuelle. Celle-ci regroupait des oeuvres réalisées tout au cours de
l’année par des membres du Regroupement. Sur la photo, dans l’ordre habituel, quelques-uns des
artistes participants: Rollande Lussier, Élodie Corriveau, Nicole Brunet, Pauline Pilon, Monique
Boivin et Blanche Boucher.(photo bruno PETROZZA)
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". BON-RABAIS 9°
Ce coupon vous permet d'économiser 5$
à l'achat d'un billet d'admission (12 ans et
plus) pour une journée à prix régulier à La
Ronde ou à l'Aqua-Parc de la Ronde.

Ce rabais est valable les MARDIS et JEUDIS

seulement durant la salson 1991.

Limite d'un coupon par personne. Non monnayable.
Ne peut être combiné à aucune autre promotion.
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Environ 175 personnes de sept associations
pour personnes handicapées ont participé la
semaine dernière à une journée d’activités

 
organisées à leur intention.(photos bruno
PETROZZA)

Journée-rencontre pour
les personnes handicapées
Une activité spéciale organisée conjointement

par le programme estival d'animation dans les
parcs de la ville de Saint-Jean et sept organismes

 VIH IEEE HE

sylvie PROVOST
 BENEDt Le,

de personnes handicapées de la région a réuni 175
personnes le 10 juillet dernier, au parc Beaulieu.
Cette rencontre a permis aux membres de ces

diverses associations de participer à des activités
communes.

Au cours de la journée, tous les participants ont eu
l'occasion de s'amuser pleinement. Des bénévoles du
Regroupement des personnes handicapées de la
région du Haut-Richelieu (RPHRHR), du Renfort, du
Centre Maribro, de I’ Atelier Setco, du Jalon et des
centres Georges-Phaneuf et Gertrude Lafrance ont
également pris part aux activités.

, «Les gens ont semblé très heureux de participer à
cette journée. C’est d’ailleurs la première fois que
nous organisons une activité qui nous permet
d'intégrer les personnes des différents groupes de
personnes handicapées. Nous sommestrès satisfaits
du déroulement de la journée et j'espère que nous
pourrons renouveler cette expérience plus fréquem-
ment» souligne Mme Denise Charest, animatrice
communautaire à la ville de Saint-Jean.

Les responsables de cet événement doivent
d’ailleurs se rencontrer au cours des prochaines
semaines afin de faire le point sur cette activité
spéciale.

Tout au cours de la journée, les participants ont eu
le loisir de danser au son de la musique d’un
accordéoniste, de dîner ensemble et de participer à
différents jeux dont une course au trésor. Un
certificat de participation a été remis aux pérsonnes
présentes.

 

 

MRC du Haut-Richelieu
 

«Villes fleuries»:
onze municipalités

inscrites au concours
Onze municipalités de la Muni-

cipalité régionale de comté du
Haut-Richelieu sont officielle-
ment inscrites à la 13° édition du
concours «Villes, villages et-cam-
pagnes Fleuris 1991» organisé
annuellement par le ministère de
l’Agriculture, des Pêcheries et de
l’Alimentation du Québec.

Aucours des prochaines semat-
nes, les municipalités participan-
tes seront visitées par des équipes
de juges régionaux qui sillonne-
ront le Québec afin de déterminer
les municipalités régionales ga-
gnantes. Ces dernières seront
également visitées et évaluées du
29 juillet au. 25 août par trois
équipes de juges provinciaux qui
détermineront les sept municipa-
lités gagnantes provinciales.

Les principaux critères de juge-
ment des municipalités sont la
propreté, le choix, la beauté des
arbres, des arbustreset des plantes
sur son territoire, l’utilisation
judicieuse de divers matériaux
inertes ainsi que l’effet visuel
d’ensemble. Les membres du jury
tiendront également compte du
dynamisme de la municipalité
pour l'organisation de son
concours local «Maisons fleuries»

ainsi que des nouveaux projets
d’embellissement réalisés par la
municipalité participante.

Les municipalités du Haut-Ri-
chelieu qui participent à ce
concours sont: Saint-Jean-sur-Ri-
chelieu, dans la catégorie des
villes de 20,000 à 40, habi-
tants, Saint-Luc, pourles villes de
10,000 à 20, habitants et
Iberville et L’Acadie pour les
villes de 10,000 habitants et
moins.

Les villages de Lacolle, Sain-
te-Anne-de-Sabrevois, Saint-Gré-
goire-le-Grand et Saint-Blaise
tenteront d’obtenir une mention
dans la catégorie des villages et
campagnes de 1,000 à 5,000
habitants tandis que Mont-Saint-
Grégoire, Venise-en-Québec et
Saint-Valentin feront de même
dans la catégorie des villages et
des campagnes de moins de 1,000
habitants.

Les municipalités. gagnantes
régionales et provinciales seront
connues à l’occasion de la journée
provinciale des «Villes, villages et
campagnes fleuris» qui se tiendra,
le samedi 7 septembre à Kingsey
Falls.   
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CE BON POUR UNE

CII1TS

TELLEMEN BENTÉRESSANT,{ : i
ACHETER DEUX

Au cours de notre solde d'un jour, vous pouvez

acheter un bon pour une permanente à prix réduit,

incluant coupe, shampoing et mise en plis. Les bons

seront offerts le 18/07 seulement, mais ils peuvent

être échangés en tout temps, du 0108/1991 au

3107/1992. horonez-nous ou venez nous rendre

visite. Vous pouvez en acheter autant que vous

voulez afin d'épargner toute l'année. Vous pouvez

également porter l'achat à votre compte.

RÉG.DE 70 à 75$

SPÉCIAL 44,50$
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Garde côtière de Saint-Paul
 

Des sauveteurs pour
Les sauveteurs du poste de sauve-

tage de la Garde côtière canadienne
de Saint-Paul-de-l'Ile-aux-Noix rap-
pellent aux plaisanciers qu'ils peu-
vent faire appel à leurs services en
cas de détresse ou tout simplement
pour recevoir de l'information en
matière de sécurité nautique, sur les
démonstrations d'équipement et les
inspections de courtoisie qu'ils ef-
fectuent.

L'embarcation de sauvetage du
poste demeure prête à répondre aux
urgences pouvant survenir dans le
secteur. Ils rappellent aussi qu'en
cette période d'achalandage sur les
plans d'eau, la prudence, la courtoi-
sie en embarcation sont deux priori-
tés importantes:

-kes prévisions météorologiques doi-
vent être soigneusement écoutées et
comprises;

-L alcoolet la navigation forment un
cocktail dévastateur! C’est pourquoi
on doit éviter de consommer de

  

   

l'alcool à bord de son bateau:

-On doit respecter ses propres limites
et celles de son embarcation car, par
mauvais temps. les capacités sont
réduites:

-La panne d'essence est sournoise.
Prévoir un bidon d'essence au cas
ou...;

-Sur l'eau comme sur terre. la
courtoisie doit toujours-être présente.

HE Information

Toute personne désirant s'infor-
mer sur la sécurité en embarcation ou
la réglementation s’y rattachant est
invitée à communiquer avec un
officier de prévention de la Garde
côtière canadienne au 1-800-463-
6868 ou à visiter le poste de
sauvetage le plus près.

_ En cas d'urgence, pour signaler un
incident. on peut communiquer avec
le 1-800-463-4393 ou sur la voie du
16 VHF.

Cos?
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Pour les Grands Fréres

Les Grands Frères et les Grandes Soeurs du Haut-Richelieu ont reçu
dernièrement une aide financière de $1,500 du Club Lions de Saint-Luc.
Cette contribution permettra à l’organisme de poursuivre son travail
auprès des jeunes de la région. Sur la photo: M. Roger Lévesque,
président du Club Lions de Saint-Luc, et . Alain Provencher, membre
du conseil d’administration des Grands frères et Grandes soeurs du
Haut-Richelieu.(photo jacques PAUL)

Heureuse gagnante du

 

3 2

Carrefour Laplante

 

FA
De gauche à droite: M. Cédéric McLaughtin (Z 104), Mme Huguette Benjamin
(gagnante), M. Paul Raymond (Président de l’Union des Marchands du Carrefour
Laplante)

Le samedi6 juillet 1991, lors de notre super vente trottoir, Mme Huguette Benjamin
s'est mérité une semaine dans un condo (Val des Neiges) au Mont Sainte-Anne à
Québec d'une valeur de 500$.

Félicitations à Mme Benjamin! (Publicité) 
— — 2 == dvd vmBBLBBE Bd brtren ao sm = 

les plaisanciers en détresse

  
En cas de détresse ou pour avoir de

l’information, les plaisanciers peuvent faire
appel aux sauveteurs du poste de sauvetage de

la Garde côtière canadienne de Saint-Paul-de-
l’He-aux-Noix. ,
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Dons de la Jeune Chambre
Vallée des Forts

Pas moins de 123 joueurs ont participé le 27 juin dernier au 1°” Tournoi de
golf de la Jeune Chambre Vallée des Forts. Les responsables de cette activité ont
alors amassé un montant net de $1,400. Deux chèques au montant de $500 ont
u être remis à la Corporation du Centre des aînés johannais et à la Fondation
æ Renfort. Sur la photo: Jocelyn Martel, directeur des activités de la Jeune
Chambre, André Boulais, trésorier de la Coproration du Centre des aînés
johannais, Michel Brault, président de la Fondation Le Renfort, et Pierre
Bédard, président de la Jeune Chambre.(photo bruno PETROZZA) 

Fit
ma

$1,000 pour la soirée Alerte Verte
Le ministère de l’Environnement du Québec vient de remettre un chèque de $1,000

à l’organisme On-Vire-au-Vert de Saint-Jean. Cetteaide financière a été accordée
afin d’aider On-Vire-au-Vert a organiser la soirée Alerte Verte qui s’est déroulée le 17
mai dernier dansle cadre du mois de l’environnement. Ce montant a notammentservi
à défrayer le coût des affiches promotionnelles et une partie de la location de la salle
du Centre culturel Fernand-Charest de Saint-Jean. Sur la photo, Michel
Charbonneau, député du comté de Saint-Jean, et Luc Lippé, organisateur de la soirée
Alerte Verte.(photo bruno PETROZZA)
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HUIT CENTS

Jacques Cadieux

Le plein pour la Fondation!

  

 

SUR,

La Fondation de l'hôpital du Haut-Richelieu vient de recevoir un premier chèque
au montant de $800 de Jacques Cadieux, co-propriétaire de la station-service Pétro-
Canadasituée sur le boulevard du Séminaire Nord à Saint-Jean. Cette station remet à
la Fondation 2e parlitre d'essence vendu deux vendredis par mois. Les personnes qui
désirent contribuer à la Fondation pourrontle faire en faisantle plein le 19 juillet, le 2
août, le 16 août et le 30 août. Cette promotion spéciale se terminera au mois de
septembre. Sur la photo, dans l’ordre habituel: Stéphane Desmarais, pompiste,
Jacques Cadieux, co-propriétaire de la station-service Cadieux, Marcel Boulanger,
président de la Fondation de l’hôpital, Berthe Cadieux, co-propriétaire de la station-
service Cadieux, Johnny Lavoie, pompiste, et Norbert Gagnon, directeur-général de
la Fondation.(photo bruno PETROZZA)

     

 

Nouvel exécutif pour
le Parrainage civique

Le Parrainage civique du Haut-Richelieu tenait dernièrement son assemblée
générale annuelle. Au cours de cette rencontre, les membres ont pris
connaissance du rapport de la coordonnatrice sur les activités de la dernière
année et ont approuvéles orientations mis de l’avant pour le prochain exercice.
Sur la photo, les membres du nouveau conseil d’administration: à l’arrière,
Claude Benoit, Ghislaine Desranleau, Luc Guérin, trésorier, Marie-Paule
Ricard, Jean Rainville, vice-président, Micheline Gauthier et Louise B.
Tremblay, secrétaire; à l’avant: Luc Lafrenière, Mireille Neveu, présidente, et
Diane Houle, coordonnatrice.(photo jacques PAUL)   
 

 

 
SUR APPROBATION DU CRÉDIT. DEMANOEZ TOUS LES DÉTAUS. 

JOURS SEULEMENT
JEUDI, VENDREDI, SAMEDI

MATELAS ARISTOCRATE DE PRIMO

199°..
AUSSI DISPONIBLES SOMMIER 39" 120 $

MATELAS 54" 289 $ SOMMIER 54” 140 $
MATELAS 60" 339 $ SOMMIER 60” 170 $

510 RESSORTS (DOUBLE) GARANTIE 25 ANS

 

230, Rue Champlain, St-Jean, Qué. 346-4136   

# d’Iber

 

‘ Richa

3 de ces

. pas, ¢

    

     missid
et du

Lafrai
ment
James
instal
Québé

Acq

dent d
de la
dro-Q
ques |}
res, |
les ir
en o
quelq
projet
de r
séanc
ont é
aux J
se mig
le côté

projet
égaler
de lon

«Ne

électri
des a
bles |
car 1
source
velabl
une te
Québ
bien d
suscit
écond
tantes
de o
Yvon

«Su

neme
ce de
m'a
que le
accej
d’aillé
ves s’
u'il
ro-ca

cléain
déput: 



CHEZ
SEARS,

MAILLOTS
DE BAIN

MODE
SEULEMENT

HT
# visite la A
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Accompagnant les assortiment de modèles 1 ou
membres de la Com- 2 pièces… des couleurs et
mission de l'économie des motifs pour jeunes, des
et du Travail, le député modèles très à la mode en
d’Iberville, M. Yvon plus grandestailles.

: Lafrance, s'est récem- Tons unis ou à motifs, tailles
ment rendu à la Baie 8-18 et 38-44.

#8 Jamesafin de visiter les
8 installations d'Hydro- : Lunettes de soleil...
+8 Québec. essentielles!
i» Vaste choix de lunettes de

Accompagné de M. soleil très colorées et avec
@# Richard Drouin, prési- pratique cordon. Modèles
M8 dent du Conseil et chef . pour hommes et femmes.
2B de la direction d'Hy- Ch...

dro-Québec, et de quel-
ques hauts fonctionnai- UN AUTREres. le groupe a visité
les installations LG-2 | BON
en opération depuis ACHAT

WW quelques années et le
M projet LG-2A en voie
@8 de réalisation. Des,

- BB séances d’information
ont également permis
aux parlementaires de
se mieux renseigner sur

A le côté environnemental
#8 de ces méga-projets. Le
M projet Grande Baleine a

également fait l’objet
de longues discussions.

 
«Ne nous trompons

. pas, ces projets hydro-
électriques comportent
des avantages indénia-
bles pour le Québec,
car ils illustrent une

MS source d’énergie renou-
M velable, qui fait appel à
M8 une technologie que les

Québécois maîtrisent
bien depuistrente anset

i suscitent des retombées
J économiques impor-

tantes pour le Québec»,
de pré

PRIX EN VIGUEUR JUSQU'AU SAMEDI27 JUILLET 1991, SAUF
ciser le député AVIS CONTRAIRE, DANSLA LIMITE DES STOCKS DISPONIBLES

Yvon Lafrance.

3 «Surle plan environ-
48 nemental, d’enchainer

—_—i ce dernier, cette visite
m'a permis de réaliser

|que fes Impacts restent vous en avez pour votre argent...et plusacceptables et que
d’ailleurs les alternati- ‘
ves s’avéreraient pires, Les mentions ‘Ord. ou ‘Etait’ de Sears Canada Inc. se rapportent à des prix Sears. Région de Montréal: Anjou: 353-7770, Brossard: 465-1000. LeSalle: 364-7310. Laval: 682-1200
u’il s’agisse de l’hy- Repentigny: 582-5532, St-Bruno: 441-6603, Ste-Marthe-sur-le-Lac: 491-5000, Ville St-Laurent: 335-7770. Réglon de Québec: Québec: 529-9861, Lévis: 833-4711. Ste-Foy: 658-2121
ro-carb5e ou du ny En province: Alma: 662-2222, Arthabaska: 357-4000, Chicoutimi: 549-8240, Drummondville: 478-1381. Granby: 375-5770, Rouyn-Noranda: 797-2321. St-Jean: 349-2651.

St-Jérôme: 432-2110, Sherbrooke: 563-9440, Sorel: 746-2508, Trois-Rivières: 379-5444. Copyright Canada, 1991. Sears Canada Inc
Tous les articles, couleurs ou tailles de cetle page n'ont pas eté offerts dans tous les magasins Sears

;
cléaire», de conclure le
député d’Iberville. L
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Dans les ièces reconstituées, on a voulu recréer une ambiance hivernale comme
dans la cuisine. Près du poêle ont été accrochés les lainages pour le séchage.

Au Musée Missisquoi
 

Un hiver victorie
\près une balade en vélo ou en auto sous le chaud soleil de juillet,

un repos rafraîchissant vous attend cet été au musée Missisquoi, à
Stanbridge east, non loin de Bedford. Le musée vous propose de
plonger dans l’hiver de l’époque victorienne tel que les habitants du
comté de Missisquoi ont pu le vivre de 1850 à 1900.

lc musée a tiré de sa riche
collection plusieurs pièces qui lui
ont été données par des familles de

eh que vepeter

louise BÉDARD
Corn ARETE

L vuion. Onv présente l'hiver
«Me Une saison accueillie avec
bo acoup de joie par les résidents du
«nn qui pratiquaient le patin à
gio eo le hockey, la ghssade et la
ane sauvage.

Mis l'hiver était rigoureux. Il à
influencé les habitudes de vie, la
mode vestimentaire, l'aménagement
des intérieurs, et les modes de
transport. Ses plaisirs et ses rigueurs
trouvent écho aussi dans la corres-
pondance que les gens échan-
pement, Les concepteurs de l'expo-
sitton parlent d'ailleurs du dévelop-
pement de toute une sous-culture
reliée à l'hiver.

Le musée a rassemblé dans la
remière salle plusieurs pièces de
‘exposition mais il a aussi dispersé
un peu partout sur deux des trois
étages du Moulin Cornell où il est
installé, des objets évocateurs de la
longue saison hivernale

Parmi les pièces de vêtement les
pls intéressantes mentionnons une
re > de mariée d'hiver qui a été
pe ¢e par Ethel Cornell en 1895 et

‘u superbe manteau en peau de
p que de la Baie d'Hudson donné
p la succession de Mille Violet
À strong.

renez le temps aussi d'admirer
I" lage de toques et de chapeaux
ei astrakan, en laine d'agneau ou
er ore le haute forme en castor.

ous vous rappellez dans votre

enfance ces petits manchons d’en-
fant” Ils étaient très portés aussi par
les dames à l’époque victorienne.
Le musée en a un superbe en vison
tout comme il expose une chic étole
de renard argenté.

Mais une des pièces de vêtements
des plus remarquables est sans doute
un petit manteau d'enfant confec-
tionné en 1865. Il est en velours
brun avec capuchon détachable et
est garni de boutons sculptés en
ivoire. :

D'autres vêtements d'enfants sont
aussi montrés et donnent un bon
aperçu de l'allure des petits de
l’époque. On peut voir un manteau
de baptème d'hiver porté par Ada
Cornell en 1894, des petits lainages.
des bottines.

B Sport

L'exposition fait place aussi aux
sports d'hiver qui permettaient aux
habitants de traverser les longs mois
de froid et en se récréant. Les
équipements de l'époque n'avaient
rien de bien sophistiqué. Observez
entre autres les bottes de ski en beau
cuir, les mocassins pour hommes en

au d'orignal de 1890 et les patins
glace. Quant aux patins à bois

avec des lames de fer. ils ont été
introduits au Canada en 1854.

En présentant un bâton de hockey
très rudimentaire, on nous rappelle
que c’est le Québec qui a fait
connaître ce sport au monde. Le
hockey se jouait alors avec une balle
en caoutchouc. Puis en 1870 pour
des raisons de sécurité les sportifs
ont commencé à jouer avec une
rondelle qui était plus facile à
contrôler évitant ainsi de blesser les
spectateurs. La rondelle de l’époque
était en bois et non pas en caout-
chouc.
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Le musée M

(Photos jacques PAUL)

Les anglophones de cette époque
étaient amateurs de curling. On nous
le rappelle par des palets de curling
en granit. Ils aimaient aussi le
bobsleigh, Les enfants avaient de
petits traineaux.

Aucentre de la pièce. on a placé
une carriole sans oublier le chauffe-
pied et les couvertures de laine pour
arder au chaud les passagers.
armi les photos exposées, il y a

celle de l'automobile du Dr Drapper
de Bedford munie de skis à l’avant,
une invention très utile pour lui
permettre d'effectuer ses visites.

Œ Courtepointes
Aux murs du musée ont été

accrochées plusieurs courtepointes
aux couleurs et aux dessins variés.
Au XIX* siècle, les chambres à

que |

issisquoi de Stanbrige Easrt p
exposition inspirée du thème de I’

CWS if

 
Des vétements, plusieurs courtepointes, des équipements de sport et de nombreuses

photos sont exposés.

rafraïchir l'été
  
  

  

  

   

 ne+

ropose cet été une
iver à l’époque victorienne.

coucher n'étaient pas toujours
chauffées. On pouvait gmpiler
jusqu’à huit courtepointes sur les lits
avant de s'y coucher. Elles pou-
vaient aussi être suspendues devant
les fenêtres pour couper le vent qui
sifflait durant les longues nuits
d'hiver.

Les courtepointes étaient fabri-
quées en retailles de tissu et de
morceaux découpés dans des vête-
ments usés puis habillement cousus
pour obtemr des motifs. On en
retrouve dans la chambre à coucher
qui a été reconstituées par le musée.
emarquez aussi le magnifique

mobilier fabriqué à Riceburg. Diffé-
rentes pièces d’une maison de
l’époque victorienne ont été recrées
au fil des ans par la Société
d’histoire de Missisquoi qui possède

le musée.

Exploitant toujours le thème de
l'hiver, dansla cuisine on a suspen-
du autour du poêle des lainages à
sécher. On y explique aussi qu’à
l'époque victorienne la nourriture
était plutôt lourde et riche. Le gras
animal était utilisé et des sauces
épaisses accompagnaient les vian-
des. Les gens consommaient aussi
beaucoup de sucre.

Dans le boudoir de la femmede la
maison. notre attention est attirée
par une invitation pour le bal du
Nouvel An de 1895. à l'hôtel
Frontier de Pigeon Hill. Le carton
d'invitation a été posé sur une petite
table.

L'exposition sur l'hiver n’est
u'un prétexte pour vous rendre cet

été au musée Missisquoi sur le bord
de la rivière aux brochets. La visite
au musée vous permettra de voir
quantité d’autres pièces de la col-
lection: de la porcelaine, de très
belles poupées, des jeux et des
jouets anciens, un cirque sculpté par
Charles Millard natif de. Clarence-
ville, etc. '

L’an dernier le musée a accueilli
7,000 visiteurs venus non seulement
du Québec et du Canada mais d’un
peu partout. Ouvert depuis le 26
mai, il a reçu jusqu’à présent des
visiteurs d’ausst loin que d’Albu-
querque au Nouveau-Mexique, de
Bruxelles en Belgique et d'Angle-
terre.

“Outre le Moulin Cornell, le
musée est logé dans deux autres
édifices situés à peu de distance.Le
Magasin Hodge est un vieux maga-
sin de campagne. La Grange à Bill
abrite une importance collection
d'instruments aratoires et de voitu-
res.

, Le musée est ouvert tous les
Jours, de 10h à 17h, et cela jusqu'au
13 octobre. On peut obtenir des
renseignements en contactant le
248-3153.
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En chant classique
 

Sophie Gamache se classe première
au Concours de Musique du Canada
Sophie Gamache est

l’une des grandes ga-
nantes du Concours de
usique du Canada, et

i par le fait même une des
chanteuses classiques
maintenant reconnue
comme l’une des plus
prometteuses au pays.
AHIRNERO

michel PHANEUF
TEESETHREATEN

Cette artiste originaire
de Saint-Jean a en effet
remporté le Premier Prix
dans la catégorie Chant
lors de la finale nationale
de. ce prestigieux
concours, finale qui
avait lieu le 7 juillet
dernier à Ottawa.

Em Des résultats
éloquents

Seule Québécoise à
avoir accédé à la grande

IE finale danscette discipli-
ne, la jeune soprano

#d coloratur a obtenu la
88 note requise de 88%
*R dans chacune des pièces

de sa prestation et s’est
même vue décerner un
90% pour son interpré-
tation de L’Air de Zerbi-
netta.

On se souviendra que
chaque concurrent inscrit
en chant devait faire
preuve de beaucoup de

“2 Versatilité en présentant
un choix de pièces de

@ langues et de styles très
différents. Sophie Ga-
mache a ainsi interprété

rima donna,
extrait de L’Impresario,
de Mozart, un madrigal
de Rodrigo, deux mélo-
dies françaises de Fran-

2 cis Poulenc, ainsi qu'un
extrait d’opéra de Ri-
chard Strauss, le fameux

à Air de Zerbinetta.

Cinq concurrents et
concurrentes étaient en
lice dans cette discipline

[ lors de la finale nationa-
le. Le jury qui a détermi-
né les gagnants et ga-

se composail
quanta lui de six person-

§. nes, parmi lesquelles on
R retfouvait notamment
Mme Virginia Vzeani,
chanteuse américaine de
réputation internationa-
le.

L'annonce des lau-
réats du Concours a eu
lieu le vendredi 12 juillet
dernier, une peu moins
d’une semaine après la
tenue de la finale natio-
nale.

Ce Premier Prix en
chant a valu à Sophie
Gamache une bourse de
$600, somme qui vient
s’ajouter aux autres $600
que la chanteuse johan-
naise avait reçu de lapart
de Iasociété Bell Canada
à la suite de sa victoire
au niveau provincial.

Et il n’y a pas que
l’ar ent. Car, comme le
souligne elle-même la
chanteuse, un tel hon-
neur ouvre aussi bien des
portes.

a Etudes, concerts
et enseignement un

puis un peu plus de
quatre ans,

Bien qu'elle pratique au
cet art depuis
années, Sophie

lusieurs
amache

 

s’adonne au chant dans

entrepris ses études uni-
versitaires dans

discipline. Après avoir
passé une année en Alle-
magne et en Italie afin
d'apprendre et de bien
posséder ces deux lan-
gues. elle est actuelle-
ment à compléter sa

but professionnel de-

c'est-à-dire
moment où elle a

cette

Artiste originairee de Saint-Jean, Sophie Gamache vient de mériter un
honneur d’envergure nationale en remportant le Premier Prix en chant
classique au Concours de Musique du Canada.
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19 juillet - 19 h

 
Capitaine Van et
Little Jos (jazz)

Buffet gastronomique

Tout en musique

20% /personne Taxes et services on sus

   

 

 
 

  iChorale CHANT D'AMOUR

: Orchestre Azar

Musique bavaroise
 

DINER CHAMPETRE
TOUS LES DIMANCHES MIDIS
À COMPTER DE 11 H 30
30 PLATS DONT
agneau, rosbif, truite 1 5%

(Taxes et services en sus)

Capitaine Van et

Little Jos (JAZZ)

etot plusieurs autres ;

   
 

LE CHAPITEAU EST OUVERT TOUS LES
72 7MINS DEPUIS LE 8 JALLET

8%personne
Taxes et services en sus

  

 

   
 

      Te Chapiteau    
 

de faire carrière en chant
classique, elle entend
cependant axer cette

Maitrise. carrière à la fois sur les
concerts et sur l'enser-

Si elle compte bien sûr gnement
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Orgue et concert appréciés

Quelque 120 personnes ont fait halte chez les Frères Maristes à
Iberville, le samedi 13 juillet dernier, à l’occcasion de la visite de la
Fédération francophone des Amis de l’orgue (FFAO), organisme
international qui avait placé l’orgue de la Maison provinciale sur
l’itinéraire de son congrès annuel. L'invité spécial lors de cette
événement, l’organiste québécois Denis Bédard, a présenté un court
concert composé d’oeuvres de Byrd, Purcell et Russell, ainsi qu’une
de ses propres pièces, intitulée «Suite 1991». À l'issue de
l’événement, les congressistes n’ont pas ménagé leurs éloges à
l’endroit de l’orgue de la Maison provinciale, instrument que
plusieurs ont qualifié de superbe. (photo françois LABBÉ)   
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Du 9 au 31 août
 

Les Magiciens du Sourire joueront
«La Déprime»cet été à St-Grégoire

Il y aura finalement du
théâtre, cet été à Saint-
Grégoire.
CHUGHHITTERLODEHRln

michel PHANEUF
SOON

Un groupe de jeunes
comédiens et comédien-
nes de la région, réunis
sous l'appellation «Les
Magiciens du Sourire»,
présentera en effet la
pièce «La Déprime»,
tous les vendredis et
samedis, du 9 au 31
août, au Centre commu-
nautaire de cette munici-
palité.

«La Déprime», c'est
bien sûr cette comédie à
sketchs créée il y a
quelques années par De-
nis Bouchard, Raymond
Legault, Rémy Girard et
Julie Vincent.

EH 10 comédiens, plus
de 30 personnages

Comme l'explique un
porte parole du groupe,
a piece gui sera présen-
tée à Saint-Grégoire
comportera quelques
personnages de moins
que la version originale.
Malgré cela, les IO co-
médiens et comédiennes
qui joueront dans «La
Déprime» cet été incar-
neront plus d’une trentai-
ne de personnages diffé-
rents!

François L'Écuyer, É-

   " ÛRA
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Quelques uns des membres de la troupe «Les Magiciens du Sourire»
qui présenteront la comédie «La Déprime», en août prochain à Saint-
régoire. De gauche à droite, en commançant par la rangée du haut:

François Poliquin, François L’Écuyer, Julie Faubert,
Marie-Étienne Bessette.

ric Fournier, Maxime
Morin, Julie Faubert.
Eve Martin-Laval, Ma-
rie-Étienne Bessette.
Guillaume Houle, Méla-
nie Houle, Nevio Jiugo-
vaz et François Poliquin
sont les dix personnes
qui composeront la dis-
tribution de la pièce.

Tous ces comédienset

ric Fournier et
n avant: Guillaume Houle, Eve Martin-Laval

et Maxime Morin.(photo bruno PETROZZA)

comédierines ont fait
partie du groupe de
théatre. cette année a
l'École secondaire Mar-
cellin-Champagnat à
Iberville. ou ils ont
d'ailleurs joué «La Dé-
rime» à deux reprises.
Is n’en seront donc pas à
leurs premières armes.

Les représentations
auront lieu chaque soir à

20 heures, à compter du
vendredi 9 août pro-
chain, dans la grande
salle du Centre commu-
nautaire, 45 avenue de la
Montagne à Saint-Gré-
goire.

D'ici là, les personnes
qui désirent réserver ou
obtenir davantage d’in-
formations n’ont qu’à
composer le 347-1179.

CLIC et Inter-espace en vedette
mardi au parc Alphonse-Lorrain

Impro et cinéma fe-
ront bon ménage. le
mardi 23 juillet prochain
au parc  Alphonse-Lor-
rain.

En effet, en plus du
film à l'affiche de Ciné
Plein-Air ce soir-là, les
joueurs de la CLIC, cette
Certaine ligue d'impro-
visation confuse, seront
sur place dès 20h30 pour
se livrer à quelques
improvisations. s'inspi-
rant entre autres du titre
du long-métrage en ve-
dette.

À 21h15, les équipes
de la CLIC cèderont la
place au film «Inter-es-
ace» qui raconte, avec
aucoup d'humour et

d'effets spéciaux, l'épo-
pée d’un sous-marin et
de son pilote, qu'une
nouvelle invention per-
met de miniaturiser pour
les injecter dans un corps

. humain. Sauf que, pour
échapper à de méchants|
espions, c'est dans le
corps d’un passant que
se retrouvent le submer-
sible et son pilote…

Le parc Alphonse-
% Lorrain est situé a I'an-

le des rues Laurier et
aint-Georges à Saint-

Jean. En cas de pluie, la
projection aura lieu dans

la salle de spectacles du
Centre culturel Fer-

nand-Charest,
Laurier. En pareil cas,

190 rue un coût d'entrée de $1
par personne sera exigé.

 

 
 

   

  
  

 

Paul Dion
Denis Larocque
Anouk Simard
Ndiouga Sarr
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AU THEATRE
DE

L’ECLUSE
190, rue Laurier

Saint-Jean-sur-Richelieu

mise en scene par

      

  

 

a compter du 12 juin 1991

les MERCREDIS, JEUDIS,
“ VENDREDIS etSAMEDIS

BILLETS EN VENTE AU
- 400, boul. du Séminaire

(Piece Seint-Jesn)

Ssint-Jean-sur-Richelleu

Marie-Thérèse Quinton
AS
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Au Théâtre du Mont-Avila Po
 

«Chômage» passe à nouveau
l'été dansles Laurentides
Encore cette année, la

ièce «Chômage» passe
*é1é dans les Laurenti-
des.
HEREEHIHNEHUHRIGHTHERHE

michel PHANEUF
DUHAMEL

En effet, cette comé-
die à sketches créée et
interprétée par trois co-
médiens de notre région
est à l'affiche jusqu'au
1°" septembre au Théâtre
du Mont-Avila, à Saint-
Sauveur.

C’est la troisième fois
que Michel Lafond,
Marc Perron et Mario
Piette présentent leur
pièce durant la saison
estivale dans les Lauren-
tides, et la deuxième au
Mont-Avila. Et au total
«Chômage» cumule pas
moins de huit années
d’existence!

EH Semblable
.…et différente

Dans l’ensemble, la
pièce telle que présentée
cet été est assez sembla-
ble à celle que les gens
ont pu voir, ict, dans la
région, indique Michel
Lafond. Les décors sont
un peu plus élaborés,
mais les sketchs eux-mê-
mes n'ont guère changé,

 

Mario Piette, Marc Perron et Michel Lafond,
les trois larrons de la comédie «Chômage».

indique-t-il.
Il rappelle cependant à

ce propos que d’une fois
à l’autre, les trois comé-
diens savent s'adapter à
leur public, donnant à
chaque représentation un
cachet quelque peu diffé-
rent. «C’est d'ailleurs
sans doute pourquoi bien
des gens reviennent nous
voir, des gens de la
région comme des Lau-
rentides», ajoute-t-il.
«Chômage» est pré-

Les chandails de l’Everest (1)
Gagnez un des cing chandails de 1'Everest
(Valeur $20)

(Gracieuseté: LE CANADA FRANÇAIS)

Téléphone:

Attribution des prix: le mercredi 31

sentée tous les mardis,
mercredis et jeudis à
20h30, de même que les
samedis à 19 heures et à
22 heures. À l’occasion
des vacances de la cons-
truction, des représenta-
tions ont aussi été ajou-
tées les dimanches 14 et
21 juillet.

Les personnes qui
veulent assister à la
pièce peuvent faire des
réservations, en compo-
sant le 227-1599.

les juillet 1991 à 17 heures.
Pourêtre éligibles les coupons-réponses devront nous parvenir avant
cette date.
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3 Avec armes et costumes d’époque, les soldats de la Milice de Saint-Joseph-de- Les soldats de la Milice de Saint-Joseph-de-Chambly ont établi leur campement

Chambly ont fait revivre une page de la vie quotidienne d’une garnison francaise autour du Blockhauset y ont présenté différents exercices militaires, tir au mousquet,
durant la guerre de Sept-Ans (1756-1763). entrainement, etc.(photos françois LABBÉ)

=La Milice de Saint-Joseph-de-Chambly av Blockhaus de Lacolle

~ 1A l'heure de I'Histoire et de la France

 
  

  
    

   

   
   

  
  
  

du Blockhaus et y ont
présenté différents exer-
cices militaires, tir au
mousquet, entraînement,
etc. Le tout se déroulait
bien sûr en costume
d'époque.

Mais les soldats fran-

ds à 8
ue les À L'heure était à I'His- Lacolle. . effet la Milice de Saint- les soldats ont fait revi- gas n'étaient pas les
setà M toire et à la France, le À l’occasion de la Joseph-de-Chambly. une vre la vie quotidienne seuls militaires présents
rasion “M dimanche 14 juillet der- Fête des Français, le compagnie militaire à d'une gamison française ce dimanche-là. Tel que
cons- M nier au Blockhaus de Blockhaus recevait en saveur historique dont durant la guerre de nous l'indiquait une des
senta- [> Sept-Ans (1756-1763. responsables des activi-
ajou- À “lo tés au Blockhaus. la12 NU } S.

14et $ Au nombre d ERVITON troupe comptait aussi des
3 une dizaine, certains ac- soldats de l'époque des

. ; compagnés de leur fa- pari, po ;
5 qui il . Fenians. illustrant du
à la mille, les membres de . .= . coup une autre page et
des cette milice ont établi autre siècle de l'his-

e de leur campement autour UN Autre siecle de This
dmMpo- toire.

La belle température
aidant, quelque 200 per-
sonnes ont faut halte au
Blockhaus au cours de
cette journée. Soleil et
histoire avaient rarement
fait si bon ménage.

 

  

    
   

 

   

ÉRABLIÈRE
SAINT-VALENTIN 

Mousquet, costume d’époqueet pipe de plâtre; l’authenticité dans ses
moindres détails.
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Plusieurs des membres de la Milice étaient
accompagnés de leur famille.

GEO
NAUJIQUE
A
DE LULE-AUX-NOQI Vous avez déjà ri avec nous? Vous aliez rire encore davantage en voyant la

suite, Ange-Aibert 2 Une comédie des plus loutoque qui vous aménera des
-  moments-cocasses -remphs-d'humour -Ange-Albert 2 pour coux-Qut ROM -

pas peur des mots et du rire!
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Hommage à Gerry, jeudi à la Pointe
 

Tousles billets sont vendus,
mais il reste l'écran géant

Il ne reste plus aucune
le, de disponible pour
¢ spectacle que présen-

SRGROEHLeins

michel PHANEUF
ShhLebac ne

teront Justin Boulet et
plusieurs anciens musi-
ciens du groupe Offen-
bach, les 18 et 19 juillet
prochains a la Pointe aux
Cafés, à l’occasion du
remier anniversaire de
a mort de Gerry Boulet.

Ceux et celles qui
n'ont pu se: procurer de
billets pour cet événe-
ment pourront malgré
tout assister au spectacle
puisque toute la repré-
sentation du jeudi 18
Juillet sera retransmise
en direct sur écran géant
à l'extérieur de la Pointe.
Lu rue Laurier sera
d'ailleurs fermée à la
circulation ce soir-là,
entre les rues Saint-Jac-
ques et Saint-Georges.

Tout en indiquant que
l'écran de retransmission
serait d'une dimension
de 9 pieds par 12 pieds,
l’un des principaux insti-
ateurs de l'événement,

. Robert Jarry, souli-
gnait qu'il n'y aurait
toutefois aucune table ni
chaise d'installée rue
Laurier, de même qu'au-
cun service de bar à
l'extérieur de la Pointe.

Tel que prévu, les
spectateurs qui le dési-
rent pourront faire. en
mémoire de Gerry, des
dons en argent dons qui
seront versés à la lutte

Pour plus de confort, il contre le cancer. Un

est donc recommandé représentant de la Socié-
d'apporter sa propre té canadienne du cancer
chaise pliante. sera d’ailleurs sur place

pour sensibiliser les per-
sonnes présentes à la
cause de cet organisme.

@ Dons à la
Société du cancer

Rappelons que tant le
18 que le 19 juillet, le

ctacle se divisera en
eux parties. En

première partie, Justin
oulet accompagné des

cinq musiciens de son
groupe et du saxopho-
niste Michel Gélinas pré-
sentera des chansons
extraites des deux micro-
sillons solo de son père,
tandis qu'en deuxième

 
Justin Boulet, le fils de Perry, sera au nombre des participants à ces

spectacles.(photo jacques PAUL)

les membres du
groupe «Corbach»,
groupe formé d’anciens
musiciens d’Offenbach
et de Corbeau, Pierre
Harel, Donald Hince,
Michel Bessette, Michel
Lamothe («Willie») et
Roger Belval («Wézo»),
interprètera les pièces
des premières années
d'Offenbach, «Câline de
blues», «Faut que j'me

partie,

Le groupe «Arena» en spectacle
au Bar Richelieu dès vendredi

« Arena» sera la prochaine formation musicale à se
roduire sur la scène du Bar Richelieu à Saint-Jean,
es‘ vendredis et samedis 19, 20, 26 et 27 juillet.
 

michel PHANEUF
 utopie

«Arena» compte quatre musiciens et propose un
répertoire particulièrement varié, allant de la musique
des années 60 et 70 aux succès plus récents, en
passant par leurs propres compositions.

~ = Des Doors à
Queensrÿche

7
ju

il
le

t

Sylvain Gélinas à la guitare et à la Voix principale,
= Denis Chaput à la basse, Maurice Panneton à la

guitare et Sylvain Monette à la batterie interprètent
ainsi la musique des Doors, des Beatles, de Genesis.
de Roy Orbison. de Led Zeppelin. d'Offenbach. de

= Styx et de Pagliaro, de même que les pièces récentes
de R.E.M.. Srorpions et Queensrÿche.

À cela s'ajoutent bien sûr leurs propres composi-
tions, dont ine d'elles, «Gloria». vient de faire
l'objet d’un vidéoclip. «Arena» a en effet gagné le
concours «Démo-clip» organisé par Musique Plus.
concours grâce auquel le groupe a pu réaliser un
vidéo qui sera diffusé sur les ondes de ce réseau

w musical dès septembre prochain.

Commetoujours, le prix d'entrée à ces spectacles
8 se veut des plus modiques, $3 par personne,
« rappelant a cet égard l'époque où les groupes étaient

très en vogue, soulignent une porte-parole du Bar Le
Rich. À chaque soir.
heures.

le spectacle débutera à 22

tous les dimanches

Adultes: 18,958

Enfants: 9.508

= Menu pour gens d’affaires
# Table d'hôte du soir
et menu gastronomique

a 

pousse», etc.

Le 18 juillet, le s
tacle débutera à 21h30,
tandis que le lendemain
19, la représentation au-
ra lieu à 22 heures.
Rappelons que le specta-

cle ne sera retransnms a
l'extérieur que le jeudi
18 juillet.

Quant aux personnes
qui possèdent leurs bil-
lets, elles pourront se

rendre à la Pointe à
compter de 20 heures. Il
n’y aura toutefois aucune
place de réservée et les
remiers arrivés seront
es premiers servis, sou-
ligne Robert Jarry.

 

   
 

* Francine Bonin

Souper-théâtre: 25$ (à 18 h)
Théâtre seulement: 14$ (à 20 h 30)

Spécial théâtreLe“=26 juin au 31 août 1994
Les mercredis, vendredis et samedis

Réservations: (514) 652-6598

Théâtre Érablière Ti-Phonse
2200, chemin des Sucreries, Varennes

présente la comédie

«C’est d'même en ville»

Seulement 12$

 

Donjel Lussier

 

  
Carole-Louise Laurier
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Exposition à la Galerie Action
 

Quand les montgolfières
deviennent oeuvres d'art

Soulignant à sa manière le Mondial de la
montgolfière, la Galerie Action du Centre culturel
Fernand-Charest à Saint-Jean présente. du 17 juillet
au 25 août prochain, une exposition collective à
caractère estival sur le thème de la montgolfière.

Pas moins de 27 artistes de toute la Montérégie
prendrontpart à cet événement. Ces 27 personnes ont
été sélectionnées par un jury composé de MM.
Claude Roy, Réjean Morin et de Mme Michelyne
Caouette.

& Les artistes
participants

Les visiteurs pourront ainsi admirer les oeuvres de
Pierre Auger (sculpture-médium mixte). Jacques
Benoît (sculpture-médium mixte), André Chabot
(huile sur carton). Micheline Champagne-Tremblay
(médium mixte sur papier-aquarelle). Jean Côté
(huile sur toile), Lise Desjardins (pastel sec),
François Dion (acrylique sur toile), Réal Dumais
(gravure), Muriel Faille (médium mixte), Carole
Gagnon-Messier (huile sur toile), Christiane Gau-
dette-Guillet (collage), Denise Goulet-Raymond
(aquarelle), Rhéa Kaufmann (acrylique sur toile ).
Thérèse Lacasse (médium mixte sur toile). Pierre
Lafleur (médium mixte sur papier). Suzanne Langlois
(aquarelle et crayons de bois sur papier). Manon
Marchand (médium mixte), Francine Migner (collage
et pastel à l'huile), Steve Paquet (sculpture-installa-
tion). Marie Perrault-Gagnon (acrylique sur toile),
Daniel Jean-Primeau (médium mixte). Chantal René
(sérigraphie). Jean-Guy Robert (sculpture en bronze).
Roch Tanguay (oeuvre textile), Madeleine Tellier-

 

Schneider (sculpture), Denis Tremblay (recueil de
photographies). et Jeanine Roy-Simard (acrylique sur
toile).

«En empruntant le thème de la montgolfière. la
Galerie Action collabore à sa manière à l'événement
pour allier activité sociale à créativité artistique».
indique la directrice de la Galerie, Mme Michelyne
Caouette.

«Le désir qu'éprouve la Galerie Action à
collaborer au Mondial 9! se traduit par la volonté de
démystifier la création afin de rendre l’art plus
accessible à la population. Ainsi. par son implica-
tion, la Galerie veut démontrer que la création
artistique s'ouvre sur la réalité sociale parce que l’art
c'est aussi un regard sur l’histoire des traditions
culturelles et la vie quotidienne».

HN Le public
choisira

Non seulementtoute la population est-elle bienve-
nue à cette exposition, mais les visiteurs sont invités
à y prendre une part active en choisissant l'artiste et
l'oeuvre qu'ils préféreront. C'est ce choix du public
qui dérterminera le gagnant ou la gagnante.

Le vernissage de l'exposition sur le thème de la
Montgolfière aura lieu ce soir (mercredi 17 juillet) à
compter de 20 heures. en présence des artistes
participants. L'exposition se poursuivra ensuite
jusqu'au 25 août. tous les jours. du lundi au samedi
de 13 heures à 22 heures. et le dimanche de 13 heures
à 17 heures.

 

 

   

-ai ph alte

Par une belle

soirée d'été...

Contrairementà l'année dernière, Dame Nature a souri de toutes
ses dents au Cercle Philharmonique de Saint-Jean,lui procurant un
temps splendide pour son concert en plein air au parc Marchand, le
10 juillet dernier. Profitant de cette superbe occasion, les amateurs
de musique se sont rendus nombreux entendre cet ensemble
présenter sous la direction de Monique Martin des oeuvres
classiques et populaires, de quoi meubler agréablement une belle
soirée d’été.(photo bruno PETROZZA)

 
  
 

Spectacles et
concerts
HE Mercredi 17 juillet:
à 19h30, au parc Mar-
chand, le spectacle du
corps de tambours et
clairons Les Baladins de
Saint-Jean.

18 et 19 juillet: à la
Pointe aux Cafés à
Saint-Jean, spectacle
commémorant le premier
anniversaire de la mort
de Gerry Boulet, avec le
groupe Corbach, Justin
Boulet et plusieurs autres
musiciens.

19, 20, 26 et 27 juillet: à
22 heures au bar Le Rich
à Saint-Jean, le spectacle
du groupe «Arena».

A

Théâtres
2, Vd

d’été
HE Du 4 juin au 31
août: au théâtre La
Grange des Soeurs à
Marieville, la comédie
«Quelle famille» avec
Gisèle Dufour, Guy Go-
din, Denise Tessier. Ma-
rio Desmarais, Lyne Du-
rocher. Luc Meloche et
Septimiu Sever.

Du 12 juin a la fin-
août: au Théâtre de
l’Ecluse (Centre culturel
Fernand-Charest) à
Saint-Jean, la comédie
«Tel père..telle paire!»,
avec Paul Dion, Anouk
Simard, Denis LaRoc-

    

 

  Haut de gannne,
NOIR sur BLANC

que et Ndiouga Sarr.

Du 26 juin au 31 août:
au théâtre érablière Ti-
Phonse à Varennes, la
comédie «C'est d'même
en ville». avec Jacques
Denis, Francine Bonin.
Daniel Lussier et Caro-
le-Louise Laurier.

Du 21 juin au 1“
septembre: au Théâtre
du Mont-Avila dans les
Laurentides. la comédie
«Chômage» avec Mario
Piette. Michel Lafond et
Marc Perron.

Du 9 au 31 août: au
Centre communautaire
de Saint-Grégoire, tous

à 21 h 30

 
Retransmis sur écran géant

à l'extérieur

Jeudi 18 juillet
(Ex-musiciens

de Offenbach et de Corbeau)

13 musiciens sur scène

- BILLETS: 20$
(en vente au bar)

les vendredis et samedis
à 20 heures, la présenta-
tion de la comédie «La
Déprime» par la troupe
«Les Magiciens du Sou-
rire».

Expositions

HE Du 17 juillet au 25
août: à la Galerie Action
du Centre culturel Fer-
nand-Charest. l'exposi-
tion sur le thème «La
montgolfière» réunissant
les oeuvres de 27 artistes
de la Montérégie.

Jusqu'au 1°" août: à la
Maison sous les Arbres à
Saint-Athanase d'’Iber-
ville. l’exposition des

oeuvres de Denis Ton-
dreau. artiste peintre.

Jusqu’au 2 septembre:

au Musée régional du
Haut-Richelieu a Saint-
Jean, l’exposition* thé-
matique «Revue-mode.
de la Crise à l’Après-
guerre».

Divers

HE Mardi 23 juillet: dès
20h30 au parc Alphon-
se-Lorrain à Saint-Jean,
match d'impro présenté
ar la CLIC, suivi. à
1h15, de la présentation

du film «lnter-espace».
dans le cadre de Ciné
Plein-Air.

SPECTACLE
«Hommage

a GerryBoulet»

 
-——_

avec Justin Boulet, ses musiciens
et le groupe Gorbach

Jeudi et vendredi 18 - 19 juillet

199-C. rue Laurier
Saint-Jean-sur-Richetiou  

FESTIVAL
 

 

 

 

     

 

AU SITE DU |
CENTRE D'ACCUEIL
PARC CANADA
(sous chapiteau)

SAINT-PAUL-ILE-AUX-NOIX
BILLETS 15$
en vente

Au Carrousel of
à L'Inter-Marché
Saint-Paul-lle-aux-Noix
Renseignements:

291-5158
(ai
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par Gilles Lévesque

 

Crowded Houselivre son meilleur album
 

Crowded House
CROWDED HOUSE

 

 

 

 

 
 

Si votre budget est
limité et qu'il vous
arrive rarement d'a-
cheter des disques.
c'est le temps de puiser
dans vos économies.
Crowded House vient
de lancer l’un des al-
bums les plus intéres-
sants de l'année. Ce
groupe australien. qui
en est à son troisième
disque, vient de gravir
une marche de plus vers
l'excellence. Difficile
de demander mieux.

D'un album à l'au-
tre. Crowded House
reussit à polir son style
sans pour autant effec-
tuer des virages trop
brusques. Ce troisième
album reserve toutefois
une surprise aux fans de
Crowded House qui
S'intéressarent déjà à la
musique de cette for-
mation du temps où elle
se produisait sous le

nom de Spht Enz. Tim
Finn. apres avoir es-
saye de voler de ses
propres ailes après la
dissolution de Split
Enz, a décidé de rejoin-*
dre son frère, Neil
Finn, au sein de
Crowded House.

Cet ajout permet à
Crowded House d'ex-
plorer de nouvelles ave-
nues, notamment pour
ce qui est du vocal. La
Voix des deux frères se
marie à merveille. En-
semble. ils parviennent
à donner encore plus de
muscle aux mélodies
déjà accrocheuses du
groupe. Dans certaines
chansons. on a l'im-
pression d'entendre
Crosby. Still, Nash &
Young. C'est tout dire.

Si Crowded House a
mis l’emphase sur le
vocal pour cet album. 1l

n’a pas délaissé les
arrangements musicaux
pour autant. Chocolate
cake, la première chan-
son tirée de l'album. en
est un bel exemple. Dès
les premières notes, on
tape du pied... au point
d’en redemander. Per-
sonnellement, jai di
écouter cette chanson a
cinq ou six reprises
avant de passer aux
suivantes. Un succès
assuré.

Le reste de l'album
est parsemé de surpri-
ses. C'est tantôt folk.
tantôt rock. D'une bal-
lade à la Lennon on
passe rapidement à des
mélodies plus entrai-
nantes. Ca sonne Bea-
tles. ¢a sonne Crowded
House!

Là où le groupe se
surpasse, c'est dans sa
façon de composer des

pièces à saveur com-
merciale qui ne perdent
pas de leur lustre au fil
des écoutes. C'est l’ef-
fet contraire qui se
produit. Rares sont les
artistes qui peuvent se
vanter de composer de
telles chansons.

Que dire de plus sur
cet excellent album, si
ce n'est que Crowded
House a maintenant
acquis la maturité né-
cessaire pour accroitre
considérablement le
nombre de ses fans.
Prétez leur une oreille
attentive, vous le le
regretterez pas. Et si
jamais vous tombiez a
votre tour en amour
avec Crowded House,
achetez sans crainte
leurs albums précé-
dents.

Performance: 9 sur

10

 

Ghost of a dog
Edie Brickell &
New Bohemians

 

 

  
 

 

 

 

 

    BOMANTICO un
Brochetterie - Restaurant

   SPÉCIAUX
DU MIDI

du lundi au vendredi
À PARTIR DE

—#- pe

 

400, boul. du3éminaire

Saint-Jean-sur-Richelieu

Place St-Jean
348-6442

 
 

Notre réputation qualité, prix et service c  
 

H ll y a deux ans,
Edie Brickell & New
Bohemians lançait un
premier album remplit
de promesses. Allait-il
pouvoir surprendre à
nouveau ou connaître la
même baisse de popula-
rité que Suzanne Vega
et Tracy Chapman?

Après quelques
écoutes de leur
deuxième album, le-
quel date déjà de quel-
ques mois, on peut
conclure que cette for-
mation stagne déjà. Ça
sent le réchauffe et
c’est bien dommage
puisque ce groupe se
démarque des autres
par un son et un style
différents.

Le problème avec
Edie Brickell, c'est que
sa voix, bien qu'inté-
ressante. finit par las-
ser. À tel point qu'on
en vient à s'ennuyer.
Difficile d'écouter d'un
boutà l'autre cet album
sans ressentir un certain
agacement. Difficile à
expliquer.

Pourtant. on ne peut
pas dire que c'est mau-
vais. Certaines pièces,
comme Mama help me
par exemple, possèdent
tous les ingrédients né-

- cessaires pour connaître
du succès. Mais il
manque un p'tit quel-
que chose qui fait qu’E-
die Brickell

PY
ur,BI9AN

& New

| Les chandails de l'Everest (2)
| Gagnez un des cing chandails
| (Valeur $20)
| (Gracieuseté: LE CANADA FRANÇAIS)

| Nom:

| Adresse: 1100200.

Code postal:

| Téléphone: .......

Bohemians est condam-
né à jouer au Spectrum
le reste de leur carrière.
Disons-le: ça ne lève
pas toujours très haut.
Heureusement, ça ne
descend pas non plus
trop bas.

On nage dans un
folk-rock a saveur «bo-
hémienne». Une musi-
que idéale pour un
party de granolas qui se
gèlent la cervelle avec
du pot québécois de
mauvaise qualité!

Performance: 6 sur
10

À venir: Foreigner et
Tom Petty.

| Attribution des prix: le mercredi 31 juillet 1991 à 17 heures.
Pour être éligibles les coupons-réponses devront nous parvenir avant |
cette date.

eeee__________J

F Une journée a la Ronde
Accès illimités à tous les manèges. aux spectacles.
À entrée libre et à l'Aguarium.
Gagnez cing billets (Valeur $14.50 du billet)
(Gracieuseté: LE CANADA FRANÇAIS)

Adresse:

Code postal:

Téléphone:

Attribution des prix: le mercredi 31 juillet 1991 à 17 heures. |
Pour étre éligibles les coupons-réponses devront nous parvenir avant |
cette date. 
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LA BOÎTE AU ,

| same “LE LOVE STORY DE L'ANNÉE.4 1- Money talk / AC/DC

A compter de 19h30 ce mercredi
 

Les Baladins en spectacle au parc Marchand
Le corps de tambours

et clairons Les Baladins
de Saint-Jean sera en

   le décompte

ctacle au parc Mar-
chand, ce soir (mercredi
17 juWlet) à compter de

 

parc et son aménagement pièces rappelant per cle qui est offert gratuite- Saint-Jean. En cas de le mercredi 24 juillet et
" ne permettant pas d’y que des pe bands», ment. Pour un plus grand pluie. les spectacles qui mettra en vedette Mimo-

N.D.L.R. - Ce «dé-  4- Rain / The Cult présenter de c orégra- même que Ses airs — confort, il est conseillé y sont prévus seront sa. Un mime d'inspira
compte» des pièces mu-  5- Nathalie / Jean Leloup  phies. bécois, de Beau Dom- aux gens d'apporter leurs remis dune date ultérieu- ton robotique.
sicales les plus en vogue

les bars et
discothèques de notre

1 égion a été établi
regi fe.

Crystal Waters
; 2- Gonna catch you /

Lonnie Gordon
3 3- Don't stop / System
14 3AM ternal / The

KLF
4 5. Get up / Fifty Hertz

POINTEAUX CAFES
1- Les bleus d’Mémoire /

Gerry Boulet
2-La louve / Gerry

Boulet
‘4 3- Promenade sur mars /

] 1- Gypsy Woman / Crys-

3 2- A better love / London
; xX Beat

~7§ 3- Wind of change / Scor-
pions

. 4 4- Strike it up / Black Box
§ 5- (Touch me) all night

long / Cathy Denis

42- Yeah Yeah / Sabrina
4 3- Strike it up / Black

{4 Gypsy
Box

Woman /
Crystal Waters

25-1990 / Jean Leloup
STUDIO 35
D.J.: Power

% 1. Taste the bass / Safire
$2- Get up / Fifty Hertz
3- Got a love for you /

Jomanda
4 4- Don't stop / System
5- Check out / Explain

{BAR DU VIEUX
SAINT-JEAN

D.J.: Mike the D.J.
41- Monkey business /

Skid Row
2- Poundcake / Van Ha-

len
- Losing my religion /REM. y relig

4- Sideways / M.W_H.
#5- Cookie / Jean Leloup

ROUTE 66
D.J.: Mean Machine

#1- Don't treat me bad /
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gocccoco0000006ecco

CAPITOL:

19h30.

C’est un spectacle es-
sentiellement musical
u’offriront les membres
e cette formation, le

8 Big Bands,
Beau Dommage...

Les jeunes musiciens
€ musiciennes
interprèteront surtout des
et

Aucun proprio n'a les moyens de s'en passer.

290,

La vie de banlieue
n'est plus ce qu'elle était.
La p'tite famille Wiicox

ne savait plus où donnerde la tête.
Jusqu'au jour où le remède-miracle

8 atierri dans leur jardin!

 

  
 

rue Richelieu

Saint-Jean-sur-Richelieu

Une performance digne d’un Oscar de Julia Roberts, dans
son meilleur rôle... Aussi mémorable que ‘Tendre Passions”.rn

- Pat Collins, WWOR-TV

“Julia Roberts meilleure que

dans ‘Pretty Woman”. La meilleure
performance desa carrière.”

- Bob Healy, SNN
 

   

Campbell Scott
Julia Roberts

UNE TREVE
POUR L'AMOUR
version fra

Shog

UEELMAShi

nqaise de DYING YOUNG

Pye gryita1
etat

mage notamment.

Il va sans dire que la
population est invitée à
se rendre en grand nom-
bre assister à ce specta-

LES JEUDISHOW |

“Attendez qu'ils
la découvrent!”

- Le Joker

“Ces gamins volent
la vedette.”

- Bonnie & Clyde

“Des vrais
petits
monstres!” J

- Lily Munster 8

chaises pliantes et leurs
couvertures.

Le parc Marchand est
situé à l'angle des rues
de Salaberry et Foch à

À Gerry Boulet | Prix spécial: 2°À 4- City Night / Ge | : >
3 Boulet ® J anlos soirs iINCLUSE

S- Toujours vivant Ger- Dimanche à 13 h$  ry Boulet 15het 19h °
BAR LE RICH elBIN'DES|ROIS

Il est détestable... Elle
est insupportable !

“Cette petite est
une vraie poupée!”

Ils m'ontfait

re

Ajoutons qu'après ce
lui des Baladins le
juillet, le prochain spec
tacle à l'a

aLe}
SEM.
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- Chucky

faire du
,. mauvais sang!”

- Dracula

version française de PROBLEM CHILD 2
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fiche aura lieu

{ies «J» des dite. [INETV]GisAERJUNE T AU 25 JUILLET,1991 INÉMA CINÉMA
à rents établissements
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«Bienvenue chers téléspectateurs!»
= Claude Raymond analyse les matchs des Expos depuis huit ans à Radio-Canada | |
Bien installé devant votre téléviseur, vous regardez un match des

Expos. Pendant que vous vous détendez (les releveurs des Expos
n'ont pas encore fait leur apparition) en voyant évoluer les deux
équipes de baseball, une autre équipe s’anime pour que le
spectacle-télé se déroule sans bavure. Depuis huit ans maintenant,
Claude Raymondfait partie de cette équipe, celle de Radio-Canada.

Claude Raymond n’a pas eu à
parader au Centre d'emploi après
avoir mis fin à sa carrière de joueur

yves
MALLETTE
AR
FRA

au baseball majeur. M. Raymond a
troqué le gant pour le micro de
CKAC où il a travaillé comme
analyste pendant 12 ans. Il est
ensuite passé à la télé. comme
analyste lors des matchs présentés
par Radio-Canada. Il en est à sa 8°
saison.

 

E le match

Lors d'un match présenté à
Radio-Canada, on voit seulement
trois personnes: Raymond Lebrun,
le commentateur, Camil Dubé, le
reporteur et Claude Raymond. I'a-
nalyste. Pourtant. quelque 80 em-
ployés de Radio-Canada sont à
‘oeuvre quand un match des Expos.
Joué au grand stade de Montréal. est
présenté au «2». Mais quand Ra-
dio-Canada présente un match à
l'extérieur, il y a seulement 27
personnes pour faire le même
travail...

Les deux commentateurs sont
installés dans ‘une cabine assez
exigué, à la hauteur du niveau 500
au stade olympique. Chacun a un
moniteur à la portée des yeux. MM.
Lebrun et Raymond peuvent voir,
sur leur écran, la même image que
voient les télespectateurs. Mais ils
peuvent voir aussi directement ce
qui se passe sur le terrain. «Je

préfère surveiller la partie en regar-
dant ce qui se passe en bas, sur le
terrain. Mais je dois constamment
avoir un oeil sur le moniteur pour ne
as parler d'une chose pendant que

l'image montre quelque chose de
différent», précise Claude Ray-
mond.

Mais situé relativement loin de
l'action et avec une image qui
déforme quelque peu la réalité,
comment Claude Raymond fait-il
pour affirmer que l’artilleur lance
une balle-papillon, une courbe, ou
une balle tombante? «Plusieurs
facteurs font que je sais quels effets
utilisent les lanceurs. Mon expérien-
ce à titre de joueur m'aide beaucoup
et je connais aussi le répertoire des
lanceurs. La réaction du frappeurest
également très révélatrice. Il peut
quand même arriver que je me
trompe, mais c'est rare. En tous les
cas, Je ne fais jamais d'erreur quand
c’est une rapide ou une balle
cassante», avoue Claude Raymond.

Près de Claude Raymond et de
Raymond Lebrun, un hommefait le
lien entre la scrip — elle-même en
contact avec le réalisateur qui est
installé dans le mobile de Radio-Ca-
nada — et les animateurs. En
montrant les doigts de la main.
Michel Chabot indique aux anima-
teurs quand 1ls reviennent en ondes
après une intermission queconque.
Un statisticien assiste aussi les deux
hommes et des techniciens sont là,
sans doute au cas où 1] se passerait
quelque chose d'anormal.

M Reprises

Les reprises que vous voyez après
différents jeux sont le résultat, là
aussi, d’un travail d’équipe. Pen-
dantle jeu, Claude Raymond appuie
sur un bouton quand 1l veut retenir

 

Michel Quidoz, le grand manitou de l’émission;
Francine Dorais, la scrip; Raymond Lebrun, le

aymond, l’analyste, etcommentateur; Claude

une scène en particulier. D'un autre
côté, le réalisateur choisit aussi
certaines scènes et il demande à
Claude Raymond si ça fait son
affaire.

«Nous sommes à la merci de
l'imagé. Dans certains cas. lors
d'une possibilité de double-jeu ou
lors d'un coup-retenu. j'aimerais
isoler Tim Wallach, par exemple,
car c’est lui qui donne les signaux
aux autres. Mais pendant ce temps.
il y a d’autres choses qui se passent
sur le terrain et il ne faut rien
manquer de l’action. D'autre part,
mêmes'il y a huit ou neuf caméras,
On ne saisit pas toute l’action. Au
baseball, il y a une très grande
surface de jeu et à la défensive, les
joueurs sont tous éparpillés sur cette
surface. Sans compter qu’il y a aussi
quatre arbitres. deux entraîneurs et
un frappeur à surveiller. Ce n’est
pas comme au hockey, où la surface
est beaucoup plus petite et où la
majorité des joueurs courentaprès la
même petite rondelle», explique
Claude Raymond.

EN Entente

Pour que le spectacle «coule»
bien, une bonne entente est essen-
tielle entre celui qui fait la descrip-
tion et l’analyste. Aux yeux de
Claude Raymond, M. Lebrun, c'est
le vrai professionnel: «À ses côtés,
j'ai vraiment appris beaucoup de
choses».

Pour Raymon Lebrun. qui se
décrit davantage comme un commu-
nicateur que comme un journaliste.
la «cohabitation» avec Claude Ray-
mondse fait dans un esprit d’entrai-
de mutuelle pour le bénéfice de
l'émission, donc, des téléspecta-
teurs. Avec le temps, une complicité
évidente s’est installée entre les
deux comparses, ce qui ne les oblige
pas à être d'accord tout le temps:
«Je trouve que Claude protège un
peu trop les lanceurs. Alors, je tente
d'équilibrer un peu ça», glisse M.
Lebrun.
Une bonne entente entre le

commentateur et l'analyste évite,

  

   
quelques autres personnes de Radio-Canada font

le point avant la partie.

 

Claude Raymond, Raymond Lebrun et Camil Dubé (à l’arrière-
lan) les trois personnes qui animent les matchs des Expos présentés

anada. (Photos bruno PETROZZA)à la télévision de Radio-

par exemple. des situations où les
deux hommes parleraient en même
temps où se couperaient la parole.

Vous vous demandez sans doute
aussi pourquoi il n’y a jamais de
temps morts pendant un match à la
télé. C’est tout simplement parce
que tout le monde est très bien

 

préparé. Avant la partie, on aura
prévu du matériel pour chaque
demi-manche et il y a aussi du
matériel en réserve au cas où le
match se poursuivrait au-delà de
huit manches et demie.

Pour le reste. on fait de son
mieux.

Au stade
vers 15 heures

Quand il doit travailler à la
retransmission d’un match des
Expos, Claude Raymond commence
à se préparer «hier», commeil dit.

B Préparatifs

Par exemple, si le prochain match
télévisé à Radio-Canada implique
les Expos et les Braves d’Atlanta,
Claude Raymond se met à l’heure
des Braves pendant la semaine qui
précède le match. Il regarde attenti-
vementles bulletins de sport télévi-
sés à tous les canaux
(particulièrement à CNN qui est
justement une station d’Atlanta), il
écoute la radio et lit les sections de
sport de tous les journaux.

En plus d'étudier les statistiques
transmises par chacune des équipes.
il consulte ses stats personnelles
u'il a lui même colligées dans une

douzaine de cahiers. Ces cahiers,
qui ont nécessité chacun une trentai-
ne d'heures de travail, contiennent
des informations sur chaque joueur
de chacune des équipes.

BE Jour J

Le jour du match, Claude Ray-
mond se rend au stade vers 15
heures. Il se promène dans le
vestiaire et discute avec les joueurs

et les entraîneurs. Il assiste ensuite à
la conférence d’avant-match du
gérant des Expos avant d’aller sur le
terrain lors des exercices précédant
la partie.

De temps en temps, pas toujours.
il fait une pointe jusque dans le
vestiaire des visiteurs. Ensuite.
l’ancien numéro 16 des Expos
articipe à une courte réunion avec
€ régisseur, le réalisateur, la scrip!
et quelques techniciens de Radio-
Canada. Vient l'heure du souper.
pris sur la galerie de la presse.

Au moins une heure avant la
partie, Claude Raymond prend place
dans la cabine de Radio-Canada. Ii
revise ses statistiques et discute du
coup avec Raymond Lebrun et
Robert Maillé, le statisticien.

«Raymond Lebrun et moi, nous
discutons de ce qui se passe dansle
monde du baseball et nous prenons
en note ce que nous jugeons
intéressant pour le public. M.
Lebrun me fait savoir qu’il me
demandera certaines choses en
ondes et de mon côté, si je veux
aborder tel ou tel aspect du jeu
durant l'émission, je lui demande de
m’emmenersur le sujet», mentionne
M. Raymond. Quand le match
commence, tout le monde est prêt.
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1Directement du Stade Olympique, Claude Raymond est interviewé pour les
# informations du Montréal Ce Soir. (Photos bruno PETROZZA)

Un match de baseball au petit écran, ça ne se fait pas tout seul.
Chacun a un rôle particulier à jouer. Claude Raymond explique ce
qui se passe, Camil Dubé fait des entrevues et livre quelques
observations — lui, il s’installe sur le terrain, près de l’abri des

: joueurs des Expos — et Raymond Lebrun décrit ce qui se passe.

«Moi, je joue le rôle de descrip-
; teur, ce qui ne m'empêche pas, à
: l'occasion de faufiler mes petites

IRISIERIERIEAHNREITs

yves MALLETTE
£0 HINGESREHEATEDEng

- connaissances. Mais je laisse à
à Claude tout l’aspect technique du
jeu. Quand nous travaillons, nous

à pensons contamment au public.
# Nousfaisonsattention de ne pas être

agressants face aux télespectateurs.
4 Nous essayons d’être le plus relax

possible. Le baseball est un sport
qui a son rythme a lui et nous
tentons d’adopter ce rythme. Un

_ match de baseball, c'est toute une
: aventure. Nous savons quand ça
* commence, mais nous ne savons
- Jamais quand ça va se terminer.
… Depuis que je fais ce travail, je n’ai
i jamais vu le même match de

“ baseball». déclare Raymond Lebrun
qui a couvert le football profession-

+ nel pendant 16 ans avant de «faire»
le baseball.

 

pr
e

EH Compliqué

s Décrire un match de baseball à la
* télé, ce n’est pas si facile qu’on

pense. Et quand 1l faut analyser ce
qui se passe sur le terrain, la tâche
se complique davantage.

«L'analyste doit faire comprendre
aux télespectateurs, par exemple,
pourquoi un joueur estretiré. Il y a
1.000 raisons qui peuvent expliquer
pourquoi un gars est mort, mais
l'analyste doit expliquer pourquoi
tel ou tel jeu s’est produit. Nous
nous adressons autant au néophyte
qu’à l'expert et 11 faut satisfaire tout
le monde. N'oublions pas qu’au
baseball, il y a autant de géants
d'estrade qu'il y a de téléspecta-
teurs.

«Sans compter qu’àla télé, il faut
surveiller son français. Je ne peux
me permettre de parler comme on
parle normalement à tous les jours.
chez soi ou entre amis. Sinon, je
vais me faire descendre par les
critiques. La tâche est d'autant plus
difficile que le baseball s’explique
beaucoup mieux en anglais qu'en
français», mentionne l’ancien rele-
veur des Expos de Montréal.

E Pas d’ingérence

À noter que Claude Raymond est

rémunéré par les Expos de Montréal
ui mettent ses services à la
isposition de Radio-Canada. Tou-

tes les autres personnes de Radio-
Canada impliquées dans la retrans-
mission d’un match n’ont rien à voir
avec les Expos de Montréal. «Je
comprends maintenant pourquoi
Claude Raymond n’est pas très dur
avec les Expos», diront certains.

Réglons le cas tout de suite: «Je
suis très libre de dire ce que je veux.
Mais je ne suis pas du genre à être
malin. J'ai plus tendance à vanter
celui qui fait mal paraître l’autre
qu *à descendre celui qui est victime
un bon coup. C’est dans ma

nature, je n'y peux rien», répond
Claude Raymond.

«Pour ma part, ça fait 36 ans que
je suis à l'emploi de Radio-Canada
et jamais personne ne m'a ordonné
de dire quoi que ce soit. Les Expos
ne se mêlent pas de notre travail.
mais je peux quand même vous dire
que c’est une organisation qui a
beaucoup de classe», précise Ray-
mond Lebrun, le collègue de travail
de Claude Raymond.

B Radio-télé

Claude Raymond, qui a fait les
deux, trouve que le travail est plus
difficile à la radio qu'à la télé.
«C’est plus difficile à la radio, car
les auditeurs ne voient pas ce qui se
passe. Il y a donc toujours du

Claude Raymond collabore aussi à l’émission de Pierre Trudel,
Raymond intervient du Stade, alors que M. Trudel est en studio.

Quand les yeux «entendent» ce qu'on dit

 

Claude Raymond considère que c’est
la radio cari
quelque chose.

remplissage à faire. ll faut parler
tout le temps et bienfaire vivre la
artie aux auditeurs. À la télé, c'est
‘Image qui parle pour toi. Par
contre. ajoute M. Raymond, les

aratifs sont plus compliqués à la
PL car il y a d’autres personnes.
comme le réalisateur par exepe
qui interviennent. Tu peux te prép
rer en fonction de telle ou telle
chose, mais le réalisateur peut
modifier tes plans».

C’est bien beau la télé. mais c'est

  
   \

à CJMS. M.

lus difficile de travailler à
n’y a pas d'image, ce quifait qu'il faut toujours dire

un couteau à deux tranchants. À
cause desreprises. Claude Raymond
est loin d'être angoissé par les
reprises: «les reprises me donnent
souvent raison», avoue franchement

Claude Raymond qui est toujours
appelé «le Français» par ses camara-
des de travail. On sait que Claude
Raymond. premier Québécois fran-
cophone à évoluer dans les ligues
majeures de baseball, avait le
surnom de «Frenchie». À la Société
d'état, on a francisé le diminutif.
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Claude Raymond ne fait pas pitié. Il i a
plusieurs partisans des Expos qui travaillent
plus fort que lui pour un salaire sans doute
moindre.
chance que Claude

ans compter qu’il y a bien peu de
ymond se retrouve avec

un dossier à la CSST. Mais quand le Luçois
travaille à Ja télédiffusion d’un match, il fait
quand même une bonne journée, commeon dit
à l’usine ou à la ferme.

Lorsque nous avons
accompagné Claude
Raymond lors de la
S1ERRHULHSH

yves MALLETTE-
SHEODELIBRIEOHHHEOOH

partie du 12 juin oppo-
sant les Expos aux Reds
de Cincinnati, les cham-
pions de la Série Mon-
diale 1990, nous som-
mesarrivés au Stade vers
15 heures.

B Au travail

Le représentant d'un
organisme attendait M.
Raymond pour l’enre-
gistrement vocal de I'in-
troduction et de la
conclusion d'un vidéo
portant sur une ligue de
alle molle pour handi-

capés intellectuels.

Apres ce petit travail
bénévole, le Luçois est

allé prendre ses messa-
ges et saluer le personnel
des relations publiques
des Expos. Monique Gi-
roux, la relationniste des
Expos en a profité pour
soumettre à Claude Ray-
mond l’idée d'organiser
une rencontre entre le
Johannais Pascal Fleury
et Delino DeShields, le
deuxieme-but des
Expos, un fervent du
basket-ball: «Nous invi-
terions Pascal Fleury et
sa famille à un match des
Expos et nous lui ferions
rencontrer Delino»,
suggère Mme Giroux.
M. Raymond a trouvé
l’idée excellente et s’est
engagé à communiquer
avec les Fleury.

Ensuite. Claude Ray-

Carbo et le
Bleuet y seront
= 20° tournoi de golf du
Fonds Claude-Raymond demain
Guy Carbonneau.

jusqu’à nouvel ordre ca-
pitaine des Canadiens de

THIRTEENHTDEEREHELRLO EOOREERS01 |

yves MALLETTE
ATTRITIONER04 5

Montréal, et Mario
Tremblay, ex-joueur des
Canadiens maintenant
journaliste à CJMS, ont
confirmé leur présence
au 20° tournoi de golf du
Fonds Claude-Raymoad.

    

  

  

   

     

    

demain, au Club de golf
de Saint-Jean.

Le populaire joueurs
de hockey -et son ex-
compagnon d'armes
rendront le départ à 13
eures. Pierre Buisson,

le responsable du tournoi
confirme par ailleurs la
résence des Ibervillois
téphane Beauregard et

Jean-François Quintin,
deux hockeyeurs de la
région qui appartiennent

 
     

  
  Claude

Ca

ra le 20° tournoi de

aux pros, au tournoi.
MM. Quintin et Beaure-
gard prendront le départ
9h50. Ils joueront avec

Brian Barnes, un lanceur
des Expos de Montréal.

Rappelons qu’outre
M. Barnes, Tom Run-
nells (l’entraîneur-chef),
Larry Walker (volti-
geur), Scott Ruskin (lan-
ceur), et Mike Gardner
(lanceur) représenteront
les Expos de Montréal
lors du tournoi. Tout ce
beau monde prendra le
départ entre 9h30 et 10
heures. Avis aux ama-
teurs de baseball.

Pendant

  

l’entraînement d’avant-match,
Claude Raymond va sur le terrain pour
discuter avec les joueurs et les entraîneurs des

mond est allé fureter du
côté du vestiaire des
Expos. Un brin de jasette
avec les journalistes de
la presse écrite et ensui-
te. tournée du vestiaire.
À 16 heures, le gérant
Tom Runnells rencontre
habituellement les jour-
nalistes. Mais ce jour là,
un tête-à-tête avec le
releveur Tim Burke a
duré plus longtemps que
prévu. En attendant,
Claude Raymond en a
profité pour inviter Tim
Wallach à son tournoi de
golf le 18 juillet pro-
chain. Visiblement en-
thousiasmé, le capitaine
des Expos a promis de
convaincre quelques-uns
de ses coéquipiers de se
joindre à lui.
Tom Runnells a pour

sa part dit qu’il aimerait
participer au tournoi de
golf, mais il a prévenu
Claude Raymond que sa
femme et ses enfants
avaient peut-être des
projets pour lui lors de
cette rare journée de
congé pendant la saison
de baseball (finalement,
demain, c’est Tom Run-
nells qui sera au Club de
golf de Saint-Jean pen-
dant que Tim Wallach
passera cette journée de
congé auprès des siens).
M. Raymond a ensuite

taquiné Andres Galarra-
ga et salué «El Presiden-
te» avant de discuter
avec Larry Bearnarth et
Ken Macha, deux des
instructeurs des Expos.

C’est finalement sur le
terrain que s’est déroulée
la rencontre entre les
journalistes et le coach
des Expos. Ce jour-là, la
rosse histoire, c’était
es lanceurs adverses qui
intimident les frappeurs
des Expos sans que les
lanceurs montréalais ne
répliquent. Tom Run-
nells a dit qu’il n’était
pas du genre à ordonner
à un de ses lanceurs de
frôler la tête d’un adver-
saire. «Ce sont des cho-
ses qui doivent venir
d'elle-même», a-t-il dit
en invitant les journalis-
tes présents à demander
à Claude Raymond ce
qu’il en pense, lui qui a
connu la «game». M.
Raymond a admis que
«dans son temps», les
lanceurs n’hésitaient pas
à frôler les frappeurs
adverses, mais pas né-
cessairement à la tête,
a-t-il précisé.

EU Réunion

Après, Claude Ray-
mond se dirige dans une

Aro

  
Expos. Il aime bien échanger avec son ami
Larry Bearnarth, l’instructeur des lanceurs.
(Photo bruno PETROZZA)
petite salle sitée à proxi-
mité du vestiaire du club
visiteur où se déroule la
réunion de Radio-Cana-
da. Jacques Primeau et
Michel Quidoz, les deux
grands manitous de l’é-
mission, y vont de leurs
directives et présentent
le plan de l’émission aux
autres. Il y a quelque
chose de prévu à toutes
les mi-manches et à la
fin de chaque manche.
«Les réunions ne durent
pas longtemps puisque
tout est vendu», fait
savoir Claude Raymond
en expliquant qu’il y a de
la publicité en masse
pour meubler toutes les
intermissions.

Le Luçois monte en-
suite sur la passerelle des
journalistes d’où 1l inter-
vient directement à l’é-
mission animée par
Pierre Trudel a CIMS.
L'histoire des lancers à
la tête des frappeurs
refait surface et on parle
aussi de certains
règlements de baseball.
Une petite pause suit lors
du souper servi sur la
galerie de presse. On a
été en mesure de consta-
ter que les Expostraitent
les journalistes aux petits
oignons, c’est le cas de
le dire.

Claude Raymond doit
ensuite se préparer car il
est interviewé pour les
nouvelles du sport au
Montréal Ce Soir, à
Radio-Canada. Ensuite.
M. Raymond reste sur
place et procède aux
derniers préparatifs en
faisant une révision de
ses statistiques et en
discutant avec Raymond
Lebrun.

Le play-ball de l’offi-
ciel se fait entendre et
c’est à peine si le des-
cripteur et l’analyste au-
ront le temps d'aller faire
un tour au petit coin
durant le macth. Cette
fois-là, par exemple, les
commentateurs auront
été gâtés puisque pas
moins de 30 coups sûrs
ont été frappés durant le
match.

C’est autour d’une
table, face à un verre,
que se revoient les réali-
sateurs, la script, quel-
ques techniciens et les
animateurs après l’émis-
sion. Cette fois, on se
réunit plus pour décom-
presser que pour y aller
d’une autocritique à la
suite du show. C’est
finalementsur le coup de
minuit que le retour vers
Saint-Luc s’effectue.
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En banlieue, c’est

Passez chez Coupal et Brassard
Nissan Maxima 1991

790%
  

Mmoits disperulteux!

- moteur V-6, 3 litres,
160 CV

- sièges électriques
- miroirs électriques
chauffants

Équipements
standards:

- Climatiseur thermostatique

- transmission automatique
- roues en alliage 15 po
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Marcel Bombardier, celui qui a réalisé la plus grosse prise du tournoi, René D.
Goyette, le président de l’Association de chasse et pêche-Saint-Jean-Iberville, Luc
Boudrias, un des gagnants, et Roger Proulx, le directeur de pêche de l’Association, malachigan à Iberville.
ont constaté avec plaisir que le malachigan était plus gros que l’an dernier. (Photos
bruno PETROZZA)

Le poisson

ja pris

|du poids
Le tournoi de pêche au malachigan organisé par

l'Association de chasse et pêche Saint-Jean-Iberville
a attiré aux alentours de 150 pécheurs il y a une
quinzaine à Iberville.
rippersEROHe fi

yves MALLETTE
 BHI

Marcel Bombardier a réalisé la capture du plus
gros poisson. un malachigan de 10 livres et 3 onces.
ce qui lui a valu une bourse de $300. Avec un poisson
plus léger de 2 onces. Luc Boudrias a remporté le
deuxième prix, soit $150. Jean-Claude Lajoie. avec
une prise pesant 9 livres et 11 onces. a mérité une
bourse de $100 tandis que le prix de consolation de
$50 offert par la ville d'Iberville à celui qui aura
capturé le plus petit poisson est allé à Pierre Binette.

pr

B Réussite

Claude Goyette. de l'Association de chasse et
pêche Saint-Jean-Iberville. raconte que l'activité
s'est très bien déroulée.

«Le temps était idéal et la participation des
pêcheurs fut plus importante que l’an dernier. Les
plaisanciers ont respecté les pêcheurs qui provenaient
d'un peu partout. Mentionnons aussi que le
malachigan était plus gros cette année que l'an
dernier», précise M. Goyette qui se fait le porte-
parole de tous les organisateurs pour remercier les
commanditaires qui ont collaboré à l’organisation de
ce 6° tournoi annuel de pêche au malachigan.
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GRATUIT
Courez la chance de gagner

#Tirage d'une envolée de
montgolfière

+Marquage anti-vol de vitres

+Gagnez un bon de 1000S
 

 

Tirage d'un bon de 1000$ applicable sur toute
marchandise dans les magasins participants
seulement. Cette offre se termine le 31 juillet 1991.     

“SPECIAL DE JUILLET
por ç *

de installation

en sus

 

A.U.S.S.1I.
Lors du remplacement de pare-brise

facturé à l'assurance, recevez

  25$ d'essence gratuit
 

 

Luc Fortin, notre chroniqueur de chasse et de
pêche. est en vacances. Devinez à quelle activité il
s'adonne pendantson répit annuel. Eh oui, il estpart
à la pêche! Le nemrod du CANADA FRANÇAIS se
propose aussi de profiter de quelques jours de
vacances pour explorer les environs, question de
trouver un coin de prédilection pour y amménagersa .
cache en vue de la chasse aux oiseaux migrateurs. En
effet. c'est déjà le temps d'y penser.

Si tout se déroule comme prévu, la chronique de
pourecollaborateur paraitra de nouveau a compter du

aout.

Le Docteur du Pare-Brise
Service mobile à domicile

SPÉCIALITÉS:

pare-brise

pare-brise 

"M Réparatiordu

‘B Remplacement de

‘M Vitres d'autos

M Toits ouvrants

MM Accessoires d'autos et
de camions   

25, Route 104, Iberville (station-service Lucar)

 
René D. Goyette et Roger Proulx ont remis uneplaque-souvenir à Pierrette Goyette

qui se dévoue depuis six ans à l'organisation du tournoi annuel de pêche au
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Les misères des Pirates se poursuivent
= Pendant ce temps, le midget À collectionne les succès

Rien de nouveau sous le soleil chez les Pirates
cette semaine. Les hommes d’André Lefebvre
se sont inclinés deux fois. Néanmoins, contrai-
rement à la semaine dernière, ils ont offert une
meilleure opposition. C’est toujours ca...
Pendant ce temps, à Saint-Luc, leur club ferme
est parti pourla gloire.

Les Johannais
Jouaient lundi, à domi-
cile, face à Saint-
SE EBTPETIeB

yves DESOURDY
LEGSEDRTIHBERERAGHINEEITT

A cause de
tombée,

nous n'avons pas tous
les détails, mais nous
savons que les Pirates
ont perdu 8 à 2 et que
des erreurs et de mau-
vaises exégutions de jeu
ont coulé fes Johannais
dès le commencement
du match. Pourtant, le
tableau indicateur

Constant.

Done, les Pirates
affichent un dossier de
quatre victoires et dix-
sept défaites. Ils jouent
pour une moyenne infé-
rieure à .200 et se
retrouvent à une dizaine
de parties des meneurs.

HE Saint-Hubert

Le 9 juillet, les Pira-
tes ont chèrement ven-
du leur peau a Saint-
Hubert. Le match a
nécessité une manche
supplémentaire et les
Johannais se sont inch-
nés 5 a 4. Un change-

tivementà la défaite de
13 à 3 subie le samedi
précédent.

«Ce fut un excellent
match. Stéphane Hé-
bert a très bien lancé.
On a frappé de bons
coups sûrs, mais nous
n’avons pas été chan-
ceux. Nous menions 3 à
1, puis Saint-Hubert est
revenu avec trois
points. On a égalé 4 à
4, mais ils ont marqué
un point en fin de
huitième lorsqu’un
ballon est tombé entre
deux de mes volti-
geurs», raconte André
Lefebvre, le pilote des
Pirates.

EH Samedi

Les Concordes de
Saint-Hyacinthe étaient

fonctionnait … ment notoire compara- les visiteurs au stade

Imbroglio aux
Jeux du Québec
= Le sort d’lberville est incertain

La semaine dernière, nous annon-
çions que les Pirates du Haut-Richelieu
bantam À feprésenteraient la Rive-Sud
lors de la finale provinciale des Jeux du
Québec. à Laval. Mais les données ont
changé et 11 se pourrait bien que la
formation d’Iberville reste chez-elle
pendant les Jeux.
CEERIPIE

yves DÉSOURDY
et yves MALLETTE

PE HERRDE gong aegEIBHHADBEOE

La méthode de sélection proposée
par la ligue régionale (l'équipe de
première place à la mi-saison repré-
sentera la Rive-Sud aux Jeux) ne
correspond pas à la réglementation de
la Fédération. Les autorités du Conseil
régional des loisirs de la Rive-Sud, de
Baseball-Québec et de Sports Québec
doivent prendre une décision cette
semaine.

La réglementation veut que les
représentants de la région soient
désignés à la suite d'un tournoi
régional regroupant au moins trois
équipes. Il est trop tard pour organiser
un tournoi régional. Alors, soit que
l'équipe d'Iberville représente la Ri-
ve-Sud. soit qu'il n’y ait aucune équipe
de baseball de la région à la finale
provinciale de Laval.

B Incertain

Jocelyn Goulet, I'instructeur-chef de
l’équipe d'Iberville, est optimiste. Il
affirme que les siens seront à Laval
dans quelques semaines.

M. Goulet explique qu'au début de
la saison, la ligue avait décidé que
l'équipe qui était première au classe-
ment après dixparties irait aux Jeux du
Québec: «Le CRL avait accepté puis
là, il refuse. Il veut plutôt faire un
tournoi».

Christiane Caya, la conseillère en
loisirs responsables des Jeux du Qué-
bec au CRL. révèle pour sa part que le
CRLn’a jamais accepté cette méthode
de sélection puisque c’était contraire
aux règlements: «Cette méthode de
sélection n'est pas écrite nulle part et
elle n'est pas acceptée par aucun
partenaire. Nous ne pouvions pas

accepter cette proposition et nous
avons reféré le cas au provincial. Une
décision devrait être prise cette semai-
ne», précise Mme Caya.

Considérant que déléguer la meilleu-
re équipe à la mi-saison est plus
représentatif que de déléguer une
Équipe championne de tournoi, Jocelyn
Goulet pense que les hésitations du
CRL sont motivées par une question
d'argent: «En organisant un tournoi, on
ferait payer les joueurs et on empoche-
rait les profits. Mais Mario Goyette, le
président du baseball mineur d’Iber-
ville. a dit que si c’est un problème
financier qui dérange le CRL. le
baseball mineur s'arrangerait pour
défrayer nos coûts».

u Médaille

Jocelyn Goulet affirme par ailleurs
que si son Équipe participait aux Jeux 1l
y a de fortes chances que ses troupiers
en reviennent avec une médaille au
cou. En tousles cas, c’est son objectif:
«Je vise loin. Avec le club que j ai, je
peux aller chercher une m daille. Je
connais les autres équipes qui seront
présentes là-bas et je suis confiant de
Inir dans les trois premiers», de dire
celui qui est assisté par Frédérick
Lanoue et Eric Yelle.

La formation des Pirates bantam À
sera la suivante. Sylvain Roy et
Jocelyn Marcoux seront les lanceurs.
Dominic Gosselin évoluera au premier
coussin, Frédérick Davignon agira à
titre de receveur, Patrice Farella jouera
au deuxième but. Joël Valliete en fera
de mêmeau troisième et Christian Jean
jouera à l’inter.

Éric Deschênes patrouillerä le
champ gauche, Maxime Rainville fera
de même au champ centre et Patrick
Cloutier agira comme voltigeur de
droite. Sébastien Ricard et Pascal
Morency seront les réservistes.

M. Goulet ajoute qu'il pourra
sélectionner trois joueurs parmi les
autres équipes de la ligue et qu’il
choisira probablement trois lanceurs
pour épauler sa formation.

Lafontaine samedisoir.
Après un retrait en
première manche, ils
ont pris les devants un à
Zéro grâce à un circuit
en solo. Dans cette
même première man-
che, les Pirates n’ont pu
profiter de la présence
de deux coureurs surles
sentiers, Nicolas Les-
sard étant retiré sur un
roulant.

La troisième manche
fut celle des beaux jeux
défensifs du côté des
hommes en jaune et
noir. Ce fut d'abord le
lanceur droitier Darren
Paré qui prit à contre-
pied un coureur adver-
se. C'était la deuxième
fois que Paré surprenait
un coureur dans la
partie. Puis ce fut au
tour du voltigeur de
centre Ghyslain Jac-
ques d'épater la galerie
en effectuant un super-
be attrappé en plon-
geant.

En quatrième man-
che, le receveur Patrick
Bernier fit son petit
Benito Santiago en pre-
nant à son tour un
coureur trop aventurier
à contre-pied au
deuxième but. À leur
tour au bâton, les Pira-
tes ratèrent de nouveau
une chance de s'inscrire

  Cebon vous donnedrou
a une renuse en argent de
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2008 par porte, pour les Swalt,

Ottre valide pour un temps limite

quand Pascal Ménard
se fit retirer sur un
roulant avec deux cou-
reurs sur les sentiers.

Les Maskoutains,
eux, ne ratèrent pas leur
coup en cinquième en
marquant deux points
sur un coup sûr et un
ballon sacrifice. En
sixième, 1ls en
ajoutèrent un autre sur
l'erreur de Stéphane
Morin. Sur le troisième
retrait de cette manche,
les esprits se sont
échauffés lorsqu’un
joueur adverse frappa
au visage le premier but
Daniel Raymond en
courant vers le coussin.
Les deux instructeurs
durent retenir leurs
joueurs. Notamment
icolas Lessard courrut

du troisième but au
premier pour dire sa
façon de penser à son
rival.

Un peu plus tard,
Lessard vint marquer le
seul point des locaux
lorsque Patrick Bernier
frappa la balle en lieu
sûr. Le match se termi-
nait 4 à 1.

Em Lefebvre

Le mentor des Pira-
tes était satisfait de la
performance des siens,

SUZUKI SWIFT 1991 3 PORTES
*Chezles concessionnaires participants, pour les modèles suivants: Sidekick 5 portes; Sidekick 2 portes décapotable
(versions JLX. JLX 70° anniversaire et JA. boîte automatique seulement}, berlines Swift 4 portes, boîte automatique,

(L, GL et GLX seulement}; coupes Swift 3 portes, boîte automatique.

car il comptait sur une
formation amoindrie:
«II nous manquait
Jean-François Picard,
Martin Bergeron et Sté-
phane Hébert. Ce sont
trois gros cogneurs», de
dire celui qui compte
maintenant sur treize
joueurs.

Il était heureux de
l’attitude de ses trou-
piers durant cette par-
tie. «Les joueurs m'ont
prouvé qu’ils veulent
jouer. Les Pirates ne
lâchent pas», mention-
nait M. Lefebvre quidit

: apprécier l'assistance
de ses adjoints Pierre
Lemieux et AlainLa-
marche. Pour sa pärt, le
lanceur Darren Paré
confiait que sa balle
courbe ne fonctionnait
pas samedi soir.

B Midget

Par ailleurs, pendant
que la misere s’acharne
sur les Pirates, leur
club-ferme, le midget
A de Saint-Luc, roule
sur l’or. En effet, la
troupe de Jacques Pépin
est actuellement au pre-
mier rang dans la ligue
Rive-Sud métro avec
‘une fiche de douze
victoires, quatre défai-
tes et un match nul.

Claude Vincelette, le
gérant de l’équipe,
révèle que les Luçois
comptent en leur rang,
cinq des dix meilleurs

Votre porte-bonheur!

HAUT-RICHELIEU SUZUKI
AUTO INC. SAINT-JEAN

370, RUE BERTHIER saint-Jean-sur-Richelieu

Denis Saint-Piérre, président. 359-4222

frappeurs de la ligue.
Ce sont Sylvain Lord
avec 458, David
Vanslette avec 452,
Martin Rodrigue avec
435, Ghyslain Plourde
avec 429 et Pascal
Belisle avec 400.

«L’équipe a accordé
59 points et en a mar-
qué 90. Nous avons
inscrit 22 points de plus
que l’équipe qui nous
suit au classement»,
déclare le gérant. Dans
un autre ordre d’idée,
les deux meilleurs lan-
ceurs de l’équipe sont
François Pépin, qui
montre une moyenne de
points mérités de 3.40,
et Martin Rodrigue qui,
lui, a un dossier de 31
retraits au bâton en 25
manches lancées et une
moyenne de points mé-
rités de 3.20.
M. Vincelette men-

tionne en terminant que
le midget A disputait
les grands honneurs
d'un tournoi à Sher-
brooke durant le week-
end. Après deux par-
ties. les hommes de
Jacques Pépin avaient
remporté deux victoi-
res. Soit 12à4et 6 à 5.
Les deux prochaines
parties locales du mid-
get À auront lieu au
stade Richard-Lafontai-
ne, le 16 juillet contre
Brossard, et le 23 juil-
let, contre Bouchervil-
le. Les deux joutes
débuteront à 19h30.

———e
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La relève se

x -

rte bien au sein du club
d’athlétisme Saint-Jean Olympique (SJO).
C’est ce qui est possible de conclure la suite du
Championnat provincial cadet-juvénile auquel
participaient onze des plus jeunes membres du
Jo

Le Championnat pro-
vincial cadet-juvénile
d'athlétisme se déroulait

IRRmR

de médaille, mais tous
ont réalisé des perfor-
mances qui suscitent de
beaux espoirs. C’est du
moins l'avis de Hélène

pants de la region étaient
inscrits dans la catégorie
cadette et la majorité
d'entre eux sont des
recrues. Annie Langlois
et Martin Roberge. les
plus expérimentés, ont
enregistré des nouvelles
marques personnelles.
La première a battu son
record au 1.500 metres
et l'autre a éclipsé de 4

yves MALLETTE Larose, l'entraîneure- secondes son ancienne
HHHRHEE chef du SJO. marque au 800 mètres en

les 13 et 14 juillet plus de lancerle disque à
derniers à Montréal. Au- M Cadet plus de 25 mètres et
cun athlète du Saint-Jean i ~~ terminer 5° au lancer du
Olympique n’a remporté Huit des onze partic…- poids.

Au demi-fond,
| pas de demi-mesure

A
r
e
e
h

Le 10 juillet dernier, sept athlètes du
Saint-Jean Olympique participaient à la
dernière rencontre de la saison du
circuit demi-fond Crépuscules au stade
McGill. Ce fut une très belle soirée
pourles athlètes du Haut-Richelieu qui
ont tous inscrit de nouveaux records
personnels.
SIEEEEEETSEALEDVERNERBOREBOOMEESEEREen

yves MALLETTE
SIREEERSTEETREDGEERORTVERbn

Le demi-fond, ce sont des épreuves
de courses a pied se déroulant sur des
distances de 800 metres a 10,000
metres. On dit demi-fond pour distin-
guer ces courses du sprint, comme le
100 metres par exemple, et des
épreuves de fond, comme le marathon
(42.2 kilometres). Pour s’illustrer dans
les courses de demi-fond, les athletes
doivent posséder la vitesse des sprin-
teurs et l’endurance des coureurs de
fond. Ce qui fait que les spécialistes du
demi-fond sont peut-être les coureurs
les plus complets.

HN Performances

Ce petit élan pédagogique étant
complété, mentionnons qu'à McGill,
c’est François Dextradeur qui a ouvert
la marche, si on peut dire, avec un
chrono de 2 mn 02.3 s au 800 mètres.
Hélène Larose, l’entraîneure-chef du
Saint-Jean Olympique, met en éviden-
ce la progression de M. Dextradeur qui
a retranché cinq secondesà sa meilleu-
re marque depuis le début de la saison.

Stéphane Morelli a lui aussi bien
couru le 800 mètres avec un tempsde 2
mn 06 s, deux secondes de mieux que
sa précédente meilleure performance.
Le 800 mètres a bien réussi aux filles

A se

       

 

  

Jean-François
la galerie enretranchant 9 secon-

Gosselin a épaté

aussi. En effet, Isabelle Goyette et
Brigitte Blais ont franchi la distance
respectivement en 2 mn 31.1 set 2 mn
31.4 s, retranchant 4 et 3 secondes à
leur ancien record.

Avec un temps de 9 mn 09 s au
3,000 mètres, Jean-François Gosselin a
épaté son entraîneure qui. pourtant, en
a vu d’autres: «<J.F. a amélioré sa
meilleure performance de neuf secon-
des. Il a tout donné ce qu’il avait pour
terminer la course d’une façon specta-
culaire. Il à fait une course superbe»,
affirme Mme Larose. Enfin. mention-
nons qu'au 5,000 mètres, François
Vincent, François St-Jean et Benoit
Montcalm ont tous amélioré leur
meilleure marque de plusieurs secon-
des.

HE A venir

La saison achève déjà et de très
importantes compétitions d'athlétisme
s’en viennent. Un «Crépuscule» est
prévu à Sherbrooke mercredi.

En fin de semaine prochaine, une
des compétitions les plus importantes
de la saison se déroulera à Sherbrooke
lors de la présentation du Championnat
québécois ouvert. Les athlètes qui
réaliseront les standards lors de cette
rencontre mériteront un laissez-passer
pour les Championnats canadiens
séniors. Du Haut-Richelieu, Isabelle
Surprenant (lancer du javelot), Benoit
Brunette (lancer du javelot) et André
Couture (lancer du poids et du disque)
sont déjà assurés de participer aux
«canadiens» ayant réalisé les standards
plus tôt cette saison. Ils tenteront
quand même d'améliorer leurs mar-
ques à Sherbrooke.

       
   

des à sa meilleure marque au 3,000
mètres.

De leur côté, les re-
crues ont montré qu’elles
n'avaient pas fait le
voyage pour rien. Ma-
rie-France Hamel a ins-
crit un record personnel
au lancer du poids et
terminé 9° au lancer du
javelot. Simon Bessette
s'est fait valoir au 100
mètres et au 200 mètres.
une épreuve où il a
atteint la finale. Carlo
Perricone n'a pas fait son
meilleur lancer du dis-
que, mais 1l a par contre
excellé au poids en lan-
çant l'objet à 10.13
mètres pour un’ record
personnel.

Charles Richard, mal-
gré une blessure. s'est
ar ailleurs classé parnu
es huit meilleurs du
Québec en faisant les
finales au lancer du
javelot et au saut en
longueur, en plus de
participer au 100 mètres.
Selon Hélène Larose.
qui s'y connaît. MM.
Richard Perricone et
Bessette sont des athletes
très prometteurs.

Mme Larose a aussi

souligne les beaux ef-
forts de Nadia Surdek en
longueur et de Gontran
Cloutier qui s'est classé
pour la finale du 100
mètres haies et partici
à la demi-finale du 100
metres.

8B Juvéniles

Dans la catégorie ju-
vénile. Fanny Montcalm
a couru le 100 et le 200
mètres et chaque fois.
elle aéclipsé des mar-
ques personnelles. «En-
core une fois, Fanny a
réalisé de très bonnes
performances. Elle s'a-
Méliore presque à cha-
que rencontre», fait re-
marquer Hélène Larose.

L'entraineure men-
tionne aussi que Isabelle
Goyette a terminé le 800
mètres en 6° position, ce
qui est bien, considérant
que c'était la premiere
fois de sa carrière que
Mlle Goyette participait
à une course tactique.
Enfin, François Dextra-
deur a enregistré une
nouvelle marque person-
nelle au 400 mètres avec
un chrono de 54.81 s.

(La relève du SJO en évidence

 
Fanny Montcalm a éclipsé ses meilleures

marques a vie au 100 metres et au 200 mètres.
(Photos jacques PAUL)
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Effort supplémentaire «à domicile»
= Plusieurs cyclistes ont grimpé sur le podium

lors de la compétition de vélocross à Iberville
Le Club de vélocross était l’hôte d’une

rencontre d’envergure provinciale et les cycliste
d'ici n’ont pas fait les choses à moitié le 7 juillet
dernier sur la piste d’Iberville. Pas moins de 26
jeunes de la région ont amassé des puints pour
eur club en terminant parmi les quatre
premiers de leurs catégories respectives.

d'Iberville. C’est une
des plus belles, une des
plus compétitives sur-
tout, d'autant plus
qu'avec une nouvelle

Jean-Claude Fortin,
de l'organisation du
Club de vélocross du

res COUDRETEEPEEET

ans expert), Philippe
Boisclair (6 ans novi-
ce), Olivier Bessette (7
ans novice), Pierre-
Yves Bonneau (11 ans
expert), Patrick Dubois
(12 ans expert), Philip-
pe Caux (13 ans
expert), Daniel Corri-
veau (14 ans expert),
Cathy Dubois (6 ans et
moins) et Caroline For-
tin (15 ans) ont dominé

du podium, tandis que
Marc-André Duquette,
André Vézeau, Cathy
Dubois, Sébastien Du-
quette, Dany Dubois,
Dominic Côtéet Pascal
Turner acceptaient une
médaille de bronze.
Enfin, Nicolas Turner,
José Mercier, Véroni-
que Boisclair et Caroli-
ne Bonneau ont aussi
mérité des points à leur

yves MALLETTE
FEETONBHIROBIHRE

Haut-Richelieu révèle,

aire de départ asphal-
tée, la piste est encore
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lus rapide». explique
qu'avec 125 cyclistes. M. Fortin.
la course d’Iberville
devenait la plus impor-
tante de la saison,
jusqu'à maintenant, sur
le circuit québécois de
vélocross. «Tous les
coureurs aimentla piste

E Gagnants

Jonathan Harton (10

tous leurs adversaires club en terminant en 4°
dans leurs catégories position.
respectives.

La prochaine com-
étition d'importance à

Jonhatan Harton. laquelle prendront pari

Charles Beauvolk, Eric les membres du Club de
Surprenant, Eric St-De-  vélécross du Haut-Ri-

chelieu se déroulera a
Pointe-du-Lac, le di-
manche 21 juillet.

nis, Benoit Leclerc et
Caroline St-Denis sont
montés sur la 2° marche

La piste de Saint-Blaise
ne sera qu‘un souvenir
u Les autorités municipales choisissent de la démolir

C’est à Saint-Blaise que le vélocross, un sport
relativement populaire chez les jeunes de la
région, a fait son apparition dans la région il y a
#URREESERCRISPHHTILEE

yves MALLETTE
pT . CLEe ee BI ac ga ec EDbeCre phn) epeepee

sept ans. Mais il n’y aura plus aucune trace de
ce sport à Saint-Blaise car la piste de vélocross
sera détruite dansles jours qui viennent.

En 1984. les membres du Club Optimiste de
l'endroit avaient en effet contribué à l'aménagement
d'une pire et suscité, par le fait même, la fondation
d'un club. Ce club de vélocross, auquel se sont joints
des jeunes de tout le Haut-Richelieu. s'est tout de
suite avèré un des plus dynamiques au Québec. Le
club de vélocross a mème contribué à mettre Saint-
Blaise «sur la mappe» lorsque plusieurs compétitions

    
vs LE hall idee 5

La rampe de départ de la piste de vélocross
de Saint-Blaise sera ¢émolie et la piste elle-
méme sera éliminée. Saint-Blaise, personne
ne veut s’occuper du vélocross. (Photo d’archi-
ves)

"

d'envergure provinciale attiraient plusieurs centaines
de jeunes cyclistes de tous les coins du Québec.

8 Souvenir

Mais il a deux ans, les membres du Club
Optimiste d'Iberville ont aménagé une belle, piste à
Iberville et pour toutes sortes de raisons, le Club de
vélocross a déménagé a Iberville. ce qui fait que la
piste de Saint-Blaise est devenue moins fréquentée.
L'équipement s’est détérioré au point d’être insécu-
ritaire, ce qui force sa démolition, selon Gérard
Bisaillon, conseiller municipal à Saint-Blaise.

«ll fallait faire quelque chose car la piste n’était
plus sécuritaire. Mais avant de prendre une décision.
nous avons consulté les membres du Club Optimiste
qui n'avaient aucun projet particulier concernant la
piste. Au comité des loisirs d'autre part, personne
n'était intéressé à exploiter la piste de vélocross.
Nous avons alors décidé de la démolir puisqu’un
accident pourrait coûtertrès cher à la ville», explique
M. Bisaillon.

Le conseiller municipal a d'ailleurs fait savoir qu’il
y a déjà eu des accidents sur cette piste et que la
municipalité avait déjà été poursuivie. Mais M.
Bisaillon ne pouvait pas dire qui avait été impliqué
dans ces accidents, quand Tes incidents étaient
survenus et combien ces accidents avaient coûté à
Saint-Blaise. :

B Dommage

Raymond Laflamme, le président-fondateur du
Club de vélocross de Saint-Blaise, verra disparaître la
piste de vélocross non seulement avec nostalgie, mais
aussi avec une colère qu'il parvient difficilement à
maîtriser.

«De $30.000 à $40,000 ont été investis dans cette
piste. Il nous a fallu deux ans avant de la rendre
réellement fonctionnelle et voilà que ça va prendre
dix minutes pour démolir tout ça. C'est vraiment
regrettable», s'exclame M. Laflamme.

Raymond Laflamme reconnaît qu’il y aurait eu
certains travaux de réparation à faire sur la piste,
mais il déplore qu'il n’y a pas eu beaucoup d'efforts
de déployés pourla conserver. «La piste de vélocross
se voulait un très bel équipement de loisir à Saint-
Blaise. Je crois que les autorités municipales ne s’en
sont jamais vraiment rendu compte. En touslescas,il
n'y a rien eu de fait pourretenir le club de vélocross
qui voulait déménager à Iberville. Au contraire, on
aurait dit qu’on a tout mis en oeuvre pour provoquer
le départ du club de vélocross», soutient Raymond
Laflamme en terminant.

 

La piste de vélocross d’Iberville attire toujours de nombreux cyclistes
uand le club du Haut-Richelieu organise une compétition. (Photo
rançois LABBÉ)

ET PAR

 
TI

EPARGNEZ ~-
TEZ ENVACANCES!—

 

CARREFOUR
MERCURY

=] MES
 

  
 

410, rue Laberge, Saint-Jean-sur-Richelieu 359-0047 

J

a
a

x

i= Et
Les me

chelieu
* importan

m
e
r
c
i
4

* Trinque €
“ performa
dernières
l’esprit d
club.

Coup
cyclistes d
cipé au (

Asan

yves
[EHOTRG]

Sherbrook
Prix du
au Grand
gueuil et à
du Challe

N Estrie

À Sher
Lac Méga
courses |
simultané
brooke, le
étaient ou
clistes de
sénior tan
Mégantic,
jumiors q
vedette.

 

   

  

montre,

gramme.
a tout de

augurait
lui. Le c
est en eff

Club cycl
Richelieu,

*

Après
ces de |
faniente pf
certains v
Une rand
vousdirai
JIHADInt 
JEREOse

C’est d
service d
Jean (SL
déroulera
16 heures
cas de
reportée à

B Inscri

Le 3 a
9h30, au
de la rue {
rendront
h30. Lo

pants re
concerna



 

“
A
r
e

R
É  

i Sherbrooke,

Les membres du Club cycliste du Haut-Ri-
chelieu ont participé a plusieurs courses
importantes au cours du dernier mois. Steve

; Trinque et Sylvain Deslauriers ont été les plus
“ performants, mais ce qui se dégage surtout des
dernières semaines de com titions, c’est que
l’esprit d’équipe est bien cimentée au sein du
club.

Coup sur coup, les
cyclistes d'ici ont parti-
cipé au Grand Prix de
RIBEIRO

yves MALLETTE
HUHAETHER

au Grand
Prix du Lac Mégantic,
au Grand Prix de Lon-
gueuil et à trois épreuves
du Challenge Hutsebaut.

@ Estrie

À Sherbrooke et au
Lac Mégantic, les deux
courses se dérpulaient
simultanément. Sher-
brooke, les compétitions
étaient ouvertes aux cy-
clistes de la catégorie
sénior tandis qu’au Lac
Mégantic, ce sont les
juniors qui étaient en
vedette.

À Sherbrooke, une
course comprenant les
trois étapes (contre-la-
montre, route et crite-
rium), les porte-couleurs
du Haut-Richelieu
étaient: Sylvain Deslau-
riers, Jean-Philippe Ro-
bert, Steve Trinque et
Bernard Breton. Le
contre-la-montre était la
première épreuve au pro-
gramme. Steve Trinque
a tout de suite annoncé
ses couleurs en terminant
en 3° position, ce qui
augurait très bien pour
lui. Le contre-la-montre
est en effet une épreuve
souvent déterminante au
classement général. Au
Club cycliste du Haut-
Richelieu, on nous expli-

que qu'un coureur qui
termine troisième et qui
se maintient dans le
peloton lors des autres
épreuves a de très bon-
nes chances d'accéder au
podium lors du classe-
ment final.

Dans ces circonstan-
ces, les autres coureurs
du club doivent se sur-
asser pour favoriser
eur coéquipier, surtout
lors de la course sur
route. Sylvain Deslau-
riers a fait sa large part
en «courant après» plu-
sieurs échappés pour
aider M. Trinque. Mais
malheureusement, Steve
Trinque a été arrêté à la
mi-course... par une cre-
vaison. Malgré ses ef-
forts conjugués a ceux de
son coéquipier Jean-Phi-
lippe Robert, il n’a ja-
mais pu rejoindre le

loton. Pour un , M.
obert a tellement forcé

qu’il a dû abandonner la
course, épuisé.

Lors du critérum les
coureurs d’ici ont tout
donné, même s’ils ne
pouvaient plus espérer se
classer parmi les pre-
miers au classement gé-
néral. Sylvain Deslau-
riers a remporté deux
sprints et Steve Trinque
en a gagné un. M.
Deslauriers a terminé le
critérium en 4° position.

De leur côté , les
juniors ont eu passable-
ment de difficultés lors
de la course de lac
Mégantic, sur un par-

{i= Et les autres membres du Club cy

|
cours relativement cô-
teux. Mais comme on
dit, André Breton, Mar-
tin Larose, Enc Tétreault
(junior I). Bruno Durand
(junior II) et Nancy
Brisson (sénior fille) ont
pris de l'expérience.

EH Longueuil

Le Grand Prix de
Longueuil réunissait les
juniors et les séniors.
Chezles juniors I, André
Breton a travaillé for
durant toute la course
pour terminer en 6°
position à l'issue du
sprint final. Martin Laro-
se, quant à lui, est
demeuré dans le peloton
du débutà la fin. noter
que M. Larose, qui en
est à sa première saison
de compétitions cyclistes
s'améliore constam-
ment.

Chez les séniors III, le
Haut-Richelieu était re-
présenté par Sylvain
Deslauriers, Steve Trin-
ue, Daniel Carazzato et
ylvain Plouffe. Seul ce

dernier n’a pas terminé
dans le peloton, à cause
d'une crevainson. MM.
Deslauriers et Trinque
ont terminé parmi les
meneurs tandis que M.
Carazzato faisait partie
du peloton quand il a
franchi la ligne d’arri-
vée.

E Hutsebaut

Sur le circuit Hutse-
baut, les 5° et 6° tranches
se sont déroulées sans
histoire. Chaque fois,
deux coureurs d’ici se
sont classés parmiles dix
premiers (André Breton,
€ et Steve Trinque, 5°

dans la 5° tranche; Syl-
vain Deslauriers, 5°, et
André Breton, 6°, dans
la 6° tranche).

Lors de la 7° tranche
du Challenge Hutsebaut,
Sylvain Deslauriers s'est

À deux roues sur
la bande du canal
= Randonnéecycliste le 3 août

Après les deux semaines de vacan-
ces de la construction, période de
faniente par excellence pour plusieurs,
certains voudront se dégourdir un peu.
Une randonnée cycliste de 36 km, ça
vous dirait?
SHREDHOEOEELEASEI

yves MALLETTE
SHERRIEIEEETARE

C’est du moins ce que propose le
service des Loisirs et Parcs de Saint-
Jean (SLP). La randonnée à vélo se
déroulera le samedi 3 août, de 8h30 à
16 heures, sur la bande du canal. En
cas de pluie, la randonnée serait
reportée au lendemain.

8 Inscriptions

Le 3 ‘août, le départ sera donné à
9h30, aux écluses situées à l'extrémité
dela rue Saint-Paul. Les inscriptions se
rendront sur place, à compter de
h30. Lors de l’inscription, les partici-

pants recevront des informations
concernant le trajet à suivre et on leur

fera part aussi de quelques notions de
sécurité à bicyclette.

Le circuit emmènera les cyclistes
jusqu’au parc des Cascades, à Cham-
ly. C’est à cet endroit qu’on prendra

le repas du midi. Quelques activités
seront organisées. Ceux qui n’auront
pas amené leur lunch pourront toujours
se sustenter dans les restaurants des
alentours.

Les responsables du SLP mention-
nént qu’il y aura des points d’eau tout
le long du parcours et que la sécurité

- sera assurée. Sans compter qu’adve-
nant un bris mineur, on pourra faire
réparer son vélo sur le parcours même.

Le retour au point de départ est
prévue à 16 heures. Les participants
pourront gagner des prix de présence et
on leur remettra des certificats de
participation. Les personnes qui vou-
draient obtenir de plus amples infor-
mations peuvent communiquer au SLP
en faisant le 346-5372, poste 351.

  
  
particulièrement 1llustré
en terminant en 2° posi-
tion. La course ne fut pas
une sinécure car
Deslauriers s’est échap-
pé avec cing autre con-
reurs pendant 35 minu-

tes, jusqu’au sprint final.
Sylvain Deslauriers doit
une fière chandelle à ses
coéquipiers. Jean-Philip-
pe Robert et Daniel
Carazzato ralentissaient
le peloton tandis que

id ‘ ]
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Trinque et Deslauriers, les plus forts
cliste du Haut- Richelieu s‘améliorent

Les membres du Club cycliste du Haut-Ri-
chelieu font preuve d’un bon esprit d'équipe
lors des différentes courses cyclistes.

Steve Trinque se mainte-
nait à l'avant pour aider
plus directement M. De-
salauriers. M. Trinque
termina donc 3° du pelo-
lon et 9° au classement
général. Les autres.

Jean-Philippe Robert,
Daniel Carazzato, Mar-
tin Larose et Sébastien
Turner ont terminé parmi
les 20 premiers, sauf
Daniel Vachon qui a été
victime d’une chute.

Un achatintelligent!
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Ronald Quesnel
prend du galon
= Nouveau directeur général de la

Ligue de hockey Elite du Richelieu
Le Luçois Ronald Quesnel vient

d’être nommé directeur général de
la Ligue Élite Richelieu au hockey
 

pierre ROY
 

intercités. C’est donc dire que M.
Quesnel verra aux destinées des
meilleures équipes de la région
Richelieu, qui comprend plusieurs
zones, dont celle où évoluent les
Patriotes du Haut-Richelieu.

Ancien entraineur. gouverneur et
directeur à l’inter, Quesnel a
accédé au poste de directeur-général en
remplacement de Jacques Hébert qui
était en fonction depuis cing 5 ans. M.
Ronald Quesnel se voit donc confier le
mandat de poursuivre les activités de
cette ligue. L'ancien président de la
Ligue de hockey mineur de Saint-Jean
ne cache pas qu'il souhaite apporter
plusieurs changements, dès cette an-
née, au sein de cette ligue qui dessert
pas moins de 1,200 jeunes hockeyeurs.

E Divergences

L'arrivée de M. Quesnel coïncide
évidemment avec le départ de Jacques
Hébert, son prédécesseur. M. Hében
divergeait d'opinion avec l'exécutif
régional (formé des présidents de zone)
concernant le maintient de la classe
«CC» dans la région Richelieu. Avec
une année d'activités qui fut, selon
lusieurs, désolante au niveau «CC»,
‘exécutif n'était véritablement pas prêt
à revivre une autre saison avec cette
classe de compétition.

M. Hébert décida donc de remettre
sa démission, ce qui obligea la
direction de la ligue à se tourner vers’
M. Quesnel pour prendre la relève et
assurer une continuité au sein de la
direction de la ligue.

B Rapprochement

Le nouveau directeur général verra
donc à la bonne marche de la ligue en
devenant responsable. entre autres
choses, de l'application des statuts et
règlements de la ligue: «Je dois voir à
la bonne marche de la ligue tant au
niveau de l'arbitrage que de la qualité
du jeu offert par les équipes. Je vais
également tenter de rapprocher tout le
monde pour ainsi briser les barrières
qui existaient entre les membres du
bureau de direction et les intervenants
qui travaillent auprès des jeunes».
raconte M. Quesnel.

L'an dernier, Ronald Quesnel était
responsable des officiels pour la zone
6. Avec tout le bagage d'expérience
qu'il a accumulé au fil des ans, il pense
être en mesure de modifier l'image de
la ligue en lui inculquant un nouveau
souffle.

«Je vais tout d'abord poursuivre le
travail que j'ai entrepris la saison
dernière avec les arbitres, mais à une
plus grande échelle. Je vais nommer un
responsable de la qualité de l'arbitrage
qui devra se rapporter à moi. Cette
personne devra superviser le travail des
officiels dans le but d'offrir une”
certaine constance dans l'arbitrage. Je
vais par la suite faire connaître tous
les arbitres et aux entraîneurs le code
d'éthique de la ligue ainsi que sa
philosophie.

«À ce niveau, nous allons entrepren-
dre une sorte de campagne de sensibili-
sation au cours de laquelle tous les
intervenants aurontà promouvoir l’é-
ducation des enfants par le sport. Je

 
Ronald Quesnel est le nouveau

directeur général de la Ligue de
hockey Élite du Richelieu. (photo
d'archives)

souhaite, avec cette nouvelle formule,
poursuivre le travail de mes prédéces-
seurs et rappeler encore davantage que
nous sommeslà au service des enfants
et pourleur seul bien-être», affirme M.
Ronald Quesnel.

EH Présence

En plus de polir quelque peu l’image
de la ligue, M. Quesnel va également
décentraliser les activités de la ligue en
faisant du complexe des 4 Glaces, le
lieu de rencontres de l'exécutif. «Le
complexe de Brossard offre toutes les
commodités pour nous rendre la tâche
facile lors de nos réunions. De plus,
nous allons noussituer tactiquement au
centre de la région». explique le
nouveau directeur-général.

Il affirme de plus que tous les
membres de l'exécutif seront beaucoup
lus présents dans les arénas que par
es années passées: «Les gens ont rop
mis ces directeurs sur un piédestal.
Nous allons nous rendre sur place pour
tout d'abord rencontrer les jeunes et
leurs entraîneurs et par la suite voir de
nos yeux l'effort de chacun des
intervenants à promouvoir la philoso-
phie de la ligue. Il faut que les
entraîneurs puissent nous faire part de
leurs critiques et de leurs revendica-
tions autant en rapport avec le fonc-
tionnement de la ligue qu’au travail de
leur exécutif. Le fait de déplacer les
réunions aux 4 Glaces démontrent
également la pârité que jeVeux qu’il”
existe dans l'exécutif», fait savoir M.
Quesnel.

Il ne faudrait pas croire, en termi-
nant, que le nouveau directeur-général,
part en guerre contre tout ce qu'il avait
mis en place depuis plusieurs années.
Au contraire, il affirme ne pas vouloir
tout chambarder, mais plutôt prendre le
temps nécessaire pour sensibiliser tous
les intervenants concernés.
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Chez les femmes, les porte-couleurs de la Taverne du Coin ont remporté un 4°
championnat consécutif. (Photos bruno PETROZZA)

  
finale des éliminatoires de la Ligue de flag-football du Haut-Richelieu.

Comme prévu, du grand flag-football
= Granby gagnela finale par un point, au deuxièmequart supplémentaire
Les séries éliminatoires de la Ligue de flag-

football du Haut-Richelieu ont démontré, chez
les hommes du moins, que le circuit est bien
équilibré. Mais autant chez les hommes que
chez les femmes,le calibre de jeu est très relevé
dansla région.

La saison de flag-foot-
ball se terminait la se-
maine dernière alors que
ACLEDHIEHASHOTHEME

yves MALLETTE
VOULAIENT

prenaient fin les séries
éliminatoires. Chez les
femmes, la Taverne du
Coin s'est accaparée
d'un quatrième cham-
pionnat consécutif tandis
que du côté des hommes,
| équipe de’ Granby ga-
znait le championnat par
a peau des dents.

m Séries

Chez les hommes, les
joutes de quart de finale
opposaient l'équipe de
première position à l’é-
uipe de huitième posi-

tion et ainsi de suite. Les
résultats des quarts de
finales ont bien reflété ce
qui s'est passé au vlasse-
ment général et les
uatre premières équipes

du classement se sont
affrontées en denn-fina-
le. La logique s’est pour-
suivie en finale alors que
les deux meilleures équi-
pes de la saison régulière
en sont venues aux pri-
ses.

En quar-de-finale, le
Robert Sport a eu raison
du Barlu II, Granby a
battu le Bar Saint-Jac-
ques. les Touristes ont
eu le meilleur sur Far-
nham et le Chalet a
vaincu le Dimension

Sports. En semi-finale,
l’équipe de Granby a
poursuivi son élan en
triomphant difficilement
des Touristes au compte
de 28 à 26. De l’autre
côté. le Robert Sport a
aussi eu fort à faire pour
battre le Chalet, comme
le démontre le pointage
final de 20 à 15.

La finale opposait
donc Granby au Robert
Sport, l’équipe cham-
pionne du calendrier ré-
gulier. Encore là. les
spectateurs en ont eu
pour leur argent. C'est
en effet au 2° quan
supplémentaire. a la sui-
te d’un échange de bottés
de dégagement. que la
formation de Granby
s'est assurée du cham-
pionnat en gagnant par le
score de 21 à 20. Com-
me on nous le promettait
la semaine précédente.
ce fut vraiment du flag-
football à son meilleur.
Chez les femmes. la

Taverne du Coin a tnom-
phé de l'équipe de Gran-
by en demi-finale alors
que dans l'autre partie.
c’est le Robert Sport qui
remportait la palme face
au Chalet, En finale, la
Taverne du Coin n'a eu
aucune difficulté en do-
minant le Robert Sport
2120.

HE Bilan

Appelé à faire un bref
bilan de la dernière sai-

   
semi-finale avant de s’incliner en finale.

son, André Dion,, le
président de la Ligue de
flag-football du Haut-Ri-
chelieu, mentionne que
les parties contreman-
dées représentent un
problème. «Pas moins de
sept matchs ont été ga-
gnés par forfait, ce qui
est beaucoup. Pour re-
médier à cette situation,
nous allons imposer des
amandes plus sévères
aux équipes qui ne se
présenteront pas à un
match la saison prochai-
ne», révèle M. Dion.

Les dirigeants de la
ligue constatent aussi
qu'il y a quelques équi-
pes «stagnantes»: «Nous
tenterons de faire com-
prendre aux dirigeants de
ces équipes que la seule
façon de s'améliorer est
de conserver leurs
joueurs les plus régu-
iers, mêmes’il ne s’agit
pas nécessairement des
joueurs les plus habiles.
En d'autres mots, il
faudrait que ces équipes
se consolident», fait sa-
voir André Dion.

Par ailleurs, les deux
nouvelles équipes de
Granby ont apporté une
nouvelle dimension au
sein de la ligue. Cepen-
dant, André Dion n'est
pas certain que ces équi-
pes seront de retour la
saison prochaine: «Les
joueurs de Granby ont
trouvé le trajet Granby-
Saint-Jean passablement
long», explique-t-il. M.
Dion se réjouit enfin
d'avoir vu 80% des
matchs joués avec trois
arbitres. ce qui a contri-
bué de façon marquée à
l'amélioration de
trage.

’arbi-

Dans la section féminine, le Robert Sport avait triomphé du Chalet en

La saison est termi-
née, mais les meilleurs
joueurs de la région
seront de nouveau à

L     

l’oeuvre dans quelques
semaines alors que se
déroulera le tournoi an-
nuel de flag-football du

Haut-Richelieu qui met-
tra aux prises 18 ou 20
équipes les 10 et 11 août.
On peut avoir de plus

NRENY
UNE SONATA G

La familiale grand

amples informations
concernant le tournoi en
communiquant avec An-
dré Dion au 347-5798.

luxe
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Le Robert Sport s’est incliné de justesse, face à la formation de Granby, lors de la  
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| Activités de
{financement au
{ profit des Géants |

Aucollégial AA, une saison de football dureà pour l’équipe de Saint-
ine deux mois. Mais chez les Géants de Jean.

aint-Jean, on s’affaire à longueur d’année.
| ® D’ici le camp d’entraînement, l’action se
| 4 passera surtout au «deuxième étage» alors

‘J qu’on met en branle deux activités de finance-

Michel Choquette af- *
firme en terminant que
55 joueurs seront invités

de la

tions
loi en
c An-
798.   

|
=
]
™

  

 ment.

Plus précisément, ce
sont les dirigeants de la
Corporation des Géants
THEIREH

yves MALLETTE
SOULEBOERSRE

qui entrent en action en
procédant au lancement
de deux activités de
financement: la vente de
publicité pour l’album-
souvenir et la vente des
passes de saison.

EH Financement

C’est Louis-Justin
Bessette, l'agent de pro-
motion et gérant général
des Géants, qui fait la
vente de publicité pour le
programme-souvenir des
Géants. Au sein de la
Corporation, c’est Jac-
ques Rémillard qui est
responsable du dossier.

Les Géants procèdent
aussi à la vente de passes
de saison pour les quatre
matchs qui seront pré-
sentés à domicile au
cours de la saison pro-
chaine. André Archam-
bault tentera de vendre
des passes aux commer-
ces de la région tandis
que Michel Choquette et
Lucie Monat s'occupe-
ront d'en vendre aux
anciens joueurs des
Géants. À propos, les
ex-Géants qui n’ont pas
été contactés et qui se-
raient intéressés d’en-
courager leur ancienne
équipe peuvent joindre
Louis-Justin Bessette au
347-5306, poste 360.

H Encourageant

Michel Choquette,
membre de la Corpora-
tion et un des entraîneurs
des Géants, révèle par
ailleurs que le pe
printempsorganisé
quelques semaines a
agréablement surpris les

dirigeants des Géants.

«Nous avons eu plu-
sieurs belles surprises. À
l’offensive, les vétérans
étaient tous là et il y
avait aussi des recrues
très prometteuses. Mais
c'est à la défensive, où
plusieurs de nos partants
de l’an dernier ne seront
pas de retour, que nous
avons été le plus éton-
nés. Nous avons constaté
que nous aurons beau-
coup de talent sous la
main, même si l’unité
sera formée majoritaire-
ment de recrues. À la
ligne défensive notam-
ment, où nous avons été
forcés d’utiliser des de-
mi-défensifs à un certain
moment la saison
dernière. nous allons
nous regarnir. Pendant
un repas lors du camp de
printemps. il v avait
quatre joueurs de lignes
défensives à la même
table. Nous avons cal-
culé qu'il y avait plus de
1.000 livres autour de
cette table». illustre Mi-
chel Choquette.

A la défensive. les
Géants ont aussi vu
arriver Mathieu Belle-
froid. un secondeur-re-
crue qui provient des
Astérix de Farnham. M.
Bellefroid était courtisé
par les Condors de
Saint-Georges-de-Beau-
ce, une formation du
collégial AAA. M. Bel-
lefroid s'est présenté à
Saint-Jean, même si son
frère évolue déjà pour
les Condors. Il y a de
quoi rendre les Lynx
jaloux... À la lumière
desfaits d'armes réalisés
par le joueur de Farnham
au football scolaire, Mi-
chel Choquette allegue
que ce M. Bellefroid se
révélera comme une trés
précieuse acquisition

au camp d’entrainement
des Géants. De ce nom-
bre, 11 est certain qu'au
moins 45 joueurs se
présenteront, ce qui est
considérable comparati-
vement aux années
dernières. Le «vrai»
camp d'entraînement
commencera le diman-
che 18 août.

 
Le camp d’entraînement des Géants com-t men Corporation organisent deux activités de finan-

mencera le 18 août. D'ici là, les membres de la cement. (photo d’archives)
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Subventions pour l'amélioration de
la qualité des habitats aquatiques
La Fondation de la faune du Québec annonce la

mise en oeuvre d'un important programme d’amélio-
ration de la qualité des habitats aquatiques (AQHA),
dans lequel elle entend investir $1,250,000 d'ici trois
ans, au rythme des projets qui émaneront du milieu.

BE Subvention

Le programme consiste à verser aux promoteurs de
projets une aide financière allant jusqu'à 80% des
coûts de la machinerie, des équipements et des
matériaux utilisés et un maximum de 25% des coûts
de main-d'oeuvre, jusqu’à concurrence d'un montant
de $50,000.

Par ce programme, la Fondation de la faune du
Québec souhaite, grâce à la participation des
organismes du milieu, améliorer la qualité générale
des habitats aquatiques au Québec et accroître la
productivité faunique des habitats (nombre et taille
des individus de chaque espèce).

Le programme d'amélioration de la qualité des
habitats aquatiques s'adresse prioritairement aux
municipalités, aux municipalités régionales de
comté, aux communautés urbaines, aux associations
d'utilisateurs de la faune. aux regroupements de
propriétaires, aux organismes de conservation à but
non lucrauf et aux pourvoyeurs de chasse et pêche.

Pour en savoir davantage. les intéressés se
procurent le dépliant explicatif disponible à tous les

bureaux régionaux du MLCP et à la Fondation de la
faune du Québec. Ce dépliant contient un formulaire
abrégé d'inscription et les instructions nécessaires
seront transmises s’il y a lieu, à la suite de l'examen
préliminaire des propositions.

Chaque projet sera évalué en tenant compte de sa
contribution à l'atteinte des objectifs du programme,
sa valeur faunique, son impact sur les ressources et
son utilisation, sa faisabilité technique. la diversité
des sources de financement et la propre contribution
du groupe ou de l'organisme intéressé.

«L'eau est au Québec symbole de puissance.
d'énergie et de richesse. Au fil des dernières
décennies, elle a contribué d'une façon remarquable
à ce que nous sommes devenus comme société. Elle
est aussi source de vie pour les nombreuses espèces
de poissons qui y logent. s’y nourrissent et s’y
reproduisent. Comme société, 11 nous appartient d'y
songer… et d'agir». conclut la Fondation de la faune
du Québec en annonçant son programme.

Pour toute information additionnelle sur le
programme d'amélioration de la qualité des habitats
aquatiques (AQHA), on communique avec la
Fondation de la faune du Québec en adressant sa
Corespondance à: coordonnateur du programme
AQHA, Fondation de la faune du Québec, 140, rue
Grande Allée Est. bureau 860, Québec (Québec)
GIR 5M8 ou composez le (418) 644-7926.

e l'exercice en famille
= C'est plus facile grâce au
quide JEEP de Kino-Québec

Après la naissance de leur premier enfant. les
nouveaux parents mettent souvent l’activité physique
de côté à cause des exigences de la vie familiale. Eh
bien, fini les excuses! Kino-Québec offre maintenant
à la population un guide d'exercices que les parents
peuvent faire à la maison, avec leurs enfants.

@ Guide JEEP

Ce guide, appelé JEEP (Jeux et exercices pour
parents et enfants), fournit aux parents des trucs et
des exercices pour leur permettre d'inclure l'activité
physique dans leur quotidien. malgré leurs accapa-
rantes fonctions de nouveaux parents. Il y a deux
guides JEEP: l'un pour les parents d'enfants de 0 à 2
ans et l'autre pour les parents dont les enfants ont
entre 2 et 5 ans.

Dans ce guide. les parents trouveront des idées
d'activités physiques à faire avec leurs enfants. Il
peut s'agir d'exercices musculaires où l'adulte
soulève l'enfant ou encore d'exercices aérobiques qui

uvent être pratiquées en mème temps par les
out’choux et leurs parents.

On retrouve aussi dans ce guide des trucs pour
permettre aux enfants de faire ensemble des activités
physiques comme du patinage. de la bicyclette, etc.

En plus de permettre aux parents d'être en bonne
forme, les exercices du guide JEEP contribuent
également à stimuler les enfants en bas âge et à

à 5 ans à la pratique

>quRE >

préparer les enfants de 2

  
exercices du guide JEEP contribuent àLes

stimuler les enfants en bas âge et à préparer les
enfants de 2 à 5 ans à lapratique d'activités
sportives. (Photo bruno PE A)

d'activités sportives.

Bm $1
Pour vous procurer le guide JEEP, au coft de $1,

vous n'avez qu'à communiquer avec Lucie Lemieux,
responsable du module Kino-Québec du Département
de santé communautaire du Haut-Richelieu, au 348-
7326.

  

Heureux cycliste

 

C’est le Johannais Rolland Langlois qui a gagné la bicyclette qu’on
faisait tirer au hazard parmiles participants du Tour de Lacolle qui se
déroulait le 16 juin dernier. Rappelons par ailleurs que Stéphane
Chailloux, de Saint-Blaise, est le premier cycliste qui s’était présenté à la
ligne d’arrivée de l’Express, un parcours de S0 km à la mesure des
cyclistes les plus aguerris.

 

Héritage aide
le baseball
mineur

Robert Desrochers,
directeur du centre
d’alimentation Hérita-
ge de Saint-Jean, et
Michel Gomolka, le
gérant d’épicerie chez
Héritage, ont remis
$1,600 à la Ligue de
baseball mineur de
Saint-Jean. C’est Denis
Plouffe (au centre), le
vice président de la
ligue, qui a accepté le
chèque. Les gens du
baseball mineur ont
travaillé fort pour mé-
riter cette subvention.
En effet, en collabora-
tion avec les autorités
de Héritage, les béné-
voles et les joueurs du
baseball mineur johan-
nais ont vendu 5,811
hot-dogs et 3,000 ver-
res de boisson gazeuse
en quatre jours. (Photo
bruno PETROZZA)
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Dimension,
flanc blanc

P155/80R13
P165/80R13
P175/80R13
P185/80R13
P185/75R14
P195/75R14

    A,

Bas prix
courant

42,99
46,99
51,99
55,99
56,99

- 57,99

$48
RADIAL TOUTES SAISONS CEINTURÉ D'ACIER

Dimension,
flanc blanc

P205/75R14
P205/75R15
P215/75R15
P225/75R15
P235/75R15

 Bas Prix
courant

65,99
65,99
69,99
78,99
81,99
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PNEUS ACTION

 
SAINT-JEAN-SUR-RICHELIEU 885, rue Aubry

(parc Industriel)
347-8349
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Classement

Pointe aux Q
Cage aux Sp
As Luçois
As de l’Oue:
Ass.-vie Lori
RBL Ventila
Laiterie Graf
Coq Rapide

L. Raymond

M. Raymo
Cafés

App. 2000-B
Fenétres Elite

Sous-Bois
Goudrelle
O'Toole
Taverne Eliz

Mistral Ford
Bijouterie La
Kébec Électri
Chiefs
Boutique Mis
Bar St-Jacque
Richelains

Formica
Jetta
Power Batter]
Steinberg +
Armoirex
Emest Barlu

LAL.
Carona - Le
Athlétiques

Thomas & B
Vidéotron
Garage Dubo
Voyageurs - |
Nic et Pic
Blue-Line
Maska - CCN
Lucar

Magasin Crot
Construction
Vitro-Plus
J.M. Sports
Jobb
Copicom  

 

Classement

R. Lefebvre
C. Lécuyer
G. St-Pierre
Y. Allard
R. Leroux
M. Raymon
J. Lapointe
N. Campbe
M. Fournie:
D. Alexandi
M. Raymon
G. Robert
R: Martin
J.P. Desnoy
G. Parent
M. Beauchq

C. Lécuyer
Y. Allard
R. Lefebvre
G. St-Pierre
R. Leroux
R. Boone
D. Alexand
A. Bessette
G. Roben
A. Rémill

M. Raymor
N. Campbel
M. Raymos
N. Beauche
C. Fontaine
M. Fournie
J. Lapointe;
R. Denault 
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I e } Cafés 2 7 6 1 g M. Martin 2726 18 151 M. Campeau [358 13 104 C Beland 1606 12 131 Moy. Pts Huguette we

L. Martin 4519 27 167  S. Girard‘ 4007 27 158 M Degongre 1206 IS x0 J Bombardier ron uae nt

® .

Section A Labatt 50
PJ D N Pts

hers, App. 2000-Barlu 7 à 3 0 28
intre * Fenêtres Élites 17 10 4 3 23
rita- . Hof Braû Haus 17 10 6 1 21

Sous-Bois 17 10 6 1 21
et Goudrelle 17 7 73 17

, le , O'Toole 17 5 8 4 14
chez | Taverne Élizabeth 17 3 12 2 8

mis ; Section B Labatt Bleue
de L PJ V D ON Pts
de “Mistral Ford 17 12 2 3 27

. © Bijouterje Langevin 17 12 4 1 25
€nis Kébec Électrique 17 9 8 0 18
), le Chiefs 17 6 1 0 12

la + Boutique Mise au Point 17 5 11 1 11
é le - à Bar St-Jacques 17 3 13 1 7

“ Richelains 17 2 13 2 6
du ;
ont Section C + Bud
mé- 8 PJ D N Pts
jon. Formica 17 14 3 0 28

Jetta 17 12 4 1 25
ra- Power Batteries 17 10 6 1 21

rités Steinberg + 17 10 7 0 20
éné- Armoirex 17 7 8 2 16
d Ernest Barlu 17 7 9 1 15

> cu 4 Taveme des sports 17 6 9 2 14
an- L.AL. 17 6 10 1 13
,811 be Carona - Le Chalet 17 5 12 0 10
ver- # Athlétiques 17 3 12 2 8

euse Section C Bud Light
hoto i PJ Vv D N Pts

* Thomas & Betts 10 9 1 0 18
| Vidéotron 8 7 1 0 14

Garage Dubois - Saxo 10 6 3 1 13
{" Voyageurs - Le Normand 10 5 4 1 11
{Nic et Pic 11 4 7 0 8
+ Blue-Line 12 3 8 1 7

Maska - CCM 9 3 6 0 6
Lucar 8 0 7 1 1

/ Section Balle Donné
PJ Vv D N Pts

Magasin Croteau 10 8 1 1 17
Construction G. Laramée 10 6 4 0 12
Vitro-Plus 10 6 4 0 12
J.M. Sports 10 4 5 1 9
Jobb 10 2 6 2 6
Copicom 10 2 8 0 4

QUILLES i

R. Martin 9 177
G. Tremblay 20 176
W. Basque 22 176
M. Guay 23 175

Classement du 1 août 1991 J.P. Desnoyers 7 175
PG PP Qui A. Campbell 19 174

R. Lefebvre 114 46 14766 - B. MacDonald 22 173
C. Lécuyer 103 56 14895 E. Darveau 17 173
G. St-Pierre 94 66 14526 P. Desnoyers 18 172
Y. Allard 93 67 14733 A. Lincourt 17 172 À
À Leroux 92 68 14264 C. Bessette 18 171 2

. Raymond 90 69 14221 C. Croussette 17 171 7
J. Lapointe 87 72 13887 J.G. Thibault 16 171 a 1 4 1 25$* 1 3 etd 1 5 600%*
N. Campbell 86 74 14300 M. Beauchemin [0 171 RB |
M. Fournier 82 77 14369 L.G. Martin 16 170
M Alexandre 69 91 14386 R. England 13 168

. Raymond 68 91 14111 R. Beauchemin 24 1

Cher GE 92 109 CPme5 I DE PLUS, SURVEILLEZ NOS RABAIS LIQUIDATION
: i . Beauchemi

LP.Desnoyers 61 99 14172 G.Lemiew 17 167 y+ MODÈLES 1991 EN INVENTAIRE. Parent 59 100 13631 D. McNally 20
M. Beauchemin 49 110 13696 ELangevin 18 166 Ç ONERTreat,Jorn,STEAREY

G Moy. C. Dumont 4 165
C. Lécuyer 32 210 J. Lahaie 26 164

Y. Allard 22 192 J.C. Paré 5 164
R. Lefebvre 25 192 L. Duquette 15 163
G. St-Pierre 29 189 D. Skelling 19 163

— — R. Leroux 23 188 8. Kershaw 9 -163
R. Boone 28 188 P. Davis 8 152
D. Alexandre 21 187 Plus haut simple
A. Bessette 20 186 C. Lécuyer 267
G. Robert 16 184 D. McNally 267 .
A. Rémillard 19 184 Denis Alexandre 264 -

: S. Beauchemin 27 183 Marc Guay 255 : ;
M. Raymond 24 180 André Campbell 254 Goo

§ N. Campbell 13 180 J.G. Thibault 253 #2TS )EERRTE. IERLIILESI=¥ N‘Beauchemin 16 178 Claude Lécuyer 706
; ontaine 23 178 Guy Trembla 677

M. Fourmer 12 178 Edmond Darveau 659 I) Jacques =ST gms]
; I Lapointe 16 177 Mario Raymond 639 ST-JEAN-SUR-RICHELIEU Mti: 658-9042
s R. Denault 22 177 Richard Martin 639
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JAANE
D'INVENTAIRE

VOITURES
1989 Pontiac Firefly

1989 Pontiac Firefly

1989 Hyundai Excel CX

rE

1987 Chevrolet Blazer Sport

M Serge Sr)
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VOITURES _
1987ar Cavalier Z-24
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1986 Mazde 626,
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101.18}


